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Pays-bas, 
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fâ^m^të O v t e la Gaule c*/*i- & 
* . ( fdon Cxfar ) & 

» le diuife en trois /. t. 

— - 

parties vniuer- 

ieilenient , À le auoir : Belgi- 
que, Celtique & Aquitaine. 

La Belgique eft contenue en- % 
tre les Tiuieres de Marne, 
eine, Rhin, & la mer Ocea- 
ne 3 & eft tournée vers Sep- 
tentrion & Orient. La moi- 
tié de cefte Belgique eft ap- 
partenante au Roy Catholi- 
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Defcriptio/f 
que., L'autre moitié en ban- 
ne partie cft polfeùce par les 
Fr.ii çois : comme Picardie, 
Champagne , Normandie & 
antres. Le demeurant eil fuus 
la Seigneurie des Ducs de 
Lorraine, de C'eues , & de 
Iulliers , des Archeuefques 
deTreues, Mayence & Co- 
logne , de l'Euelque de Liè- 
ge 3 & d'autres Seigneurs Se 
Potentats. ' SE 

Cette Belgique eu excel- 
lente & renommée tant pour 
ce qu'elle a fouil enu plulieurs 
guerres contre les Romains, 
que pour la Nobleffè des 
.hommes nays en scelle Se 
pour cftre inuennicede plu- 
îieurs chofes notables , com- 
me de l'art de l'Imprimerie 
és villes de Mayence Se Har- 
lem en Hollande, pour auoir 
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«'lié reftauratrice de la Mufi- Mvfaut. 
<\uc & muent ri ce de plu ficurs 
inftrumens muficaux 3 inuen- 
trice auflî des chariots appel- 
iez AiTedaou Afledaires, par jjfei* 
Csefar fi fouuent mention- (h * r,ott ' 
nez : tnuentrice à Bruges de 
couleur à Himlle pour la 
peinture , de eu "ire au voîrre vândn i 
îles ci<wale« , «S: .autres ilaurs 

ioniattsiicr dte taf&rtfcoes , 

fwaBr,, toiHes Se. autres cte- 



£es de grand efprit : canne 
auok œmaofé îequacrran & 
~oge»& îfBpofé les uoens 
•feiîts. En cette Bel gi qu e mtk* 




font enuîron trois cens v i n gts 
bonnes villes murées : entre iaBdy~ 
lefquelles les plus fameufes l ue * 
font 5 Louuain 3 Bruxelles, 
Anuers , Boifleduc , Gandr, 

.3 ^ 



ôigitized by Google 



6 Vefcription 
Bruges, Ipre, Malines,Cam- 
bray, Arras,Tournay, Mons, 
Vallenciennes, Lille, Caiais, 
Boulongne , Amiens , fainct 
Quentin , Liège , Namur , 
Reims.TreueSjMetSjNancy, 
Toul, Verdun , Strasbourg , 
Mayence ! ; Aix , Cologne, 
Cleues , Iulliers , Nimeghe , 
Vtrech , & autres iufques à 
Rouen, & la plus grande par- 
tie de Paris 3 à fçauoir celle 
qui eft gifante deçà la Sey ne : 
èi outre ce , le pays Belgien 
eft honnoré de toutes digni- 
tez &tiltres,Imperial, Royal 
& Ducal ., d'Archeuefché , 
Euefché, Marquifat, Comté, 
Baronie , & autres honneurs 
degrez , & prééminences : & 
outre cecy il contient enco- 
fes deux cens trente villes 
clofes ou Bourgs fameux, qui 
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pareillement ont priui lege de 
villes murées , aufïi auec 
beaucoup de dignitez 3 & a 
plus de 1 2 ooo . villages à clo- 
cher auec peuple infiny & in* 
croyable. * 

Il y a pareillement plufieurs ^«M 
étoffes riuieres : Afçauoirle Bel S'i^ 

t r t 

Rhin , la Meule , la Seyne, & 
'Efcaut , des forefts très, jsmpl 
grandes & belles comme cel- 
le d Ardenne , Carbonniere , 
Nonnen, Faigné, & Sjygnie, 




auec diuerfes montagnes & 
minières : en celie Beigique y | 
a trois des fept Electeurs de Dignité ^ 
J'Empire , à fçauoir les Pré- 
lats de Treues, May ence , & 
Cologne. Pli: se voie grande 
*à partie du bien du Comte Pa- 
latin. Elle a fept des douze 
Pairs de France : à fçauoir, 
Normandie, Flandres,Cham- 

A 
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8 Vefcription 
pagne, Reyms, Laon , & les 
Euefques de Beauuais en Pi- 
cardie & celuy de Noyon: 
& pour conclurre,c'eft à Aix 
où font couronnez les Empe- 
reursde Rome, & à Reyms 
les Roys de France. 

La partie que poffede le 
Uoy Philippe eft la plus no- 
^afs-bas ble,& s'appelle Le Pays- 
nommé. * A s ( a cauie qu il s abbail- 
fe en tirant vers la merOcea- 
ne ) qui quafi par toute l'Eu- 
rope eftappelléFlandres,pre- 
nant vne partie pour le tout 3 à 
caufe de la puifiance & fplen- 
deur d'icelle Région : com- 
me auflî on prend France(qui 
n'eft qu'vne partie , mais la 
plus noble) pour tant de pays 
que poffedent auiourd'huy 
To»rqttoy les Roys de France. En outre, 
c ':'tt cette Proainceùppelk auflî 

;V ... 
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la Germanie inférieure 5 ou 
baffe- Allemagne, à eau fe que 
le langage de la plufpart de 
ceux de ces pays , leurs cou- 
tumes & loix ne différent 
gueresdes Allemans. 

Tout ce pays eft contenu en t; fj^ 4 ' 
vn climat & demy 3 & eft la Vuj*-b* t 
Situation du pays très com- 
mode & propice à la plufpart 
des Prouinces principales de 
l'Europe 5 pour autant que 
xJes coftez feptentrionaux el- 
le n'eil ioingtaine par mer 
que cinq ou iîx tournées du 
Royaume de DanemarchjCÙ .^^ ette 

.1 ' , des Vays~ 

•ils exercent commodément b* % 
h negotiation & trafic ; il 
confine des co/rez meridio* 
Jiaux , auec la France & la *ro$$încet 
Lorraine , d'Orient fe con-^lf" 
joinû à l'Allemagne, d'Oc-ï^ 
cident U eit presd'Àngleter- 
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1 o Vefcrtptton 

re par mer aulfi on fe tranf- 
porte en peu d'heure tres- 
commodement au pays d'Ef- 
cofle & d'Irlande. Aufli eft 
la nauigationfort prompte à 
Noruegue , ou auec vent fa- 
uorable onparuiéten moins 
de deux heures : femblable- 



ment elle eft commode par 
mer à l'Efpagne & Portugal ; 
car de Lisbonne tan vient 
pardeça ayant vent propice 
en dix iours & moins, d'Ef- 
pagnesen dix,douze & quin- 
ze iours , félon le port dont 
l'on part, qui font plufieurs. 
Le pays ( tout compris ) à 
Grandeur de circuit enuiron trois cens 
bat,' quarante lieues de Flandre 
qui font beaucoup plus lon- 
gues : que celles de France , à 
içauoir enuiron trois milles 
italicques chacune , & les 
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françoifesdeux milles italic- 
ques , fi comme en Ai thois 
éc en la plufpart de Hay nault. 

Encores que l'air du pays J^'kfT 
foit humide & grofïier fi eu- M " 
il neantmoins félon luleCae- 
far falubre & propice pour la 
digeuion & fur tout propre 
à la génération : Il eft pour le 
prefent félon l'opinion d'au- 
cuns plus bénin & tempéré 
qu'il n'eftoit auparauant , tel- 
lement que fi les gens du pays 
n'excedoient en boire & ma* 



ger , & fi deuenans malades 
ils fe faifoient mieux penfer 
& traicler, ils viuroient plus 
longuement. 

L'Eue es Pays- bas eu très- Quelles 
beau j plaifant & dele&ablej 
car outre les autres bonnes 
qualitez d'iceluy , les cha- 
leurs n'y fout d'ordinaire 

* 
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il Defcrîptton 

trop violentes & excefluies. 

L'Hyuer y eft communé- 
ment long & venteux, très- 
froid & rigoureux , foufB.mt 
le vent deBize,Grec 5 Leuant 
&Siroc, toutesfois rcgnans 
les autres quatre vents con- 
traires à ceux là j toute la 
froidure fe conuertit en 

^ m* \ 

Le terroir eft plat quafî par 
tout, &a bien peu de coftaux 
& montagnes y fi ce n'eft au 
pays de Luxembourg , Ni- 
Itiur , & en quelque endroicl: 
deHaynault 3 où il s'en trou- 
ve beaucoup y auui en eft le 
pays de Liège bien fourny ^ il 
eft en plufieurs endroits fort 
fabîonneux , comme en vue 
partie de la Flandre flamen- 
f>ante 3 & en aucuns quartiers 
de Brabant : 11 eft auffi fertile 
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en froment & auoine en piû- 
fieurs endroits , (îgnamment 
en la Flandre Gallicante, Ar- 
thois ,H aynaut , Liège , & 
Gueldres. Le peuple de ce 
pays feme ordinairement à la 
my-Septembre le bled , fef- 
Veourion feigle & entilles, 
& à la my-Mars l'auoî- 
ne & autres legumailes, 
ils labourent la terre par tout 
auec les cheuaux 5 fauf qu'en 
Champagne ils y employent 
les bœufs , lefquels après 
quelque temps ils engraifTent 
pour les manger. 

Ce pays produict beaucoup F r w?/? * 
de truitspnnci paiement poi • es 
res^ pommes, prunes,cerifes, vys-b*f. 
meures 5 pefches, abricots , 
noix 5 noi ferres j & neffies, &; 
-en quelques endroits dei» cbi- 
fta ignés: mais nô de tel gouff 
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& faueur que ce lies d'Italie 
ou d'El pagne. Il fe trouve 
aum des vignes en aucuns en- 
droitsdecc pays , mais bien 
peu aux champs , à cau-fe que 
le terroir ne (embie y eltre 
propre pour les nourrir. 
Neantmoins il y en a es en- 
uironsdeLouuain, N-imur, 
& es pays de Luxembourg 
& de Liège , que Ton cultîue 
de telle forte qu'ils.,en recueil- 
lent du vin , quoy qu'vn peu 
rude & verdelet. 

Il y a és bois d'Ardenne 
abondance d'vn bois appelle* 
Ife , propre à faire les arcs & 
arbaleftres. Le pays abonde 
en beftial domeftiques de tou- 
tes efpeces (excepté le bufle) 
les boeufs y font tres-grands, 
fpecialement en Hollande, ou 
on dit y en, auoir tels qui poi- 

fe , ; 

" s. / 

-, 
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fent deux mil Iiures. Les 
moutons y font aufïi grands, 
& les chairs excellent es: Les 
cheureaux & agneaux y font 
fort bons 5 en quelque partie 
de Flandre les brebis agnel- 
Jent trois & quatre fois l'an: 
en Hollande ,Frife, Gueldres 
& Flandres , font des che- 
uaux en grande abondance, 
grands , robuftes & forts , 
principalement pour la guer- 
re. Les laines du pays font vn 
peu groffettes 3 & différen- 
tes en bonté à celles d'Efpa- 
gne & d'Angleterre , à cau- 
fe que l'air eft plus humide, 
dont le poil en eft plus gros. 
Les lins & chanures y font en 
tres-grande abondance. 

Ce pays ne produit ny feî, 
ny alun, ny foulphre , excep- 
té au pays de Liège : & moins 
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y voit-on aucunes mines d 
métaux qui foyent d'impor- 
tance , fauf de fer, plomb, & 
decuiure. Mais ou la nature 
manque, l'ind.iftrie des ha- 
bitans y itipplée fi bien , que 
toutes chofes y font en très- 
grande abondance. 

Les Riui-eres principales 
qui courent par le pays font, 
le Rhin , qui après le Danu- 
be eft le principal fieune, non 
feulemét d'Allemagne, mais 
de toute l'Europe. Lequel 
naift auecdeux fontaines du 
tres-haut mont nommé Adu- 
la , maintenant dit , Vogel, 
autrement > la montagne de 
faincl Gottart. 
Ficuues Le Rhin commence à eftre 
îauxdes n auî g J We enuiron la Cité de 
Tys-baf. Chur en Suilfe : & entrant 

pa: Ij grawd lac de CoiiitanCe 
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& de Celle , va paffer à B fie, 
puis (aidant Brifac, paffe à vn 
traicl d'arc près de Stras- 
bourg , de là paruîent fort 
grand à Spire, Vvormes , & 
Mayence, puisarrîue ( après 
auoir pa(fc par beaucoup de 
villes) àLobicen Gueldres, 
delà fe partit en deux bran- 
ches j dont Tvne s'apelle 
Vvael 5 ou Vahal , qui va vers 
Nimmege,Tiel , & à Borne- 
le : & eftant adioin&e à la 
Meufe vient à Hetuerden , &: 
delà à Loueftein , où le Vahai 
perd Ton nom. 

L'autre corne mineure de 
ces deux court au Septen- 
trion iufques auprès d'Amen 
en Gueldres , où elle fe partit 
aufli en deux , dont l'vnè eft 
appellce Iféî, & vapalferà 
Doesbourg & Zutphen , Se 
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fe vient rendre à Zuiderzée 
golfe de mer en Hollande 8c 
jFrife. L'autre bras s'appelle 
LecK j & paffe par Vvîck, 
Culembourg , Nieuport , & 
s'en va vomir en la Mervue* 
& delà en la mer. 
i4 Me». La Meufe naift au mont- 
/*• vauge , és confins du pays de 
Langres , gueres loing des 
fources des deux nobles ri- 
uieres 5 la Seine & Marne, 
elle paffe par S. Thibaut , où 
elle commence cftre nauiga- 
ble , puis par Verdun , delà à 
Mouflon & à Melïîeres ,puis 
vient à Charle- ville ,.Bouin- 
ne, Dînant 5 & Namur , & 
ayant receu la Sambre tra- 
uerfe les villes de Liège , & 
de Maftricht 3 puis va à Ven- 
lo , où elle fe tourne à Ponant 
Maiûrail , & arroufant Raue- 
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ilain , & Meghen va Te join- 
dre au Vahal près Heruoer- 
den 3 puis elle prend le nom 
de Mervue , auec lequel après 
auoir paflfé à VVorcum & à 
Gorcum arriue à Dordrechr s 
& ayant taid vne lue nom- 
niée Iuemont comme Furi- 
bonde entre en la mer auec 
telle roideur quelle maintient 
fon cours conferuant fon eau 
douce longue efpace de téps 
dont elle fait voye aux Eftur- 
geons j qui appetans cefte 
eau douce y viennent n* auant 
que finalement paruenus es 
endroits où l'eau eft petite & 
baflfe fe donnenten proy e aux 
pefcheurs , ces Efturgeons 
commencent à eux monftrer 
en Hollande , Zélande & Fri- 
fe , au mois d'Auril & durent 
plus de trois mois , auquel 
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temps s'en prend quantir-é 
très grande 3 lefquels eftans 
fallez fe maintiennent & gar- 
dent fort bons. Par la Meufe 
viennent aufli de la mer les 
Saumons & truites fa u mon- 
née , les Lamproies & Alofes 
y viennent au Ai en leur faifon 
comme aufli les Congres , 
Turbots, Alofes, Viues, 8c 
plnfieurs autres bôs poiffons, 
lefquels venans de la mer font 
couftumierement maigres: 
mais ayans eité quelque téps 
en ces eaués douces , ils s'y 
engraiflfent merueilleufemé'r. 

L'Efcault a fon commen- 
cement au pays deVerman- 
dois en Picardie , au cofté de 
Beaureuoir 3 d'vn mont d'où 
aufïi naiffent les riuieres de 
Somme & Samb"e 5 non luing 
du Chailelet 3 qui delà vieuc 
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paffer àCamUray$ puis à Va- 
lencierines , où il commence 
d^ltre nauigable : delà vient 
à Condé 5 & ayant receu la 
riuiere de Scarpe > entre à 
faind Aman, puis va à Tour- 
nay , Audenardre & Gand, 
d'où elle fe retourne à Denre- 
monde , & puis coule à la 
gaucedeRipelmonde , & du 
collé dextre eftant angmen- 
te'epar autres riuieres , vient 
à toucher la Cité d'Anuers, 
& enuiion le Chafteau de 
Saphringhen, à quatre lieues 
d' Anuers, (e fait en deux par- 
ties, dont lVueg^gne le nom 
de Hont entre l'Biclufe $c 
l'Ule de V ah crie 3 & puis 
de/go rge en la mer, L'autre 
partie le tourne vers Septen- 
trion , & paflfent à la veuë de 

Bergue , receuam le 2Loomfi : 
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nit fon cours près de Hollan- 
de. 

A l'eau douce de cefte rî- 
nïere viennent de la mer plu- 
fieurs bons poiffons , comme 
efturgeons, faumons, truites, 
lamproies, rombez, congres., 
alofes , lucernes , ardres , ef- 
creuififes , feules , truites , lo- 
cuftes , fardines , chiens de 
mer, & plufieurs autres poif- 
fons délicats. Sans compter 
les autres qu'elle produit de 
fa nature 5 comme font bro- 
ces, barbeaux , tenques, car- 
pes très-nobles, de poix de 
vingt Hures ou enuiron ,gou- 
jons,bottes de toutes efpeces, 
grofles anguilles , auec quel- 
que peu d ouïftres. C'eft la 
riuicre la mieux pourueuë de 
toutes fortes de pointons , par 
deffus toutes les autres de 
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l'Europe de laquelle parle ex- 
cellentement Iullius Caefar 
en fes commentaires. 

Aa ou Ha naift près de Te- ^ aouWa ' 
rouanne & courant vers Mai- 
ftrail palTe par fainét Orner 
& à Graueline & puis dcf- 
gorge en la mer. 

Ems (ou Aman* us en latin) ew? 
à Ton commencement en 
VVefphalie & paflfepar Va- 
rendorp , Greuen , Rhenem, 
& paflfantpar Linghen , puis 
par Meppen 6c d'Ende & au- 
tres lieux va entrer en la 
mer. 

- Ifel s'engendre au pays de tfet, 
VVefphalie fur les limites 
de Cleue près Rafuelt , Se 
prenant fa courfe félon le 
vent maiftral palfe par Vlft, 
& delà à Burg, Deutecum & 
Keppei , 8c delà vient à Dois- i 
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bjurg où il s'vnic à la fofife 
Dru tienne puis ayant receu 
le Berchel va à Deuenter 
Hatien & Cainpen puis fe 
jette au goulfe Zuiderzée. 

La Mofelle, fleuue célèbre,, 
à fon origine près le fl-'uie 
Rôlnnt pi es le mont de Vau- 
ge , & courant parmy le pays 
de Lorraine, entre par Rémi- 
remont va trouuer Chiatrei 
& pies l.i Cité de Toul (e 
tourne au Leuant , & entre 
par Mofl ou , puis vient à 
Mets : &: entrant quelque 
peu dedâs le pay s de Luxem- 
bourg . va vihter Thionuillej 
de la touche Scrich > Triers 
& Coau , & le vient rendre 
dans le Rhin près Conuolens, 
"produifant par tout des poif- 
îons bons & délicats. 

LaLiienaiitau pays d'Ar- 
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thois, au village de Lisbourg 
près de Therouanne , & en- 
trant par Aire pafle à Armen- 
tiers , VVeruy & Menin & \ 
delà à Courrray , puis va à 
Gand le rendre en l'Efcaur, 
& produit beaucoup de bons 
poiflfons. 

La Sambre(ou Sabis en La- s****** 
tin ) naift au pays de Hay- 
mult près d'vn village nom- 
mé Nouion, & allant trou- 
uer Landrecy va à Saffenie &f 
Barlaymont, puis paffant par 
Maubeuge la ne Merue Se 
Chaffele , & entre à Namus; 
& de la fe rend en la Meule. * 

Dele naîft en Brabant près DeU l 
<Tvn village appellé Tile , & 
vient à VVaude , & delà à 
Louuain , & puis auec plu- 
fîeurs branches ayant receu 
en fon canal le Demere , va à , va 

B B 
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Malines : & ayant paiTé à: 
Ripel monde rend fou cours 
çjp'Efcault. 

LaSinenaift au deiTous de 
Soingny au pays deHaynaule 
& tournant la coude par- 
uient à Halle \ & ayant couru 
par Bruxelles parfe à VVil- 
uorde , puis laiflfe Malines à 
dextre & vient fe vomir en la 
Pele. 

Defénaift auprès d'vne pe- 
tite ville au pays.de Liège 
nommée Per , & s'en va vers 
Septentrion paiTant par Ein- 
douen,& delà à Boifleduc, 
& puis fe rend en la Meufe. 

Derrière naift presdeToh- 
gres au mefme pays de Liège, 
& courant vers Ponant entre 
par Belfen , & delà palTe par 
Haifel & par Dieft , & allant 

par Arfchot fe va perdre eu 
la Dde. 
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Ncthe naift auprès dVn vil- K ^he 
Jage appellé Rethi , & COU - 
rant vers Libec pafTepar He- 
sentais -, & ayant receu la pe- t 
rite riuîere Aade & entré par 
Liere , court à Dufele & 
V Valen , puis fe va perdreen 
JaDele. 

Kuer naift près Bulinghe^* 
au pays de Inllîers, & entre 
eu Dure en la ville de IuJ- 
liers , & a Ruermonde , & 
puis fe débouche en laMeufe. 

Benœl naift en VVeftpha- 1<rJ t A . 
lie pre* de Coesrelr, & ayant 

couruiufquesàZutphen.fc 
rend en la riuîere d'Ifel. i 
Niers naift en vn village™- -, , 
nommé ùma Anthoine J u ^ 1 
Pays <telulliers,.& après vn 
wng ; cours entre en la ville 

B 2, 
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V iéréfoàift au pays d'Oué- 
riffel v & pafle par Grço & v 
par Ameloe , & parauant à 
Bafleit d'où va finir à la Zuf- 

àèïzî*. 

S carpe a deux fontaines au 
pays d'Arthois : la principal- 
le fort du mont fain&ËIoy 1 ,-' 
& l'autre non gueres : loifig 
d'iceile ] & ainii cônjoîncW 
lefdites fontaines enfemblé, 
pafle toute entière prescTAr- 
ras,& delà court vers îa Grec 
palfantparFampoâ-lxv'lât où 
il y a v mort ancien C hsftca u 
<Jui appartient poulie prèfeht 
à Monfieùr lé Cô'mte d'O- 
itracht , où ladite riuiere fe 
rend nàuigàble , & pàflant 
par Doûay à la grande com- 
modité des bourgeois , fe va 
jfcttdre à Làlain. y & delà à 

Marchcqes a & puis faifanr; 



desTdys bat, 2$ 

le chemin versHannon àl'iû 
fuë de Mortagne s'en va 
mourir en l'Efcault chan- 
geant fon nom à Tournay. 

Denre , fource en Haynaut Bmtt 
près de Condé, & va pafler à 
Aîh. Grammont , Niuoue & 
Àloft , & entre en "Denre- 
jmonde , & fortant d'icelle va 
fe joindre à l'efcault 

Haine a donné le nom au Hainc ' 
Comté de Haynaut naiiïant 
au mefme village, de Hein- 
uire , lequel print fon nom 
des Huns qui campèrent' à 
1' entouv d*îceluy : cefte riuie- 
re court à Condé 5 ya fe vo- 
mir en l'Efcault. 
. Chiers.à fon origine près 
Lofguon en Lorraine , de 
1 à paru ient en Luxembourg, 
& paffant à Maruille., Mom- 
medy & à la Ferte" d à vne 
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," fieuë & delfous d'Iuoy, fe vai 
perdre en la Meufe. 
>-jv Toutes cesriuieres auecle 
profit des po liions qu'elles 
- ^endént au peuple de cespaïs 
-bas , apportent au lfi grande 
commodité pour mener 8c 
Conduire auec petits & gratis 
h.) Ile au x leurs marchandifes 
de ville à autre. 
• 4 f En ces pays n'y a guetës de 
fontaines d'eaux viues/auf es 
lieux pîus morïtueux. On dit 
y en eftre vne auprès d'Arras 
al&z près du pont de Bîangy 
appellée la fontaine * 




cherons^ 

viue . & très- fuaue , qu'elle 
feule eft fufnïantepour faire- ~ 
tourner vn moulin qui eft i 
tout auprès d* iceluy . M y a eu. M • 
ces pays beaucoup dfe lacs* . j 
eftaugs " 
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ledit pays, & rendans grande 
quantité de plu (leurs fortes 
de poiflbns. 

La Mer Oceane prochaine 
de ces pays-bas du cofté de 
Flandre , Hollande , Zejande 
& Frife } pouruoit au peuple 
de ce pays de tous endroits de 
l'Europe marchandife & vi-, 
urespar le fait delà nauiga- 
tion. Auec ce elle produit par 
la prouidence de Dieu vn 
nombre infîny de poiifons, 
defquels s'enfalentvn grand 
nombre , iufques à en en- 
uoyeren Efpagne , Allema- 
gne , Angleterre , & autres 
pays. 

Des Forefis & bols princi- forf ^ 
paux qui font en ces pays , la fV* 
foreft d'Ardenne ett la plus 
excellente & la plus grande 
de la Gaule, Car ( félon Gx^ 
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far ) elle commence aux ri- 
uesTuRhin , & s eftend par 
le milieu du pays de Treues 
iufques es confins deTourne- 
fy : & dit-on qu'elle au oie 
plus de cinq cens miiles Ita- 
liennes en longueur -, & enco- 
res de noftre temps elle elt la 
plus grande foreft de toute la 
Gaule , combien qu'en pla- 
ceurs endroits elle (oit ré- 
duite en laboui âge. L'endroit 
pu elle fe continue le plus 5 eft 
depuis Thionuille iufques au- 
près de Liège , qui contient 
enuiron trente lieues , dont 
le milieu eft à fain& Hubert. 
Cefte foreft efl: pleine d'ar- 
bres tres-gros& trés-beaux, 
& de grande hauteur. 
Mormault eft vn très grand 
& très- beau bois au pays de 
Haynaut , qui fe commence 

r 

i 
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ptes Quefnoy , & s'eftend au 
Midy vers le pays de Vermâr 
dois , & par grande eftenduç 
<îe pays s'efhrgîft 3 embraf- 
fant villes & villages : auquel 
bois fe faid grand .quantité 
de charbons. , 

Entre la Meufe & Sambre 
eft vn bois appelle Harchie», 
auquel y a vn village du mef- 
me nom,auec vn bon & très- 
beau Chafteau , qui eft le lieu 
& refîdence des Seigneurs de 
Barlaymont. 

Le bois de fai»& Amaad 
eft afïls audit pays de Hay- 
naur 5 &; eft appelle au (fi la 
foreft de*Rayme> fk fc com- 
mence es confins de Flandres 
Galiicante , & vient vers 
Valienciennes auec tres-grâ- 
. de largeur fort efpais. , & 
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appartient à Moniieur <fA- 
mery , au moyen dequoy il 
eft grand veneur de Hay nâut. 

Le bois de la Faigne com- 
mence près d' Auefueen Hay- 
naut, & continue iufques.à 
Meiieres en France , portant 
plus defalze lieues de che- 
min, La { comme Ton dit ) 
eft oient jadis les Faunes Se 
Satyres aucc cornes & pieds 
4e chèvres , pource que les 
premiers habitans de cefte 
forefl cftoîent tant brutaux 
& fauuages qu'ils fera- 
feloient à demy bettes, 

Sonien en Brabant eft vn 
bois à vn ou deux traits d'arc 
près de Bruxelles & s'eftend 
* iufqucs à BraineAlleud & à 
graine leChatèeâa par £ef- 
; pace trois lietiës de bots fort 
grand & magnifique + con^ 
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êtes Pays -ba il 3< 
teriantf.pt lieues de circuit, 
& embnflfe tant de villages, 
Abbayes 5 & Monafteres,que 
c'eftehofe merueilleufe. 

Meerdal" foreft voiilne de 
Louuain eft grande & belle, 
& aiîez renommée tant pout 
fon aménité que pour le dé- 
duit delà chafle. 

Sauenterloo eft entre Lou> 
uain,Bruxelles & Viluorden, 
près d'vn village nomméSa- 
uenter 5 bois beau & defira- 
ble. 

Orotenhout eft au mefme 
Brabant vn peu outre Turn- 
hout 9 grand bois , fort hanté 
pour la chatte. |k. 

. Marianne eiî au pays de 

INamur i quî commençant au 
-çbafleau de ladite vilte J s*e- 
. n d^er s Lîbec auec grande 
largeur veu PUilippe-ytfle, 
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iufquesàla Meufe. 

Niepe principal bois de 
Flandres > gueres loing des 
confins d' Arthois , eft à deux 
^ieuës de la Life 5 de Gaflel^ 
& deBailliœul , auquel a vn 
chafteau bien fort & bien 
a (Ils. 

Le bois de Nonnem eft a (fis 
fort près d'Ipre,& contient 
'en fon eftenciuê' ( qui eft gra- 
de ) beaucoup de villages & 
Abbayes. 

Poodsberghen fert de con- 
'fin entre Flandres & Hay- 
naut près de Monrgerarcf 3 
bois grand & de belle ron- 
deur. 

Le bois Guillaume eft au 
pays d' Arthois eft aflfez près 
deRenty. Il y a encores plu- 
fîeurs autres bois en icelle 
Ço»ré beaux & pfaifants, 
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tant pour la chaffe que pour 
le profit qu'on en tire , def- 
quels ie ne fais icy mention 
pour la petiteflfe d'iceux. 

Echterwael eftau pays de 
Gueldres près d<* Ari?en 9 bwis 
fort délicieux. 

Sept forefts eftau j?ays de 
Frife es confins d'Ouerifel, 
& font fept grands bois don- 
nans.nomà fvn des quatre 
Eftars de ces pays 3 chacune 
desquelles forefts contient en 
foy beaucoup de pays & plu- 
fieurs villages. Ces forefts 
font pleines de toute forte de 
beftes fauuages , comme de 
cerfs , dains , cheureaux ,fan- 
sîiers, Heures, connils , tail- 
fonS , iufques aux lirons & 
hertflfons, & de tout en abon- 
-iance. 
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j^K ALITÉE r 
yim^ des hom- 

mes e> rf^r femmes du 

J - ■ ■* 

LE s habita™ de ces pays 
font communément 
beaux , bien faits & propor- 
tionnez , & de belle ftature, 
& font grands , principale- 
ment ceux de Hollande & de 
Fri(è : mais le temps paflfé 
plus que maintenant ^ Ce 
qu'on dit eftrè aduenu pour 
la conuet fation & -commi x- 
tion des eftrangers qui y font 
furuenus , ou phiftoft de la 
qualité des viâdes & deia dif- 

cif line & manière de yiurfi. 
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Ces gens font les premiers 
le la Gaule & de la Germa- 
ïùequï receuret la foy Chré- 
tienne 1 , Se qui de tout temps 
plus que les autres l'ont entre- 
tenue , reueree & obferuce, 
copame appert par l'abon- 
dance des beaux temples, 
Abbayes ,Conûents , Mona- 
fteres , Hofpitaux , & autres 
Ueux de deuotion qu on void 
fi fréquents en toutes villes & 
•villages, & aux champs, fon- 
des, dotez & pourueus abon- 
damment de gros reuenus,8c 
cecy par les gens de bien & 
de bonne Vie qui jadis ont vef- 
cu en ces cartiers. Ceux de ce 
pays font valeureux en guer- 
tc, tant à pied qu'à cheual , 
& pat tner : iignâment quand 
ils ont Capitaines de valeut 
(^alnftqu ils onuouliours eu) 
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éc letefmoigne Cefar au pre- 
mier liure de Tes commentai- 
'Cefarllb. Tes , difant .Horum mtem for- 
i.& %. des tifsirni funt Befoa. Us rendent 

guerres des .11 1* 1 

Gah i es , pareillement bon compte de 
leurs promeuves , & (bni tref- 
.. expers çs chofes maritimes. 

Il y a grand nombre de gens 
lettrez & fçiuans en toutes 
falcultez & fciences 3 & plu- 
fieursd'iceax (combien qu'ils 
n'ayent efté hors du pays ) 
fçauént parler plufieurs lan- 
gages difficiles à prononcer, 
ta n ils funt propres pour ex- 
primer & former quelque 
. mot& parole que'cefoit. 
ly!lt' Le*W de ce pays font 

nddonn é à fort, entendus au faict de la 
*Î" M 1^ .mafchandiie de toutes fortes, 
eitant ronde le pays en gran- 
de partie fur les marchandi- 
ses .& fur Les arts ; & y a des 



maiftres Excellents en touffes v 
ceuurres manuelles. Ils font 
gens laborieux , dilîgens èc 
bien toft comprenans vue 
chofe ; i autans, foudaineinent 
tout ce qu'ils voyent } comme 
fe peut veoicpar tant de mé- 
tiers eftranges qu'ils y ont in- 
•trocfutâs ï faifant prefente- 

ment iufques aux draps de 
foyes & mouchaires à la ma- 
nière deLeuant. 

_ : Ceux cy (oui lçs vxay s mai- 
ftres qui^<%É^e &> te 
duire la mufique à fa perfe- 
ction , & Uont't^nt gto.pre & 
xomme naturelle : :> $jttë les 
hommes & femm.es cha^nt 
■naturellement à mefure âuec 
belle-grâce 8c mélodie. 
- Outré plus les «ho mes font 
dé nature froids & pôfez en 

■ toutes chofes , prennent far. 
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gementla fortune & tous eue- 
nemensfans s'en altérer. Ils 
[ aymeiit lesbaftimensdemai- 
fons& autres édifices : ils ne 
font par trop venereens , ira- ' 
tondes , ou furieux 9 ny am- 
bitieux au_ moyen dequoy 
font ciuils en leur conuerfa- 
tion , traictables , libres , 6a- 
uerts & prompts à toutes 
chofes - 3 & fort faceffieux, Ils 
font ce néant moins fort aua- . 
ricieux & feruens à amafTer 
argent : Sont généralement 
trop nouueaux & fi crédules, 
qu'ils adjouftent foyprefque 
à chacun , à caufe dequoy ils 
font fort aifez à deceuoir , & 
àeftre deftournez inconfide- ^ 
ment de toutes entreptifes j 
& confequence,Mais prenans 
quelque ombre ils fontfoup- 
çonneux & obftinez , font 
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aufll hautains & de grande 
loquacité jtenans peu de com- 
pte de Tintereft du prochain, 
oublions bien-toft les bénéfi- 
ces receus, & par confequent 
portent bien peu d'amour à 
autruy 5 combien qu'au con- 
traire ils oublient tant plu- 
floft les injures, & ne demeu- 
rent longuement en quelque 
haine ou rancune.lls ont aulfî 
vne couftume de trop boire, 
en quoy ils prennent extrême 
délectation , beuuant fouuent 
& de nuid & de iour , ce qui 
leur faid grand dommage au 
corps & à l'entendement , & 
leur racourcit la vle-.ainii que 
ditPropertius. - 
Vino forma périt , Dinocotm 
rumpitur <£t>tt. 

Mais pour la mauuaife 
çouftume p ils ne s'en fçauent 
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• afettetiir 5 difanj que par Cela. 
xlschaflfent toute la melancoi- 
lieodieufe & mal faine qu'il* 
contra&ent par l'humiditécle 

fftféct. lai^^e fondans fur ce dit 
d'Horace. Vino pettite ourà$ 
mais toutesfois ils dearoient 

obferuer & retenir aufli la 
fentencedeTerence qui dit: 
Ttrence . ^mù. Il fe faut gar* , 

derdetrop. i'il , 

J»/S£* Les femmes font de beau 
de ces p.iy* maintien & gracieufes , con- 
*t 2 VT-uerïènt auec vn chacun ,"pâr- 
4vwm. quoy elles deuiennent prom- 
ptes & v adextres en leurs affaî- 
'. . résiliant fouuentesfoîs feules 
à iceux,non feulement par la 
ville , mais auffi plufieurs fois 
-par le pays dVne ville à-1 au- 
tre auec bien petite compa- 
gnie , & fans aucun blafme. 
-Elles font fobres & fortafti- 



V 



des Vdys hctSi 

ues , fe 'méfiant -fotruent de 
vendre & achepter marchant 
difes & biens auec telle dexte- 

* 

rite & diligence , qu'en plu- 
fieurs endroits de la'prouincè, 
fignamment en Hollande 8c 
Zelandejles hommes leur îaif- 
fent quafi tout faire 5 ce qui les 
rend par rrop iroperieufes, 
fa fch'eu fes & fierés ; - Br Ve 

Le vîure ordir.aire decenx &? *ng# 
de ces pays 5 Cfiïieir'mefnsgë ^' ce ** s 
eftfcbre & modéré. Ils h ^i- **** 
tient communément de la cer- 
uoife hlàc auec çle l'eau 
bouillie & rebouillie auec * 
fpeautre& orge meflèz auec 
quelque peu de Froment &; 
houblon diligemment culji- 
ué pour tel éflFecî : laquel- 
le boifïbn eft à celuy qui 
s'en peut accouftumer faî- 
ne & bonne. En aucun lieu 
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ils boiuent auifi beaucoup de 
laid. Leur manger ordinaire 
eft pain de feigle, & enaucûs 
endroits ( principallement 

en Arthois 6V Haynault) pain 
froment , & yapeudemai- 
fons ( y ayant quelque peu de 
moyen ) qui ne fallent tous 
les ans vn boeuf ou deux , & 
autant de porcs, & font ordi- 
nairement pxouilîon de beur- 
& fromage , dequoy ils s en- 
tretiennent & nourrifent Ja 
plus part de l'an. . Ilss'habil- 
GenùUtf. lent fort proprement &gen- 
/**£ m «- timent de veftemens bien fa- 
iUmens. fonnez , tiennent leurs mai- 
ions en bô ordre , fournies de 
toutes pièces d'vltenfilles en 
fi grande abondance,que c'eft 
dl^Zt- chofe belle à regarder. 
rhgeses Qtiant aux mariages j ces 
t*/* b4s, g ens nc fe reftraindent point 
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tout à leur patrie , mais 
itient fouuent leurs enfaus 
eux des autres villes & aux 
brangers , félon lacommo- 
Lté qai fe prefente. Et de ce 
i-aduient qu'ils ont parenta- 
les en p\ulîeurs villes, dont 
en vient entre eux paix , ami- 
tié & proffict. Mais cela eft 
malfeant& indécent, qu'on 
y void fouuent marier vn ieu- 
ne homme auec vne vieille 
femme , & au contraire , vne 
ieune femme auec vn vieil- 
Un, fans auoir autrement ne- 
ceflùé d'enfans , l'ignoble 
auec le noble , le maiftieauec 
la feruante > & la maiftreue 
auec fonieruiteur. 

Le ftil & datte du temps 
de Tannée eft par tout pour 
le prefent au premier iour de 
hmiier, Q^ant au poinct des 
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heures , il eil bcàucoup plus 
ç<ifftmode qu en Italie , là où 
M n'vfe que d'vn poinâ ,Sc 
|«mal pcflible de fçauoir • 
heure il éft , foit de 
\ : mais icy 
deux poincls de 12. heures 
monftrént clairement quelle 
heure, il e(t , foit deuant oit 
après ro idy, & de^wâ^au flî; 
Par ou auflfi on cognoit & en 
hyuer & eue* combien les 
iours ou rtoféte ont d'heures, 
& ce parles horrologes à ces 
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> i/EL EST LE 
jouuernement du^rince 

ésTays-bas. 

Es Princes de la 
niaifon d* A v- 

/ Ttiys tas 

STRKH E(pOUr g6MM£rné 

auoir beaucoup?*»- 

i r> O» thorité du 

de Royaumes & Pr ^ s 
rouinces fous leur domina- 
on) ne peuuent eux mefmes 
ouuernerces pay s, ainfi que 
ifoient iadis les Ducs de 
ourgongne -, Pourtant ils y 
ennent Gouuerneur ou Re- 
ent auec Ces Confaux 3 qui 
j/fi eft Gouuerneur deBour- 
3ngne. Lequel gouuerne- 
îent du temps de Charles le 
fut donné à Madame Mat- 

C 
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Madame guérite d-'Aui'triehe tante du- 
ùariue- fa Empereur. Puis elle dece- 

rtted au. . f , f r v 

trtcbeGou* deerut donne ledit gouuerne- 
ntmame. jxxQnt à Marie Roy ne de Hon- 

grie'fa fœur l'an 1531^ laquel- 
Ttgyn* de Je a regy ces pays iufquesen 
Hongrie. |» an 1555. Et icelle decedée 

céda ledit Empereur ces pays 
à fon fils Dom Philippe à pre- 
- f fentRoy des Efpagnes, lequel 

fit Lieutenant & Capitaine 
gênerai pour fa Majefté en 

tr**d* ce ^* ts P a y s BnitoartUeî Phile- 
samye bert DucdcSauoye (on cou- 
LUute- fin germain maternel 3 àfça- 
JSJJ^UOÎr naiz tous deux de deux 
Hsyésfats fœurs , filles d'Emmanuel 
* u * Roy de Portugal. Mais depuis 
ce Duc ayant recouuert fon 

*m*»I P a y s , du R °y de France/e par- 
/i re«Ve tit 1 an 155p. pour reiider en 
ifet fays £ Qn pays j e Sauoye & Pied- 

bas tan . ^ J \ « j . 1 

< fy . môt^&renoça a ladite charge 
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Dont fa Ma jette bailla ledit 
gounernement à fa fceur Ma- 
dame Marguerite femme à 
Odauian Farnefe Duc de Par- Madame 
me & dePiaifance 3 auec pro- M*rg»t- 
uifion de trois mil fix cens ef- JJJJJJJ. 
eus par an ,outre autres grâces 
& mercedes que fa Majefte 
faifoit à ladite Dame. 

L'an il6*i. le Duc d'Albef**-^ 
venant pour auoir 1 admira* 
ftration de ces .prouinces, 
icelle dame fe retitant en Ita- 
lie , le Duc y demeura Gou- 
uerneur & Lieutenant gene- 
, ral > qui eftant rapellé en Ef- 
pagne au bout de fix ans , eut 
pour fucceflfeur à ce gouuer- 

nemet,DomLouysdeReque- DmLo „p 
fens grand Commandeur de de 

Caftille, lequel mourut l'an f""* 
157 6-Parquoy leRoy mitpar 
manière de prouifton le ma- 1 x 

C 2 
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nieraent de tous les pays bas 
es* mains defonConfeild'E- 
ftat. Et en fin , au commen- 
cement de Nouembre audit 
Domun an yint Dom lean a'Auftriche 

t he. frère du Koy enuoye par ladi- 
te M a jefté pour gouucrner les 
pays- bas ,àuec les tiUres fus- 
alleguez & vne très ample 
commifïlon > authorîté , & 
puiffance prefque Royalle. 
MaisDô lean venant à mou- 
rir dedans k terme de deux 
ans, luy a efté par ie Roy fub- 

Le Vrince rogué le Prince de Parme ne- 

dePame. ne u de fa Majefté Catholi- 
que -, lequel mourut en Arras 
en Décembre 1592. ( après 
auoir deliuré du liège les vil- 
les de Paris & Rouen. 

SUR Apr« la mort du Duc de 
Parme fut le gouucrnement 

commis es mains du Comte 
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Je Mansfelt ^qui ceda'l'Eftat à 
Erneft Archiduc d' Auftriche 
enuoyé par fa Majefté pour en JSgL 
prendre le gouvernement, ^«fe 

Celuy quieft Gouuerneur c **' 
ou pluftoft Regent en ces pays 
bas pour le Prince > a telle au- 
thorité par toute la prou in- 
ce vniuerfèlle qu'auroit Je 
Roy roefme fil y eftoit -, Et 
ce pendant tous magiftrats 
appaxÉènans au gouuerne- 
raent vniuerfeWont eftablis 
& polUciéntlepays au nom 
du Prince, lequel aufliféul eft 
celuy qui donne tous les offi- 
ces fupremes, comme de Pre- 
ftdent, Chancellier & Gon- 
fe'illers d'E/rat , & Ce traitent 
& expédient toutes loix , de- 

crets 5 & négoces en fon nom. 

Il y a en ces pays trois (or- confdi 
tes de Confeil». Le premier 

Ci 
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eit celuy d'Eliar, auec lequel 
fe côfeille & délibère le Gou- 
uerneur,' des chofes apparte- 
nantes à l'Eftaf du Prince , & 
su public : & illec fe traicte 
de la paix & de la guerre , & 
de tout le gouuernement des 
pays. En ce Confeil fe con- 
sultent tous aduertilTemens 
qu'on reçoit de tous codez, 
les intelligences & affaires 
qu'on a auec les autres Prin- 
ces eftrangers & auec les voi- 
fins ^ on y retient & caflfe les 
Colonnels & Capitaines 5 on 
y traide des fortifications, 
munitions,& prouiflons d'ar- 
mes , d'enuoyer & receuoir 
Ambaffadeurs. Icy font rap- 
portez tous les plus difficiles 
négoces des autres Confeil s 
du pays. Ce Confeil a la fu- 

perintendanec de tout ce qui 



^touche au gouuernement , & 
protection des Pays bas ,tant 
dedâs que dehors iceux. Ceux 
qui refident à ceConfeil,font 5 
vu Prefident homme docle & 
prudent , auec plusieurs Con- 
fêillers 5 Seigneurs & Gou- 
ue meurs de quelque région 
des pays 5 & aucuns Docteurs 
& vaillans perfonnages , qui 
par leurs vertus & mérites à 
cefte dignité font choifis du 
Prince. 

Le Confeil priué & fecret 
du Roy qui refide aufîî auprès 
du Gouuerneur,con{Ifte ordi- 
nairement au nombre de dou- 
ze Confeillers doclorifez 8c 
licentiez efleus par le Prince 
ou Ton Go u ue rneur : lefquels 
ontauflî vn Prefident , &eft 
appelle ce Confeii , Priué, 
pource qu'il elt fort auancé 
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& familier du Prince. II em- 
braiToit par cy-deuant tous 
les négoces de Cour du pays 3 
mais maintenant iieft diuifé 
en deux , & a donné au Con- 
feil d'Eftat telle part que fay 
demonftré cydefifus : & pour 
la part retiéttout ce qui s'of- 
fre, foit de iuftice 3 foit de po- 
lice 3 Retient aufli le regard 
& fuperintendance des autres 
Confeils , & a authorité de 
donner priuileges , conferite- 
aiens , oclroys 5 grâces , par- 
dons & remi (ïîons } de faire J 
loix , ordonnances , ftatuts , 
edicls , pour quelque caufe 
que ce foit. Ses Confeillers 
font appeliez Maiftres des • 
Requeftes. Retient aufli ce 
Confeil la cognoilfance & ju- 
gement des querelles 3 des 
limites & confins des pays^. 
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des Pays Lis. jW- 
auflî des parties plus impor- 
tantes du Domaine , & de la 
fuperiorité & authorité du 
Prince v Seigneurs , & au<res 
eftans à la iuitte de la Cour 
eferits es regiftres ordinaires. 
Bref.ceGonfeil , eft leram- 
part de iuftice pour auoir lu- 
preme regard fur toutes cho- 
fes 5 combien que des affaires 
plus importantes il en fa ici; 
part & les communique à fou 
Prince , ou en fon abfence au 
Lieutenant gênerai , & au 
Confeild'Eftar. 

Pareillement refide à la 
Cour vn Confeil des Finan- 
ces , auquel y a trois prudeps 
Seigneurs du pays , appeliez 
Chefs des Finances 3 vn Tre- 
forier , vn Receueur gênerai, 
&: trois autres hommes qua- 
Lifiez, experts Se idoines nom- 

C v 
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mez Commis , auec deux 
Greffiers & autres Officiers. 
CeConfeil a fuperîntendan- 
ce des biens patrimoniaux & 
reuenus du Prince , des aydes 
ordinaires , & extraordinai- 
res 3 des Chambres des Com- 
ptes, des receueurs & autres 
Officiers manians les deniers 
du Roy. Icy fe font les taxa- 
tions , & s'y donne Tordre , 
pour les payement de toutes . 
chofes concernantes tant Ix 
paix que la guerre>comme de 
fortifications , de munitions, 
prouifions , defpenfes ordi- 
naires & extraordinaires, 
pour le fouftenement & en- 
tretenement du pays.Ce Cô- 
feîl baille les biens du Prince 
à ferme,faiCt les modérations 
& reftricVions contenues en 
leurs ordonnances : bref, il a 

■ • 
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Je mani ment .de tous les biens > 
& deniers du Roy } dont fe 
peut nommer le Trefor du 
Prince , pour s'en feruir en 
les occurrences : qui fe faicl 
auec telle règle, que pkuieurs 
Princes eftrangers en ont de- 
mandé rinftrucîiô pour gou- *" 
uerner leurs eftats à ia maniè- 
re de ceftuy-cy, 

En outre, il y a à Bruxelles chambre 
vn autre Coîileil,qui elt com- ftM , 
inemembre des Finances, ap- 

pelIé,Cliambre des Comptesj 
où il y a vn Prclident , & fept 
Matftres des Comptes. Au- 
quel magiftrat tous minières 
manians deniers du Roy en 
Brrabant & pays adherens , & 
au Duché de Luxembourg , : • 
comme Treforiers & Rece- 
veurs , félon les ordonnances 
fur Ce conilituées, viennent à 

C vj 
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rendre compte & railon :, or 
, d'iceluy reçoiuent quittances 
deuës. Il y a auflien Flandres,, 
Gueldres & Hollande autres 
Chambre des Comptes , leU 
quelles toutes, auConfeil des 
Finances comme au fuper in- 
tendant 9 fommairement rap- 
portent leurs adminiftratiôs. 

Voila les ConCeils qui font 
ordinairement au nom du 
Prince chez le Gouuerneur 
gênerai des pays-bas. Outre 
cela > il y a après en chacune 
région vnGauuerneur parti- 
culier , qui femblablement 
comme le Lieutenât du Roy r 
a aufli la charge des affaires 
de ladite région v principale- 
ment es chofes de la guerre, 
& luy mefme obeyt au Ré- 



gent gênerai. 

Le Roy tient auift en ta 
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pfufpart de ces pays vn Cou. g -and 
leil en fon nom appelle vul- * 
gairement Parlement , corn- cUmtù 
me à Malines , & en aucuns Uric t de ' 
lieux , comme en Brabanr, 
Chancellerie. CeGonfeil , fé- 
lon les lieux, confifte en dou- ' 
ze , feize , & dix-hui& Con- 
feillers docïorifez Se licen- 
tiez auec vn P rendent ou 
Chancelier pour chef: ou pa- 
reillement . reride l'Aduocat 
du Roy & le Procureur Rf- 
cal y & puts les Greffiers, Se- 
crétaires , & autres officiers 
tous efleus du Gouuerneur 
gênerai, & quafi tousfaiariez 
du Prince à vie durant. Le- 
quel Magiftrat a tres-grande 
aumorité fur la iuftice ciuile 
& criminelle : car il prend 
cognoiffance fur tous lcsdif- 
ferens Curuenans es feigneu- 
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ries & biens parrimoniautf 
du Prince: prend cognoiflfan- 
cea<5Uue & pafifiuedes fonds^ 
confins & differens procédas 
des Abbayes & leurs iurifdi- 
éfcions , excepré des biens 
qu'on appelle amortiiez , car 
de ceux-là fe tient iuftice au 
fiege Ecclefiaitique. Il faict 
obferuer les priuileges , fran- 
ehifes offices , bénéfices , & 
prouifi risque donne le Prin- 
ce , reierué toutesfois les Iu- 
rifdi&ions & priuileges par- 
ticuliers des lieux. Ace Con- 
feil s'appellent en iuftice non 
feulement tous officiers 8c 
miniftres Prouinciaux du 
Roy : mais aufli le Roy mei- 
me , pcmr lequel refpondent 
fon Procureur & Aduocat } &: 
ne s'y faid par authoritc ou 
aut;cmenc tort à aucun. A U 
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îuftice de ces Confeils recou- 

rent les appeaux de toutes au- 
tres Cours comprifes en leur 

KinTdidion : & en la plufpart 

d'iceux , comme auConfeil 

de Brabant , Malines , Hay- 

uault 3 Gueldres , & Frifefe 
iuge difànitiuement.d'autant 
que tels Confeils Royaux 

-n'ont point d'appel , mats 
bien font ils fujets en matière 
ciuile ( fi la partie les re- 
quiert , & moyennant les or- 
donnances L'obtient ) à vne 
manière de Syndicat que Ton 

appelle reuifion : en laquelle ^ u -ç on 
reuifion certains Confeillers dugm^ 
d'vne & d'autre régions de 
laProuince fetrouuenr,com- 
me fèroît Ja moitié du nom- 
bre de ceux duCanfeilqui a 
prononcé la fentence , & aul- 
iireuoyent les vns & les au- 
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très enfemble derechef les: 
pieèes du procez , & feloiv 
qu'ils trouuent , îugent par 
faffrages, & vident ledit pro- 
cez. Mais il aduient bien fou- 
uent que ceîuy lequel fait fai- 
re ladite reuilion , pert & le 
temps & l'argent des defpens 
(qui efttres-grand)fanston- 
tesfoispouuoir retarder auec r 
ladite reuifion 1 exécution de 
la fentence principalle. 

Ils vfent en tous cesCon- 
feils & par tout le païs en Pvn 
& en l'autre droift des loix 
communes , referué les loix 
municipales) & conftitutions 
des lieux particuliers qui font 
feeâucoupî*| en outre Jes de-? 

mandemens , lefquels fauf 
toujours les priuileges,prece* 

dent à toute autre loy : mais 
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ceux-cy aufli meurement fe 
deliberét auant qu'erre crées 5 
& ce auecTaduis & opinion 
defdhs Confeillers > & font 
fondez in ivre, d'autant qu'ils 
fe conforment aux loix com- 
munes. Et combien qu'en 
toutes citez , terres & lieux* 
les hommes vîuent feion leurs 
k>ix & priuileges en très- gra- 
de liberté & immunitez \, 
neantmoins tout le principal 
du régiment & Seigneurie, Se 
toutes les prééminences plus 
fubftantielles de ce Domai- 
ne , procèdent du Prince } & à 
luy-mefme redondent-," & ont 
de couftume tous Gouuer- 
neu.rs,Prefidens,Chanceliers, 
Con fe i ! 1 e r s ,Tre forie r s , R e ce- 
neurs & autres minières 
Roy aux tant de robbe longu e 
que courte >. du plus petit iuk 



ques au plus grand de faire à 
rentrée de leur office ferment 
de loyauté & fidélité au Prin- 
ce , comme aufli tous autres 
miniftres & officiers de villes 
& villages , des Seigneurs , & 
autres en ces pays & par tout 
deçà les monts/ont iurement 
d'eftre fidels & loyaux à leurs 
fuperieurs. 

. . E » c « P*y* en temps de 

g«?mr. paix 5 le Prince tient de cou- 

ftume ancienne feulement 
quelques milliers de fold.its 
pour les garnifons des fron- 
tières , & d'aucunes Portes 

"crdon- places 5 qui font en tout le . 

mnee de* p a y S l6t en nombre ou l'on 

Pays bar. . ,>. /- 

tient garde d infanterie , 
L'ordonnance des hommes 
d'armes reformée & remife 
fus par l'Empereur Char- 
les le V. confifte en trois 
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mil cheuaucheurs partie ar- 
niez de toutes pièces, comme 
à homes d'armes appartient, 
& partie equippez plus au lé- 
ger appeliez Archers. 

Le Roy tient ordinairement 
vn Admirai de mer auec quel* | 
que peu de nauires du pays 
médiocrement equippées , 
s'aydantce neantmoins en 
cas d'importance des nauires 
de quelque perfonne que ce 
foit qu'il trouuè en les pays, 
& les equippe comme il 
veut , en donnant falaire aux 
patrons d'icelles. Cet office 
eft trefdigne & honnorable, 
& de tref-grande importan- 
ce , dautant qu'il- eft gouuer- 
neur de toutes chofes appar- 
tenantes à la mer & Tes def- 
pendances & eft Capitaine 
General de l'armée maritime, 





ncrïptïm 
ayant part a toutes conhica- 
tions, proyes & buttinsqui 
fe font fur ieclle en temps de 
guerre. Il confirme les fauf- 
conduits Royaux à ceux qui 
vont & viennent du pays de 
J'ehnemy auec leurs attaches, 
fans lefquels leurs marchan- 
difes feroient confîfquées. 
« Y » tout le p-ys très- 
tiontde grande prouifion d'artille- 
guerre. r j es 9 demunitions 3 & de 

guerre, & fignamment à Ma- - 
Jines : & pour le foin d'icel- 
„ les y a vn miniftre Royal ap- 

pellé Grand Maiftre de l'artil- 
. lerie ^lequel a la charge de 
faire & desfaire , & de pour- 
uoir à toutèY chofes quicon. 
cernent l'artillerie & muni- 
tion Royal le , & de les faire 
mener & ramener par fes of- 
jficiers 6c commis , de forte 
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que^cet office ei\ de grande 
importance & dignité. 
LeRoy a fait encore au pays- 0rd 
bas plulieurs bonnes ordon- ces du 
nances 3 tant pour la conferua- t° ut 

> „ n / * e règle- , 

tion de (a Ma jetle , que pour ment des 
la Republique. Car en pre- ' ba *-- 
mîer lieu ^ il ne permet en 
temps de guerre à aucuii 
vafîal de.s'enroller fous quel- 
que Potentat ou Prince fans 
ton congé ou qu'il aille au 
pays de Tennemy , ou que de 
là vienne aucune marchandi- 
fe, ou que les fubiefts y ayent 
trafic ou hantife : mais trop 
bien concede-il des faufeon- 
duits aux particuliers pour 
telles rnarchandifes qu'il luy 
plaift , ou qu'ils fontenfem- 
bles accordez auec Ton grand 
profit. Il ne permet ny en 
temps de guerre ou de paix le- 



Digitized b 



7 o Defcription 
lier cheuaux paffans la hau- 
teur de quinze paulmes : ne fe 
peuuent aufli mener nuls fro- 
ments ny autres grains de 
pardeçà es autres pays , com- 
bié qu'aux forains ne foit dé- 
fendu y en amener . Il eft aiîfîî 
permis qu'on apporte en ces 
pays marchandifes de toutes 
fortes de quelque pays que ce 
foit, mais qu'ils (oient loyal- 
les & fans fraude. Les mon- 
noyés d'or & d'argent y ont 
auifi leurs cours félon leur 
pris & valeur. Quant aux 
droits de vénerie & faucon- 
nerie du pays & delapefche- 
vtntru rie > des riuieres , lacs , & au- 
&fefibe- très eauës viues ( la mereft 
fit ' frâche) ils appartiennent aux 
Princes, aux villes^Seigneurs 
& Gentils-hommes , fi auant 
que s'eilendent leurs feigneu- 




ries & Iurifdi&ions , fauf le 

pays de Brabant qui eft Jibre • 

à tous , excepté cinq bois , à 

fçauoir Sonien , Sauenterloo, 

Grootenhont , Grootenheift, 

& Meerdal , où l'on ne peut 1 ;. 

chafler. Dmaini 

ri... « et» Prince, 

Les bois principaux du pays 
font aufli au Prince , defquels 
il fe fert non feulement pour 
la chalfe , mais aufli de bruf- 
lage pour le peuple dont il en 
tire vn grand argent 3 & cer- 
tes font vne partie du reuenu 
du Prince. Le demeure de Tes 
rentes ordinaires confifte en 
aucunes villes , chafteaux, 
villages , terroirs 5 moulins 
& autres , appartenais de 
longue main au propre Sei- 
gneur 5 lefquelles rentes font 
appellées Domaine. Il a au- 
cunes gabelles fur les marcha- 
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difes qui vont & viennent par 
terre & par mer : & pareille- 
ment fur quelques villes au- 
cunes rentes 5 comme en An- 
ners , qui luy font toutes en- 
femble vn gros reuenu 3 non 

!, ' moins que celuy du Roy 

UsEftau « Angleterre. 

des vay S - Quant le Prince veut raf- 

m fembler les Eftats du pays 
pour faire quelque demande, 
ou pour propofer quelque 
chofe d'importance 3 il alïigne 
par lettres mifliues vn iour 
% certain & prefix aux Eftats 
pour fe trouuer au lieu qui 
mieux luy plaift , là où ils 
comparent ( autrement ceux 
qui font defaillans 3 payent 
l'amende félon l'exigencedu. 
cas ) félon le nombre des ap- 
peliez & adjoumez , qui font 
couftumierement deBrabanr, * 

. de 
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de Flandres 5 d'Artois > Hay- 
ilault VaiencienneSjdu grand 
bailliage de Lifle 5 Doiïay 5 & 
Orchies ,de Hollande , dV- ! 

4 I 

• trechc , de Zélande , deNa-j 
mur,deTournay & Tournefî, 
& de Malines 3 car ceux de 
Gueldres ; Frife , Ouer , Iflel, 
&* Luxembourg n'y peuuent 
pour aucunes * exemptions 
eftrc adjoumez. Tous ces 
Eftats font de trois ordres : le 
premier eft l'Ecclefiaftique , 
le deuxiefme de la noblefte, , 
& le troifiefmedes villes ca- 
pitales : defquelles il y en a - 
qui font obligez de venir en 
perfonnes , fauf empefche- 
pefchemens legitimes 3 les au- 

. très y enuoyent commiffaî- 

ïes » Ordre tpiè 

Ces Eftats affemblez en vne l ' on *}f ét 
folle du palais Roy àly comme %sji£. 

D 
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fe fait le plus fouuent a Bru- 
xelles (à caufe que les Bra- 
bançons ne font tenus rien dï- 
finir hors de leur région) en 
la prefenceduGouuerneur,Ie 

Prefident Fait la demande ou 
la proportion, expofantauec 
raifons& paroles tref- humai- 
nes Ton befoin ou defir. Alors 
lefditsEitats prennent temps 
pour refpondre, 8c ainfi ache- 
ué qu'ils ont leur terme & cé- 
rémonies, rendent puis après 
chacun à par-foy refponcepar 
efcrit.Ne fe contentant de ce 
le Prince ou fon Gouuerneur, 
îf tafche par pluiïeurs raifons 
& iuftifîcations de les perfûa- 
derà fon intention, dautant 
quefelô leurs priuileges.il ne 
les peut difpofer fors qu auec 
raifonsicar on n'vfe point par 

deçà comme en plufieurs au- 
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très lieux de dire, Sicvolojîc 
iubeo. Et veu que ores tout le 
relte accordait aucune chofe, 
vue ville feule, comme An- 
uers , pourroit rompre tel ac- 
cord, car les autres n'accor- 
dent autrement jfinon en dî- 
fant, fi les autres l'accordent, 
auflî le femblable pour leur 
part & portion: & faut que 
chacun vienne à vne meime 
conclufion. En quoy ad mené 
quelquefois que pour la di~ 
uerfité des aduis rien ne de- 
meure accordé de ce que de- 
mande ou veut le Roy ou Ion 
Gouuerneur : & en tel cas le 
Prince a patience , & ne s'en 
parle plus pour cefte fois , re- 
mettant la chofe à autre 
temps plus opportun. Mais 
le Prince comme perfonne 
modefte , & fes fubjets gens 

D % 
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• de difcretion , encore que la 
choie traîne vn* peu longue- 
ment ,quafi toufiours s'accor- 
dent & mutuellement con- 
uiennent enfemble auec éga- 
le fatisfa&ion & contente- 
ment. Puis l'EftatEcclefiafti. 
que paye fa portion feparé- 
ment, l'Eftat de laNoblefle 
& des villes pour la confor- 
mité & interefte qu'ils ont 
l'vn auec l'autre payent en- 
fembles. 

Touuoty Quant aux chofes Eccle- 
tL r t^ftiques 5 le Prince a en ce 
defiafli-, pays quafi les melmes con- 
***** . uentions auec le Pape , qu'a 
le Roy de France en fon Roy- 
aume : Car la nomination de 
la difpofition des Euefrhez, 
Abbayes , & autres préémi- 
nences appartiennent com- 
' ' munépaent au Prince , & la 
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confirmation & expédition 
& expédition au Pape \ Le- 
quel pour aucune prétention 
ou correction que ce foit , ne 
peutnppeller perfonne , foit 
Preftreoulaïc hors du pays, 
dont luy faut enuoyer ou de-J 
puter commîflfaires par deçà, 
pour voir & entendre la cau- 
fe prétendue , Se ne peut aum" 
conférer aucun bénéfice ou 
grâce., ny expédier bulles } ou 
autre chofe au pays fans ie 
placet du Prince ou de Ton 
Confcil. 

Les Euefques ont leurs Ar- 
chidiacres reprefentans leurs 
perfonnes, comme membres 
&miniftresinceluy:& pour- 
tant ils ont foin Se cure que 
l'office diuin foit pertinem- 
ment adminiftréj tenans auf- 
fi pour tel effet leurs Doyens 

D 3 
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par toutes les vil- 
principaux. Da- 
is , font obligez d'aller 
tous les ans vifiter leurs pro- 
umces & faire entendre à TE- 
yefque û defordre ou abus ils 
y ont trouué , pour y. met- 
tre ordre & remède GOïiuena- 
ble. , :?> 

Quant aux difmes, elles fe 
payent diuerfemcnt en tous 
terroirs defditesProuinces,les 

Vues aux gens d'EgUfè : les 
autres , gartie aux mefmes, 
partïeàùxSèïgn^pfi&jm«- 
tâires , & en quelques en- 
droits fe paye ronzièfme par- 
tie a amresjmoins 3 félon les 

qui ont 
& pnui- 

leges. Charles le V. Empe- 
reur fît vn ftatut , conftderé 
que les religieux , Euefques, 
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Abbez,Prieurs & autres Pré- 
lats de ces pays ne peuuent 
vendre aucun bien : qu'aufiî 
ils ne puiffent achetée biens 
fiables, fans exprefle licence 
ou permiflïon du Prince,, 

DE L'INSTITUTION 

* i 

&* progrès^ de tordre 
de la ToiÇon d'oi\ 

'Autant que l'Ordre 
des Cheualiers de la 
Toifon d'or eft tant 
illûftre& fi noble , inftitué 
mefrae en ces pays- bas & par 
fon*mefme Prince , nous nar- 
rerons le plus briefuement 
que pourrons,de fon origine, 
4k du progrez qu'il a euiuf- 

P 4 
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quesànoftre temps , &prîtîr 
v cipalement à caufe que la 
' plufpart des. Chenal iers de 
cet Ordre , ont efté pris des 
Seigneurs de ces pays que dé- 
crions.. Or eft-il que le Duc 
Philippe de Bourgogne fur- 
nommé le bon , pour f atfe^ 
dion grande qu'il portok h 
Enquei l'Ordre de Cheualerie, &te 
temps & defir qui le mouuoit de l'e- 
V'i xalter , auancer , & illuftrer, 
l'Ordre de lemcfmeiour qu il confom- 
UToifon,', ma j e mariage entre luy Se 



ïfabeau fille du Roy de Portu- 
gai , en la ville de Bruges l'an 
142?. il créa ^ftablit, érigea, 
& inftitua à l'honneur de 
Dieu, de la Vierge Marie , & 
deS. André Apoitre (prôte- 
<aeur& patron des Bourgui- 
gnons ) vne compagnie de 
nobles Çheualiers 3 en laqiiet* 
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de la Toifon d'or. 
le î! prétendent receuoir Em- 
pereurs , Roys j Ducs , Mar- 
quis , Comtes , Se autres per- 
sonnages de marque , tant de 
fes fu jets que d'eftrange con- 
trée , pourueu qu'ils fulïent 
de fang noble & illuftre , de 
bonne renommée , 5c fans 
bJafme, macule, ou reproche 
quelconque , Se appella ces 
Seigneurs , Cheualiers de la 
Toifon dor , à l'imitation Le Duc ^ 
de Gedeon ( lequel choilït fourgon. 
d'entre plufieurs milliers de 
peuples trois cens vaillans fonder. 
hommes, auec lefquels il alla 
combatte les Madianites) 
Auquel Ordre il donna pour. 
Chef perpétuel , le Duc légi- 
time de Bourgogne , & qui ' 
auroit la dominatiô des Pays - 
bas , Se ne voulut que pour 
lors ces Gfccualierç furpaf- 
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faffent le nombre de vingt- 
cinq leChef y compris , & 
pour les occurrences qui 
pourroient s'offrir à l'Ordre, 
il créa quatre officiers hono- 
rables , à fçauoir vn Chance- 
lier , Treforier , Greffier , & 
le Roy d'armes 3 pour l'efta- 
bliffement duquel Ordre il 
fitdetres-beaux ftatuts"& no- 
tables ordonnances 3 dignes 
d'vne telle focieté & confrai- 
rie. • 

Or les premiers 24. Che- 
ualiers qui furent nommez en 
la première inftitution , fu- 
rent ceux qui s'enfuiuent.< 

« 

Guillaume de Vienne Sei- 
gneur de S. George 

René Pot Seigneur de la 

Roçhepot 

ïean Seigneur de Rombais 

4 
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Rolant de VvtherKe Sei- 
gneur d'Hemfrode 

Antoine de Vergi Sei- 
gneur de Champlite 

Dauidde Brimeu Seigneur 
de Ligny 

Hugues de Lannoy Sei- 
gneur de Sautes 

Iean Seigneur de Comines 

Antoine .de Thoulonion 
Seigneur deTranes 

Pierre de Lnxébourg Sei- 
gneur de S. Paul 

Iean de la Trimoùi lie Sei- 
gneur delonnelle 

Gilbert de Lannoy Sei- 
gneur de Vvillerual 

Iean de Luxêbourg Com- 
te de Ligny 

Iean de Villers Seigneur 
de Lille- Adam 

Antoine Seigneur de Gro- 
uy Ôc d&Kenty 
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Flocimond de Brimeu Sei- 
gneur de Mafnïcourt. 

Robert Seigneur de Mami- 
mes. ^ 

Iacques de Brimeu Seigneur 
déGfiguy.* 

Baudouin de Larinoy » dit le 
Begue,Seig r de Molembais. 

Pierre de Baufremont Sefc 

/ gneurdeCharny. 

Philippes Seigneur de Ter- 
uam &de la Morhe. 

Iean de Croy Seigneur de la 
Tour fur Marne. 

Iean Seigneur de Crequy Se 

Iean de Nœuf-chaftel Sei- 
gneur de Montagu. 

Le mefme Duc tint encores le 
Chapitre de l'ordre à Lille 
Tan 143 1. où il ordonna 
deuxCheuaUers au lieu des 
morts 

Depuis , le Chapitre de cet 
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Ordre fe tint i'an 1432. à 
Bruges , où il en nomma 
deux au lieu de ceux qui 
eftoient décédez. 
Et l'an 143 3. l'Ordre fut cé- 
lébré à Dijôj & en la place de 
deux morts il en efleut autres 
deux : & outre ceux cy il ac- 
crut le nôbre des Cheualiers 
iufques à trente & vn , fans y 
comprendre fa perfonne. 

L'an 1435. il tint le Cha- 
pitre à Bruxelles, où ne fe fait 
aucun Cheualier : mais l'an 
1440. l'Ordre fut tenu à 
Saint Orner , où quatre Che- 
ualiers furent créez au lieu 
de ceux qui eftoient trefpaf- 
fez, Puis l'an 1445, Je Cha- 
pitre fut tenu à Gand , & l'an 
1451. à Mont, l'an 1456. à 
la Hiye en H >llaude , 8c 
Tan 1461. à Sahi6t Orner. 
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Puis le bon Duc Phillïp- 
pes inftjtuteur de l'Ordre 
mourut à Bruges l'an 1467. 
auquel fucceda Charles Ion 
fils , qui célébra Tan enfui- 
uant le premier Chapitre de 
cet Ordre en la mefme Cité 
v de Bruges , & fon fécond 
Chapitre fat tenu à Valen- 
ciennes l'an 1473. 
EtleDac Charles ayant efté 
occis deuant Nâcy l'an 147 7. 
l'Empereur Maximilien à 
caufe de fa femme hérita la 

Duché, & par confequent de- 
uint fouuerain de l'Ordre de 
la Toifon 5 & célébra le 1. 

Chapitre l'an 1478. & l'an 
mil quatre cens quatre-vingts 
vnàBofleduc. 

Et comme Philippes d* Au- 
triche fils de Maximilien fut 

hoïs de tucelie l'an 14^1. & 
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eufl le gouuernement de Tes 
Eftats en main 3 il célébra auf- 
fi fon premier Chapitre de la 
Toifond'or à Maîines: & Ton 
fécond à Bruxelles l'an 1501. 
& Tan 1505. l'Ordre fut célé- 
bré à Mildebourg en Zélan- 
de, eftanticeluy Philippe fur 
le poinct de palfer en El pa- 
gne. Puis l'an 1506. Charles 
d'Auftriche (qui depuis a elté 
Empereur) luy fuccedant es 
Royaumes d'Efpagne , du 
Nouueau Monde, de Naples , 
& deSicik, & e's Principau- 
tez de ces Pays- bas , & au 
ti|tre de Duché & fuccef- 
(îon de Comté de Boureo- 
gne , il tint comme fou. 
uerain le premier Chapi- 
tre de l'Ordre à Bruxel- 
les , & augmenta le nombre 
4e trente & vu iufques à cin- 
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quante & vn Cheualiersr 

L'an 1518. ce Roy tînt 
l'Ordre à Barcelonne , ville 
principalle en la Comté de 
Catalongne, qui fut la pre- 
mière fois qu'il s'eft tenu 
hors de ces Pays- bas & de 
Bourgogne. ; • 

L'an 153 1. fe célébra le 
Chapitre à Toarnay , & l'an 
mil cinq cens quarante- fix 
l'Empereur tint le Chapitre 
àVtrecht. 

Or comme Tan 155 ^l'Em- 
pereur etïft quitté tous fes 
Eftats & Royaumes au Roy 
Philippe fonfils , celuy Roy 
tintfon premier chapitre de 
TOrdre de la Toifon d or à 
Anuers. Puis fa Majeftéçftât 
fur foh départ pour Efpagne, 
tint le Chapitre de l'Ordre à 
Gand l'an 15$.?. Ainfi trou- 
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de la Toifon <T or, 8 
aons nous le Chapitre & Combien 
affemblée de cet Ordre tant 
célèbre anoir cite tenu de u cbapi. 
temps en temps vingt fktredeiw- 

^ . r ' r i * i dre de U 

trois rois , ielon que les oc- Toi r 9n 
canons & la commodité du «*v. 
Souuerain s'y font offertes : 
vfans de pareilles cérémonies 
& habits tels & fi longs , Se 
honorables & anciens 3 que 
ceux defquels on vfoit du 
temps du bon Duc Philippe 
jUfhommé y lequel donna 
commencement à cet Ordre. 
Or en cette affemblée &: 
Chapitre , qui dure l'efpace CtC(U \ 
de trois iours , ils font pre-Af 4 """ 
mierement les obfeques des cha £ ilTC ' 
Cheualiers defuncls , & en 
leur place en eflifent d'autres, 
gens de bon renom & dignes 
d'vn honneur fi grand , iuf- 
quesà la concurrence du 
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bre de 51. puis ils ad jouirent* 
oftentjchangent ou corrigent 
ainfi que bon leur femble aux 

loix & eftabiitfernent de l'or- 
dre , ainff que le temps fem- 
fcle requérir* 
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e> progrès^ l'Ordre 
des Chèualiers Teutons* ' 

. * ' • . - ■ 
- # 

'Autant quetlacompa- 

gnie des Croi fez Chè- 
ualiers de l'Ordre de la Vier- 

> 

ge>Manede lerulalem , dits 
Teutons,pft de grande impor- 
tance en ces quartiers ^ 
qu'elle eft propre à la nation 
•Teutonne , de laquelle le Bra- ' 

bant fait vn des principaux 

4" ' ■ 
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. des cheudiets Teutons, 
membres,& qu'il y en a qua-' 
tre tres-belles commâderies 3 
aufquelles appartiennent bon 
nombre de chafteaux,villages 
& Seigneuries , tant de cette- 
dite Prouince que des circon- 
uoifines , i'ay propofé narrer 
autant briefnement que faire 
fe pourra , l'origine , le pro- 
gresse t'eftat prefent de cet 
Ordre.Orjeftril que dés auant 
que les Chreftiens ■'■wwraifent 
la Gîte de ferufale dès mains 

ni 

des infîdelles raruopp. quel- 
ques marchands Italiens ob- 
tindrent des Seigneurs Ma- 
li ometa ns licence : ^ë-É(Àlr 

en i celle vrie ;;£g^fip| 
l'honneur de la Vierge Ma* 
rie , & puis après deux, 
& rirent deux Monafteres 
l'vn d'hommes & l'autre de 
femmes , qui eftoient entre* 
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tenus des aumofnes de ceux 
qui par deuotion voyageoiêc 
en la Terre fainc-fce : & à ces 
monafteres fût ioint vn hof. 
pital dédié à faincl: Iean , au- 
quel on mit des religieax de 
bonne vie, & furent nommez 
par le Patriarche duv lieu ^ 
Hofpitaliers , & léur bailla 
pour marque de porter vne 
croix blanche fur leur habit 
& de ce (impie & pauure cô- 
mencement a eu fource 6t 
fondement cet Ordre des 
Cheualiers de faincl Iean de 
Hierufalem 5 lefquels font 
auecleteps parnenus à telle 
& Ci grande pui (Tance qu'en- 
tre leurs conqueftes ils ont ' 
prinsfur les Sarazins la ville 
de Rhodes Tan 1308. laquelle 
ils ont tenu iufques à ce qu'a- 
près auoir enduré le fiege par 

I 

# 
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des chenal i ers Tâtons. 575 
lefpace de fix mois ils la 

' quittèrent au Turc l'an 1522. 
Âpres comme ces Cheualiers 
fe fulfent retirez en Italie 
l'Empereur Charles V. leur 

^ donna l'Ifle de Malte 3 où ils 
refident combattans ordinai- 
rement anec honneur & gloi- 
re pour la Foy & Religion 
Chreflienne. 

ARTOIS. 

■ 

Es A R eil fes COm- V.eferU 

ment ai^es appelle ce r'Vl 
Pays Atrebates,de la *>»/. ~~ 

Cité Atrtbatum , ou Arras 3 
chef du PaysôV Région. Le- 
quel pour le prefent fe ter- 
mine en celle forte : Du colté 
*îe Septentrion eft la Lifle, & 




5?4 Z'fapitution 
îa$jË neùuc, qui le diuifè-nt 
delà Flandre: il confine à mi- 
dy vers Dourler.s & à la Pi- 
cardie : au ieuant fe termine 
auec la Flandre Gallicane & 
auec le Gambrefy , & a Po- 
nant à dos vers Monftreul fe 
conjoint femblablement a- 
uec le Pays de Picardie. >». > 
Ce Pays eft tref-beau& tref- 
bon,d'vn air bénin 6V lalutai- 
re , la terre tref- bonne & ap- 
te à produire toute forte de 1 
biens , fignamment du bon 
ent & en telle abondan- - 
J^'on eî^tîrî par achapf 
pour le befoin des autres re- 
gionsen tref-grande quanti- 
té* Pay^^^^^^ ©n*e, 
villes à fçauoir Arras^aincl: 
OmeJ^Bethunè, Aire , Ba- 
palmes, Hefdinfert, Renty, 

S.PauJ, Pernes ; Liflers & JLes. 
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Il y a en cette région hui& 
cens cinquante- quatre villa- 
ges , defquels aucuns ont foi- 
re ou francs marchez , à fça- 
uoir Bufquoy , Auefnes, Au- 
biguy>laBafiee-,& neufCha- 
ftclentes, auec beaucoup d'A- 
bayes , Monalteres & autres 
Conuents. 
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AR r a s eft posée prés la 
riuiere de Scarpe à vn^rw s 
jectd'Arcq , loin de Douay 
fix Iieuës , de Dourlens huict 
lieues., deCambray neuf , 5c 
d'Amiens 14. petites lieues. 
C'eft vne grande ville diui- 
fée en deux part ies,defquelles 
Tvne s'appelle Cité fu jette l* cité. 
à l'Euefque , l'autre partie 
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eft la Ville appartenante au 
Roy, laquelle fe ferme contre 
ladite Cité pour Ton arîeu- 
rance. En la Cité eftj'Eglife 
Cathédrale nommée noftre 
Dame , en laquelle eft vue 
belle Librairie efcrite à la 
main en Théologie. Le pre- 
mier Euefque de cefte Cité 
- r4 ^futSain&Vaaft,mftituépar 

rentier r ' •• a i r i 

»e/ 3 «c. lainct Remy Archeueique de 
Rheirus , dés l'An fix cens 
trente & vn. Apres quelque 
temps ledit Euefché d'Arras 
frit vny auec celuy de Cam- 
bray , & faicl: des deux vn,& 
par ainfi demeura long - têps 
cette Cité fans Euefque-, mais 
du depuis, le Pape Vrbain fé- 
cond voulât en partie chaftier 
ceux de Cambray pour 
auoir fauorifé a l'Empereur 
Henry IV. rebelle deTEglife 

Romaine, 
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■carton, ç+f 
Romaine , reftitua derechef 
l'ancienne dignité d'Euefché 
à ladite Cité d Arras y con- 
ftituant pour Euefque Lam- 
bert Chantre de Lifle , per- / 
fonnage tref- faincl: qui fut - 
l'An mil nonantecinq. 
L' Euefque d' Arras eft Prin- 
ce tant temporel comme (pi- ^ Trince 
rituel : il fait les Magiftrats "p 0 " 1 
Sdoix à Ton peuple de la Cité, 
recognoiffant neantmoins 
toujours le Comte d'Ar- 
tois pour fuperieur , par le- 
quel il eft nommé , & puis 
confirmé par noftre S. Pere 
k Pape. Au Temple de noftre^"«» 
Dame de ladite ville fe côfer- l'Egiifc de 
ue& garde reJigieufement & ^f" D -*~' 
auec beaucoup de riche(fes& 
ioyaux à l'entour , certaine 
forte de Manne en forme de 
laine qui tomba en cettedke 

EL 



Artois. 
ville des le temps de fain& 
lerofme , comme luy mef- 
me raconte en Tes EpUtres. 
On porte ce Manne en pro- 
ceflion quelquefois , priuci- 
paiement quand il faicr gran- 
de fechereflfe > & ce pour ob- 
tenir de la pluye. 

Celle villed' Arraseft gra- 
de & fi bien fortifiée ,reni- 
parée,emantelée& fournie 
-de tout ce qui eft requis àvne 

ville de guerre qu'on l'efti- 
i* s*"»- me prefque imprenable. Là 
tut"" dedans fur le petit marché eft . 
vne belle Chappelle où eft 
conferuée en grandes céré- 
monies vne chandelle ^la- 
quelle a efté euuoyée diuina- 

iwent en la grande Eglife de . 

cefte ville , du temps dudit 

Euefque Lambert. 

Il y a pareillement vne tref- 
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_ ample & riche Abbaye de S. 
Vaaft,ayant( félon qu'on dit) 
plus de vingt mil efeus de re- 
uenuparan. 

- En celle ville refide le con- \* t ^?" m ' 
feil Prouincial appelle laJ*. 
Chambre du Conieil d'Ar- : 
tois j lequel a l'appel dire* 
éteenent à Maline. - 
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v 



SAindOmer eft ainfi ap- Cmtm 
pelle au regard du faincl^'^ 
homme Orner natif de Con- s. omr. 
ftance en Allemagne Euefque 
de Theroanne , lecuel viuant 
fainctement & de bonne re- 
nommée. Aldroalde très • ri- 
che & fort religieux Sei- 
gneur, luy donna le Chafteau 
appelle Sithieu , afin qu'il y 
fondait vn Monafterexe qu'il 

Ê2 




fit fomptueufement auec la 
belle Eglife qui depuis fut 
appellée de fon nom. Et la 
ville édifiée retint le mefme 
nom. Il mourut en l'An fix 
cens nonante cinq : auquel^ 
fuccedafaincï Berthin: lequel * 
édifia & fonda cette belle 
Abbaye de S. Berthin auec 
vn temple très - excellent & 
Conuent admirable , douée 
- dé tant de rentes & reUenus 
que c'eftl'vne des plus riches 
Abbayes de toute la Flandre. 
de . Cefte ville eft frontière , 
fituée fur la Riuiere de Haa , 
& loin d'Aire & d'Ardres 
quatre lieues : elle eft forte à 
merueilles, belle de maifons, 
& afifez bien peuplée. Bien 
près de S. Orner y a vn nota- 
ble Viuier plein de belles & 
Viues eaux qui y courent de 



placeurs endroits & îffent en 
laditeHaa. En ce lac font di- 
uerfes pièces de terre comme 
petits prêts pleins d'herbes oC 
arbrirfeaux, lefquels fe mou- 
uent & nagent tellement fur 
l'eau, que fi tu attachoïs vne 
corde à l'vn de fes arbrif- 
feaux,tu tirerois çà & là cette 
maflfe de terre à ton plaifir, 
qui eft chofe non moiiis vé- 
ritable qu'admirable , & fe 
retirent là defïbus en y uer les 
poiflfons en grande quantité 
pour eftre remparé du froid , 
& Vcâé s'y retirent pour eua- 
derles chaleurs. Sur ledit lac 
entre les autres habitatias eft 
fituée vne tres-belJe & noble 
Abbâye appellée Clerema-^ c ^ 
rets de l'ordre de S. Bernard, rets, 
du temps duquel elle fut fon- 
dée par vn Comte de Flandre 

E 3 
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noramé"Thieri d' El face. • 

BBTHVNE. 

BEthune eft loin d'Aire 
;inq lieues & de Lillers * 
deux lieues & demye bonne 
& forte ville > dont procède 
fromage tant renommé qui 
s'efpand par tout le pays & 
dehors. Elle a deuxfoires en 
l'An^'vne à la Chandeleur v 
& l'autre à la fefte defaia& 
Bertheieuiy. 

• • - 

J 

r A i RBgïftfur laLine qui 
XjL patte par le milieu : elle 
eft prochaine de Teroanne de 
deux lieoës , bonne ville & 
forte auec vu Chafteau fort 
ançien. ^ • . 

■ * 
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B AT? AL MES. 

"jry Apalmes eft vne petite 
XJ mais tres-forte, (i- 
tuçe à cinq petites lieues 
d'Arras : elle n a eau couran- 
te à trois lieues à Tentour , & 
pource non aifiegeable par 
exercite. Il y à vn Chafteau 
bien fort , & à grande iurif- 
di&ion & Chafteleni e. 

. K EN TT. 

* • 1 — 

REnty eft vn fort Cha- 
fteau auec vn bon villa- 
ge pofé fur vn petit ruiûeau, 
& loin *de Monftreul & Hef- 
din-fert cinq lieùës, ayant la 
dignité de Marquifat. 
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Efdrn-Fert le neuf fut 
bafty Tan mil cinq ces 
cinquante- quatre admirable- 
ment fur la rîmere de Can* 
che , plus près de France en- 
uiron vne lieue que le 
fiefdi» » à quatre (lieu es près 
de Monftréul & cinq de faint 
Pol. H y a vue autre riuieœ 
laquelle y entre , nommé Blâ- 
gis ,qui fai& que la place eft 
Forte , & le plus aflfëure lieit 
de tous ces Pays- ba^t^ff^ 
hérité tous les priuileees, do- 




maines & fr^îllîfes du vieil 

idîn. -* •• * 
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Ainâ Pol eft loin de & . 
Omet de fix lieues , Se 



s 
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cTArras huià , ayant la di- 
gnité de Comté fort noble 
& ancien auec domaine & 
iurifdi&ion de Pays , fort 
beau & de' grande eftime, 

- TERNES. . ' 

iBrnes eft loin de S. Pbf 
cinq lieues & appartient 
dit Comté de S. Pol. 

v 

LI S L ERS. 

■ 

Iflers eft vne bonne pe* 
rife ville fîtuéeentre Be- 
thune & Aire loin de Tvne Sc 
de l'autre quafi de mefmeef- 
£ace de trois lieues* 





A ville de Lens eft loin 
d'Arras quatre Ueuës, 
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c'ejî vne petite ville , maïs 
de grade iurifdi&ion & terri- 
toire. Elle fut bruflee & de- 
ftruite par les François l'An 
mil cinq cens cinquahte-fept, 
depuis furprife & pillée 
par les Cabrifîens l'An 1582. 
& incontinent après huféfc 
ïours par la diligence de 
Monfeigneur le Marquis de 
Roubays reprife & remifè eu 
robeïffance du Roy Catholi- 
que, 



Ttrmann* 

* * 

*M*t<.„ Tirgilc en fesEneides dit 

\^ que le peuple de Te- 
rouanne s'appelloit au palFé 
■ Morinenfes. Cette ville eft 
aflife près defa*n& Orner: 
cinq lieues, & d'Aire enuiron 
, - deux iieuës , laquelle- eftoit 

-■■<■ 
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iadiseftimée imprenable, fut 
prifeparles Impériaux l'An 
mil cinq cens cinquâte- trois, 
fous la conduite de Ponrhus 
de Laillain Seigneur de Bngi 
nicourt, auec tres-grSd dom- 
mage pour les François , y 
ayans perdu beaucoup de gés 
de bonne réputation. Elle fut 
démolie & rafée par le com- 
mandement de 1 empereur 
Charles le quint ,& rendue 
aux François à condition de 
ne la plus enuironner de 
murailles. Son Euefché fon- 
dé dés l'An cinq cens trente- 
& vn , fut party en deux, la 
moitié du reuenu pour l'E- 
uefché de Bologne , J'autre 
moitié à deux autres Euef- 
chez , fçauoir de fain<2 Orner 
& a'Ipre chacun par moitié. 

- 
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BR A B A N T 



Situation 

dtBrJxt T H Pays de Brabant corë 

J. ^5neà la Meufe au Sep-* - 
tenrrion, qui le fepare partie 
de Gueldres Se partie de HojU 
. lande. Au midy luy gift le 
Pays deHehault , le Gomté 
de Nainur & rÊuefché de 
Liège : -vers YO ient l'arfou* 
fe encores la Meufe qui fera- c 
v ^ blablement d'vn autre cotte 

la diuife dauec le Pays de 
Gueldres , & à l'Occident e(t 
TEfcaut qui le feparant de 
Flandre le raid confiner à la 
principauté d'Aloft. Il a de 
circuit enuiron quatre-vingts / 
lieiïes 5 eftant fa longueur du 

midy à. Septentrion prés de. 
vingt- deux lieues , & fa lar- 
geur de vingt lieues./ s ; 
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Brabant.. io£ 
L'air de Brabant eft par 
tout bon & falubre , avant le 
terroir plat , la plufpart du- 
quel eft fertil & portant aflez 
de fruits &<:ette fertilité pro- 
cède tant des grandes Riuie- 
res de l'Efcaut & la Meufe 
qui Tarroufent , que des lacs 
& eftangs dont y en a bon 
nombre. 

Il y a en ce Pays vingt fix 16 
villes murées des plus magni- 
fiques &c plaifantes de l'Eu- 
rope à caufe des beaux & 
fomptueux baftimens lapluf- 
part reftaurez de noftre fie- 
cle : Sans compter autres dix- 
huid petites villes qui font de 
bonnes qua lirez & condi- 
tions, receuè's & maintenues 
pour villes murées , iouy (Tan- 
tes de leurs priuileges , & fe 
jaomment Villes - franches. 



Bralant. m 

Meufe. Outre plus le Duc de 
Brabant eft anciennement 
protecteur & Aduocat de 
Liège , & fouloit iadiseftre 
{ comme aucuns afferment) 
Protecteur & defenfeur de la 
noble Cité d'Aix , qui eft 
pour Ieprefent fous la tutel- 
le du Duc deCleues : Se Lo- * 
thier a retenu Ton nom de Du- 
ché en Brabant: mais il a lai(- 
ie l'eftre au Pays de Lorraine. 

VENONS A LA DES- 
cription particulière 
des villes. 

; LOF V 'AIN. 

...•». 

LOuuain eft vne ville 4ffU*tM 
très- ancien jîô , & a vn Lm^f 
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Chaftèaafort vieil quî fut ba- 
fty ( comme aucuns difent) 
par Inllius Cefar : Cette Cité 
eft très-bien fituée en ter- 
roir fertile , auec vn air 
bon , doux & amiable , de 
forte que le vin y croift tant 
dedans la ville qu'aux enui- 
rons : elle a de circuit plus 
dVne lieue" & demie & par 
dedans palfe la riuiere Dele. . 
^ Ce lieu eft bien commode • 
pour les Eftudes & les Mufes, 
comprenant enfoy pluueurs 
Eglifes , Chappelles , Con- 
uents & Monafteres fore 
fonvpteux , auec vn Palais- 
public qui eft vn baftiment 
bien fuperbe -, vingt Collè- 
ges , efquels on apprend tou- 
tes feiences des lettres , les 
plus renommés defquels font, 
Liliunt 3 Cafimm , P or eus, F al» 
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c* , & le Collège cîes trois ^V>J& 
langues. Cette Vniuerfité fut'* 
fondée l'An i42tf.parleDuc/"J*d» 
de Brabant Iean 4. Cette ef- 

cole a pourfonGouuerneur 
VU feul chef efleu par i'Vni- 
uerfité pour (îx mois, appel lé 
Re&eur , degré tant eminent 
que non feulement tous les 
eftudîans l'honorent 3 mais 
aufli toute la ville entière- 
ment: fon office eft de tenir 
bon ordre & règlement en 
ieelie vniuerftté, taire obfer- - 
uer les offices , la décoration 
& honnelteté,faire raifon 8c 
droiture aux efcolliers & les 
chaftier de leurs méfaits. 

Or eft - il que cette ville 3 
eu quelque temps dignité de 
Comte & Duché ayant domi- 

r 1 1 t 

nation lur la plus grande par- 
tic de Brabant ; 6c co 
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xiA 'Srahanf. 
que pour le prefent elle ait 
perdu cette dignité , fi eft - ce 
qu'elle eft demeurée- Métro- 
politaine du pays & chef du 
premier quartier de Brabant 
précédante en prééminence 
toutes les autres villes corn- 
, me celle qui reçoit & donne 
h première le ferment à fou 
Prince , & donne la premiè- 
re voix en toutes occurrences 
communes , excepté es péti- 
tions d'aydes du Prince, en 
quoy Anuers précède. 

BRFXELLES. 
J A ville de Bruxelles eft 

1 j admirablement iituce 
d'vn cofté en vne belle plaine 
& partie efleuee en vri fort 
^ggreable coftau auec vn pe- 
tit païfage tout à lentour 




BraUntJ ^15 
fort exquis & bien digne de 
la Cour , iouiflfant d'vn air 
bon & ferain , & ayant les 
eaues faines & trefparfaites , 
Par icelle paffe la petite ri- 
uîere de Seine, & ce qui plus 
la rend plaifante,eft vn grand 
& merueilleux Canal fai& 
auec grand labeur & defpens 
l'An 1561. qui dure depuis la canatfah 
Ville iuïques au fleuue Dele f 8 "»* e <- 

. n • 1- les l 49. 

qiu eft enuiron 5. heues , au IoâI# - 
moyen dequoy les nauires 
partant de Bruxelles par ce 
Canal entrent en la riuiere 
Dele & d'îcelle par l'Efcaut 
en la mer : Et y eft l'eau rete- 
nue par 4. grandes efclufes 
qui retiennent l'eau auec des 
baftimens aflis le long d'icel- 
lespour le profit du public. 
De cet ouurage tant notable 
& aduantageux pour la ville 
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£\3& fufcitateur & principal; 
l'auteur Iean de Locquin- 
ghién Seigneur dudit lieu a- 
: uec aucuns autres. * 
~ - , Bruxelles eft vne grande 
c/« <fc ville auee 2. cercles de mu- 
wuraiiUt railles affés loing fvn de l'au* 
%?J** tre , & .entre iceux du cofté 
d'Orient eft la Cour auec forç 
beau parc. Elle eft diftante ds 
Louuain 4. lieues , quafide 
mefme grandeur que Lçju* 
uaïn , mais Bruxelles la fut- 
paflfe en édifices & en nom* 
fere d'habkans. : Q femble quê- 
tes premiers qufont ennobly 
cette ville fe foyent arreftez 
fur le nombre de fept comme 
le plus accomply, entant qu'il 
y a fept portes , fept Eglifes 
principales , fept maifons ou 
familles tres-nobles & tres- 
aaciennesXept Efclieuins qui 
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ont la Police en main 5 & le£ 
quels font efleus tous les ans 
defdites. fept familles ou de 
ceux qui en font defcendus. 
Et font ces familles Tferroel- 
oelofs 5 Tfeihuighs , Sleeux, 
Canenberghs , Thuueerts,, 
Royenbeechs & les Steenu- 
ueghes. L'Eglife principale 
cii celle de faincle Goudetej 
au front de laquelle Eglife y 
a vue chappelle oùl'onvoid 
trois hofties dedans vne cu- 
ftode d'or confacrées du grâd 
miracle du faincl Sacrement 
aduenu l'An 136p. lequel fut 
tel en fubftance. 

lonathas luif acheta mali- tôracte 
cieufement de Iean Curé de 
faincte Catherine vne cuflo- 
de pleine d'Hoflies confa- 
crées: mais ayant iceluy lona- 
thas peu de temps après elle 
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ïï8 •''"*" Brabant, 
tuë d'auenture par le iufteîu- 
gemem de Dieu en vn Iardin 
par aucuns de Tes ennemis , fa 
femme prenant ladite cufto- 
de & les holties qui y eftoiét, 
bailla le tout en garde à fou 
fils Abraham > lequelvn iour 
du Vendredy faincl: tirant 
hors d'icelle boite auec aucu- ' 
nés autres liens compagnons 

ïuifs, le S. Sacrement luy do- 
uèrent ( par mefpi:is& pour 
en faire anatomie ) plusieurs 
coups decoulteaux,tellement 
que le fangen fortit abondâ- 
ment : au moyen dequoy la 
femme esbahie de voir vntel 
miracle fe conuertit fondai, 
nement , & fortant inconti- 
nent de fa maifon alla racon- 
ter le tout à M. Pierre Curé 
de S. Nicolas : par qui fut 
bien toft le faift defcouuert, 
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Srahant, 
de manière que Wencefl tus 
Duc de Brabant & la Du- 
cheflfe leanne fa femme , en- 
quis du faift , firent brufler 
vifsdeuant l'EglifedeS. Ca- 
therine ledit Abraham & au- 
tres lu ifs fes compagnons: & 
ordonnèrent , que pour mé- 
moire perpétuelle dVn tel 
miracle fut faicte annuelle- 
ment vne procelfion folem- 
neile. 

VOIC Y LES VERS 

i 

DE CETTE HISTOIRE 

lefcjuels font en ladite 
Chappelle* * 

Qujfqnis ades , fummi tangtt 

qucmcuraTonantis y 

Vum propem cœptum fijîc 
z/iator iter* 



2l*c tihi yiuacaro *terni Sa* 
fientia Patris chriflws adeji 
ViuM çanù & "vna faim, 

InukU ludœum quam dum ia- 
marelaborat Impietas^ men- 
tis ignibm ecce ruit, 

QuAre agè dhinos huic funde N 
A/iator honores , 
Funde Deo dignas fupplke 
mente preces. 

Il y a en ladite ville plu- 
fieurs très - beaux Palais &T 
foui pt n eu x : ent re i ceu x ce 1 u y 
de la ville auec vne tour tref- 
haute,en après les Palais des 
Seigneurs principaux du païs 
auec plufieurs belles & am- 
ples vergers 9 & fontaines 
claires en grand nombre a- 
uâr la ville:Outre ce du cofté 
de l'Orient elt le Palais Roy al 
digne de la Cota: , fitué en 
tres-beau lieu, auprès duquel 

• 1 eft 
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Brabantl j'it 
e/l vn parc très- fpatieux bien 
muré , ou font aucunes de* 
meures pour le Prince. Et' les 
logis des Seigneurs , places 
pour la joufte & esbattemens 
fecrets & publics , jeux de 
palme , & autres Roy ailes 
commoditez , Iardins, labi- 
rinthe & lieux deplaifir,a- 
uec vn Viuier, où y a grande 

abondance de poiffons déli- 
cats. - 

Il y a au/fi la aucuns petits 
eoftaux & vallées auec VU 
gnobles & diuerles fortes de 
fruicls , & quelques petits 
bois& prêts où fe 1 ourrîflent 
plufîeurs efpeces de beftes 
fauuages , lefquelles de plu* 
fieurs endroits du Palais on 
roid pafturer & ioùer , ce 
qui n'apporte peu de conten- 
tement à ceux qui les voy ent, y 
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Vt,ii Brahantl 
ii M e- A Bruxelles font 5 2 . mef- 
^ ;er/ * tiers tepattis en neuf mem- 
fcres appeliez les 9. nations, 
defquels eeluy desArmoyeurs 
eftfbtteWogae. Cefte Ville 
€$k fort recommandée pour 
le s draps de foye, broderies, 
& tapifferies qu'on y faiéî or- 
dinairement , qui font-d'ine- 
ftimable prix & beauté fin- 
guliere. " ■ t , 

Ch e7eBra- BrUXelIe eft VlCOnté, & là 

Uni. " refide U Chancellerie deBra- 
bant , 14. Confeillers ordi- 
naires, trois extraordinaires, 
vn Aduocat rlfcal, deux Gref- 
fiers , & plufieurs Secrétaires 
& autres Officiers. LaChan- 
celerie eft vn degré de grande 
authorîté & eminence : car 
elle fert és cliofes de Iuftice 
pour Gouuerneur de Bra- 

bant â & pour Lieiucnàttt Du- 
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cal. A cette Chancellerie a 
recours la reformation & ap« 
.pel de tout le pays deBrabâr, 
excepté vue partie appellée 
pays Romain laquelle a fou 
recours à Genappe. Là refide 
pareillement la Cour Féodale 
iuprerne du pays de Brabant, 
Semblablement eft à Bru- 
xelles la Cour fpirituelle de 
rArcheuefque de Cambray: 
car les Brabançons ont ce pri- 
uilege qu'ils ne peuuent eftre 
appeliez hors de leur Pays : & 
comme il y a quelque partie 
de Brabant fujec te au Diocefe 
de Liège, l'Euefque tient vnc 
Cour pour fa part à Louuain, 
Les Bourgeois de Bruxelles 
font riches & çpulens en 
biens & reuenus.Qr combien 
que cette ville puifTe eftre ap- 
pellée la Cité Roy aile , fi n'a 

F 2 
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elle le-prcmier degré de prcëi 
mipence & prefeance en Bra- 
tiÉbr, ains eft chef du fécond 
quartier. A trois lieues de 
Bruxelles eftla tres-grande & 
tres-illuftre Abbaye d'Affli- 
ghem, l'Abbé de laquelle a la 

première voix de deliberatiô 
entre les douze Abbez des 
Î5£?T EftatsdeBrabant,&futfon- 
BarUnd. dée félon aucuns par Geofroy 
le Barbu.. 

cANFERS. 

... •■ • 

A tres-nobîe & tres-*e- 

nommée Ville d' An - 

uers eft pofée à 2 6. degrez 
4$; mînuttes de longitude 3 & 
351. degrez Se 28 . minutfes 
de latitude , fous le figne de 
IaVierge,envnc grande plei- 
ne fur la droite nue de l'ef- 




Brahanù ti} 
caut, ïuftement à l'endroit ou ff™ dt 
ladite riuiere auec fon cours d'Anutrt, 
fuperbe tirant vers noordooft 
diuife la Duché de Brabant 
d'auec la Comté de Flandre, 
où la Riuiere eft tres-large & 
tres-profonde , de forte que 
les na u ires peu uent hardimêt 
venir de la mer & arriuec 
d'vn droit fil à la Crâne ou 
port de la Ville, où elles peu- 
uent eftre aifément defchar- 
gez à fec au Riuage. Et a de 
largeur ladite Riuiere deuant 
la viJieenuiron 600. brafles ^ 
Florentines & de profondeur $ 'hf- 
enuiron 22. braftes quand il caut en 
eft pleine marée. ^ nutr " 

La Ville eft loin delà mer 
en u iron 1 7 . lieues , quand on 
va félon le cours de l'eau , 
mais allant par terre , le che- 
min eft plus court de quatre 

F y 
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tî6 - Bradant. 
lieues. Elle eft prés de Mali* 
fies quatre lieues, de Louuain 
& Bruxelles 8. Heùës,de Gâd 
, 10. lieues & de Bruges 15. de 
^ Çalais 30.de Cologne 2 p .de 
Francfort foixante , de Paris 
& Rouen 70. lieues. 

- Et y a eu iadis vn Chafteau 
fort ancien dedans la vi lie fur 
la riuiere du cofté de la Cra^ 
ne * comme la forme le void 
encores à prefentoùeft la pri- 
fon Publique. Elle aefté fou- 
uïnteie uent augmentée & embellie - 
wtraiffet. <j e m u ra i l tes , fi com me Fan 

iiàu piar Henry Duc de Lor- 
raine ayant tiltre de Marquis 
du Empire. Puisapres fut 
encoré^unu raillée Tan 13 14. 

& puis de noftre temps l'an 
5543. accroifTant la ville de 
quelque partie du cofté de fe-. 
ptentriou, & s'appelle-' cette 

- 
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Br niant* hit 
partie la nouuelle ville. Et ce 
qui eft à recommander eft: le 

beau port auec vne place fort 
fpatieufe appel lée ' Crâne 3 
pour raifon d'vn infiniment 
ou machine auec laquelle on 
décharge aifément les mar- ermein- 
chandifes qui fontfur les bar- 
ques & nauires. Outre ce il y charger les 
a huid canaux principaux nattirttt 
par lefquels les vaiffeaux peu*- 
uent entrer iufquesdedans la 
ville 3 defquels canaux celuy 
de la nouuelle ville ioignant 
le Palais des Oftrelins eft le 
plus grand, &eftcapablede 
cent grandes Nauires à l'ai fe. 
Il y a pareillement feprante- 
quatre ponts tant grands que 
petits, deux cens douze rues. 

Les places y font vingt- la Bour f* 
deux en nombre , mais la A i n fi m ,n- 
belle eft celle de la Bourfe^ 



/ . 
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Brabant. \ip 
de leurs Villes. 

Le nombre des Sacrez edi- T^mM 
fi ces tant des Eglifes , Mo- d r " E & l tt 
nafteres , Hofpitaux , qu'au-"* 
très lieux de deuotion & 
pieté , eft de 42. L'Eglife 
Cathédrale eft celle de noftre Tem t l * <?* 
Dame , Temple fort grand & ' 
fomptueux auec vne haute 
Tour de laquelle on peut voir 
Malines^ Bruxelles,Louuain 5 
Gand,laMer >&la Lifte de 
Zélande. En cefte Eglife eft 
fondée vne des plus belles 
Confrairies qui foient en la 
Chreftienté au nom du faint 
& facré Prépuce ou de la cir- 
concision de noftre Seigneur 
lefus-Chrift lequel Prépuce a 
efté enuoyé de Ierufalem à 
cette ville l'an 1100. parle 
très -fameux Godefroy de 
BuiUon Duc de Lorraine & 

F y 
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frepue* Marquis du fainct Empire* 
jfamfin' gfleq Roy de Ierufalem. La- 

diteConfrairie efl: compofëe. 

" ; àe vingt quatre gentils-hom- 
mes de la ville , & s'en fai<3 
v vne proceflio folemnelle tous 
- les ans le iour de la faïn&e 

. , Trinité en ladi&e Eglife : & 
pareillement s'y faiâ: annuel* 
lement plusieurs & diuerfes 
procédions fofem nelles , ou 
alïiftent tous Jes Magiftrats, 

*neftiers & Confrairies 5 que 
ielaiife pour euiter prolixité. 
*tc*mde f Le cœur de cfcfteEglife fut 
Spt fondé & bafty l"an^ 4 ; de- 
t»e fondé die & confacré par Bucard E- 
?a*tiH. tte fq U ^ ^ Cambray. Or ne 

; veux r ie oublier à noter en 
. £?B/«^pa(faht que l'an 1533. au 
woj? r^;tnoisd*Oaobre , le feu fe 
printparmelcheren cetteE- 
glife auec telle violence 8c 



ïmpetuofité qu'il brufla tous 
les autels en nombre de 57. 
fomptueux & magnifiques, 
auec toute la chappe de • 
l'Eglife. Et fut ce feu efteint 
xniraculeufement par le Sei- 
gneur Lancelot vam Vrfel 
Bourgmaiftre accompagne . 
deplufieurs gens par luyad- 
hortez à ce. Il y a encores vne 
tres-riche Abbaye de Ùiû&^f^ 
Michel de l'ordre de Pre-dW. 
monftré inftituee l'an 1124. 
où eft enterrée Ifabeau de 
Bourbon 9 femme au Duc 
Charles de Bourgogne. Aulïî 
y a-il en cette ville pour le fe- 
cours des panures mefnagers 
quinepeuuentdeuëment en* 
tretenir leurs en fans . deux 
Conuents 9 Tvn pour le* fils, 
& l'autre pour les filles , auf- 
cuels refident jaaiftres 52 
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maiftreflfes qui leur enfeîgnêlr 
diligemment plusieurs fortes 
demeftiers , donnans finale- 
- ment aux vns & aux autres 
banne conduite & adreflfe; 
Timbre On compte en ce cette ville 

des t**i- fi* . r 

fomen P Ius de i53°°« maiions auec 
«inunt. places defignez quafi pour 
1500. autres. Et outre les 
maifons particulières des 
. Bourgeois , il y a plufîeurs 
beaux & magnifiques édifi- 
ces publics : comme le pont 
des tapififeries , la boucherie, 
le nouueau poids, le logis des 
Auglois ,lesm3gafins, le lo- 
gis du fadeur dePortugaI,&: 
le logis des Oftrelins. Cette 
Cité eft repartie en 5»Paroif- 
Vmt\ Par. f es , à fçauoir noftre Dame , 

r °2"J" Taina Iacques , faind Geor- 
ge , fainà André, &fain& 
Malburge qui eft l'Eglife dui 



Brdant. 
bourg plus ancienne que les 
autres : laquelle femble auoir 
efté baftie du temps des Gen- t 
tîlsdedieeà Mars ou au Dieu 
Priapus , duquel on void en- 
cores quelque marque en- 
grauée en pierre fur la porte 
du Chafteau : car il eftoit fort 
honoré par les habitans de ce 
lieu. Ces cinq paroifles font 
reparties en 13. régions ou 
repartimensde rués. 

Les viuresy font en grande ^„« m4 . 
abondance que l'on y appor- ^ 
tedediuerfes régions , auec 
vins de toute forte , de Rhin, 
deFrance,d'Efpagne,de Por- 
tugal ,Canarie , & d'Italie , 
auec la Maluoifie, tellement 
que Jes habitas de ce lieu peu- 
uent dire & chanter ces vers^ 
Je trouue en cet sAmers fifrid- 

de pajttire» 



e en 
vîntes. 
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Que de celle de Rome ou £Jà* 

\4nutts K rt ii t / 

v/fle/w- Anuers eft ville Impériale 
>wW* ^douïftde plufieurs priuile- 
%es, elle eft Vicomte, &eft 
chef de l'vndès quatre quar- 
tiers de Brabant& font com- 
prifès fous fon quartier , Ber- 

ghes , Breda , Lyre , Heren- 
tals , Turnhoult , Hoochftra- 
■ » & autre» ville» & villages. 
caufesde Son accroifïement & hon- 
fonaccriif. neur luy eft premièrement 
aduenu par les Foires Mar- 
chandes , douez de plufieurs 
beaux priuîleges , concèdes 
de main en main par fon 
• Prince & confirmez par l'au- 
thorité & grâce des Papes Se 
Empereurs. Ileftvray que fa 
franchife luy fut oftée par le 
Duc Iean deuxiefme l'an 
»3 oo. par vn defdain , & doa^ 



Digitized by Google 




135 

né à ceux de Malmes : mais Franchir* 
l'Empereur Henry Vll.laluy 
rendit entieremet l'an 130p. 
& depuis Louys Compte de 
Flandre ia leur ofta & la don- 
na derechefaux Malinoistqui 
fut caufe que les deux villes 
prîndrent les armes l' vue co- 
tre l'autre enuiron L'an 1410. 
Mais du depuis par accord • 
demeurèrent deux Foires à 
cette ville auec les priuileges 
tels que de prefent elles ont 
encores,dont l' vwe eft à la Pé- 
tecofte & l'autre à la Sain<& 
Kemy. . v . < 

En après les efprceries àto* 
gn es & autres mar chandi fes 
que les Portugais âyans occu- 
pé Caliait, , par accord auec 
le Roy ont apportez des In- 
des fortjfacillemét aux foires 
4e cette ville, ont cauféauûï . 
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ï 3 6 Sraharù: 
fon accr oiflement,qui eft auf- 
fi aduenu par la fortification 
delanouuelle ville 5 laquelle 
fut faite pour euiter les ef- 
forts du Seigneur de Longue- 
ual & de Martin van Roffen 
enutron Tan 1540. &ladc 
fenfe qui fut faite de ne point 
édifier à 3500. pieds près de 
la ville , fut caule qu'vne in- 
finité de gens ic font retires 
enicelle. Voila en forame 
comme cette ville eft accreuë 
en peu d'efpace en richeffe, 
grandeur & magnificençe,de 
forte que horfmis Paris nefc, 
trouuera ville deçà les mons 
qui en richefle & puiffance 
la pu iife féconder , pr i ncipa le- 
ment en traffic de marchais 
dife, entant qu elle en four- 
nit en toutes les parties du 
monde , dont pareillement 
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ïuy en arriue. Bien eft vray 
que les guerres ciuiles qui du- 
rent encores à prefent l'ont 
de beaucoup amoindry quât 
à ce point. le n'obmettray le E . . 
récit de ce qui s'eft paflfé en vr'mct 
icelle ville l'an 154p. Quand ^' £ /W« 

fa Maiefté Catholique eitant 
lors appelle Prince d'Efpa- 
gne , y fit Ton entrée au mois 
de Septembre , pour y faire 
fermét de Prince & Seigneur 
futur: Laquelle entrée donna 
à ladite ville autant & plus 
grande ioye que Jefdits Lon- 
gueual & van Roflfen luy a- 
uoientfait de terreur & d'ef- 
pouuente. Ce fut vrayement 
vne entrée Royalle & triom- 
phante , laquelle Cornélius 
Grapheusadefcriten vn vo- 
lume entier comme elle me- 
litoit: & tient on qu'elle cou- 
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î^S tordant; 
ta^rrdefpens faits par les 
bourgeois & eftrangers , plus 
de cent trente mil eicus.Dont 
oh peut colliger & penfer les 
grâds defpens qui iè font faits 
par tous les Pays - bas , atten- 
du que par tout fe monftre- 
rent les habitas très- libéraux 
enuers leur Prince.Mais pour 
ne rien laiffcr en arrière de ce 
: qui mérite eftre fceu 5 iay icy 
a&ouftl là' forme du ferment 
'dulJtÇrmce par luy fait au 
Palais public , au lieu à ce dé- 
puté, qui relpond&tf le mar- 
ché ,en la prefence du Chan- 
celier de Brabant ,duMagt- 
ftrat d'Anuers & de tout le 
peuple^" ' 5 ■ - ■ 
■> îtfous Philippe par la grâce 
ferment de Dieu Prince d'Efpagne, 

iïxT ^ es ^ eux Vieilles , de Ierufa- 
m»** i QlJh & Ct Archiduc d' Auftri- 
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che, Duc de Bourgongne , de 
Brabât,Comte de Hasbourg, 
de Flandres , &c. lurons à 
noftreaduenement& fuccef- 
fion tenir& faire tenir fermes 
& valides les raifons & droits 
de la fain&e Eglife & aufli 
de la ville d'Anuers , & Mar- 
quifat du fainft Empire Ro- 
main , & généralement tous 
leurs ftatuts,priuileges , exe- 
ptionsou franchîmes, & tous 
leurs droits & couftumes an- 
ciennes & modernes, & auec 
ce les priuileges de noftre 
ioyeufe entrée par nous con- 
cédez & accordez aux Eftats 
de Brabant fans excepter cho- 
fe au eu ne: & ne ferons ny lait 
ferons faire en nulle manière 
au contraire en tout ou en 
partie : ferons tout cequ'vrt 
bon & légitime Seigneur eft 



tenu faire à fa ville d'Anuers; 
au Marquifat du fain& Em- 
pire de Rome , & aux bons 
îubie&s & habita ns d'icelle. 
Ainfi nous ayde Dieu & tous 
les Sain&$. Adonc les Magi- 
h ftrats de la ville iurerent reci- 
proquement à fa Majefté en 

desBourg- Nous Bourgmaiftres 5 Et 
Maiftret c h eu j ns & citât d'Anuers, 

Promettons& luronsautres- 
illuftre Prince d'Efpagne,des 
deux Sicilles , de Ierufa- 
lem,e^c. Archiduc d' Autri- 
che , Duc de Bourgogne s de 
Brabant , Côte de Hasbourg, 
de Flandre , C^c. Noftre fu- 
tur certain & indubitable 
Prince icy prefent comme à 
Duc de Brabant & Marquis 
du fain& Empire,de luy eftre 
v £dele & loyaux , & de faire 

m _ 1 
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loutre que à bons& humbles 
fubiects appartient de faire à 
leur vray & droift Prince. 
Ainfi nous ayde Dieu & tous 
les Sainéts. Puis ayant de- 
mandé au peuple là prefent 
s'il confentoit , hauflant la 
main dextre & la voix à la 
manière de pardeçà 5 l'ap- 
prouua ioyeufement. Alors 
Tonnèrent les trompettes & 
autres harmonieux inftrumes 
auec grande Jieffe , & les he- 
raux ietterent des. pièces d'or 
& d'argent forgez à céteffecl: 
en grande abondance & lar- 
ge fïe. 

Cette ville fe gouuerne quafi ^ % 
à la façon des Lacedemoniés, X' publiq» 

à fçauoir par Monarchie , d ^ nmrs > 
ayant le Prince fon droïft , * 
Ariftocratie,ou leMagiftrat 
maintient fon authorité, 8ç 



\ 



' A parvdemocratie,entaut que le - 
peuple n'y perd point fa puif- 
fence ny le maniement des 
armes. Elle a toufiours eu 
Prince particulier , le gou- 
ueroemét des nobles accuna* 
pagné du confentemenr & 
Goutter- purffance populaire : De for- 
nemem& re que f on régime & gouuer- 

police ri. 

d'^nuen nementeft rep^rty^n quatre 
répara en membres fous f aoueu de fon 
4,tâbres. p rh)ce f ouucrain dont le 

premier eft appelle la nou- 
uelle Seigneurie qui com- 
prend en foy le Magi.ftrat 
qu'on nomme Suprême : Le 
fécond eft la vieille Seigneu- 
rie & «mbrafife tous ceux qui 
ont eÔé honorez du tiltre 
' d'Efcheuinage , & eft fi cort» 
forme d'opinion & vouloir 
auec le premier membre que 
rucuns ne comptent ces deux 
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qu'à vu feul membre. Le troi- 
fiefme eftceluy des bourgeois 
contenant vingt-fix Capitai- 
nes des bourgeois choiiîs de 
13. quartiers de la Ville. Le 
quatriefme porte le nom des 
Doyens qui font cinquante- 
quatre en nombre conftituez 
fur les vingt -fept meftiers 
<f Anuers. Ces quatre mem- 
bres font le corps & l'eftat de 
j a ville, & ne fe peut faire au- 
cune délibération d'impor- 
tance ny pour le Prince , ny 
pour la ville , fi tous les qua- 
tre membres ne s'accordent 
vnanimeroet enfemble àvne 
conclulion. ilspeuuent faire 
nouut- lies loix > ftatuts & or- 
donnantes , obliger tout le 
corps de la Ville à quelque 
fomme d'argent telle qu'elle 
foit , & à toute autre chofe: 
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Neantmoins és affaires plus 
importantes , comme de for- 
tification & autres telles cho- 
fesjleconfentement & adueu 

tourgmai- du Pf ince y eft neceffairc. Or 
jtres & le fouuerain Magiftrat par 
kwrstf- eux appelle Bourgmaiftre, lé- 
? ' * quel confifte en deux, lVn ap- 
pelle de dedans, l'autre de de- 
hors, & en dix-hui&Efche- 
Uins : mais le Bourgmaiftre 
de dehors eft celuy qui a le 
plus de crédit à caufequec eft 
îuy qui négocie en Cour auec 
les eftats du pays fur les affai- 
res qui font de confequence. 
Celuy de dedans eft de gran- 
de authorité , comme celuy 
qui pouruoit à la iuftice tant 
ciuiîe que criminelle de la vil- 
le , & donne audience tant 
aux bourgeois qu'aux eftran- 
gers, ayans quelque cas à de- 

mefler 
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méfier enfemble. Le Prince 
y met deux Lieutenans pour 
Ja iulticeciuile & criminelle 
qui font à vie & lefquels font 
pardeflfus les Magiftrats. Le 
Lieutenant Criminel eft no- 
me Scoutet , & porte tiltre 
de Marquis ou Marcgraue 
pour mettre différence entre 
luy& fonËfcoutecou Lieu - ^*, r,f * 
tenant. Ceftuy exécute les 
fentencesdu fupreme Maei- l ' aHrrtcr ^ 

n T T * » tntntl, 

jtrat. Le Lieutenant ciuii eft 
par eux appellé Amptman, 
lequel vuide ks différents 
concernant la tiujiité , & 
peut commander aux Sei- 
gneurs de ùhe îuftice Ôc 
mettre en effeél ce qu'il iuge 
& ordonne. Le Magiitrat 
Souuerain a plulîeurs t ffi- 
ciersd'imp'jrtâte : à fçauoir, 
deux Tieïoriers autquels eft 



'Ï4£ Êrahanï; 

dSlgi- Ie fo iP& adminiitratïon du 
so«. Xféfôr commun , faire rècfe- 

«ero». q^ir Je reuenu & payer les 

Txcmmr. dentés ordinaires : vn rtece- 
ueur lequel comme leur fer- : 
nrîer paye & reçoit félon 1 eu t 
commiffion& tient lesliures 
& comptes. lia pareillement 

Tenfan. J es j eux penfiônaires feruans 

de confeil aux Magiftrats, 
dteflfans les efcritures & ha- 
rangues , gens defprir , fça- 
uans , & bien verfez aux af- 
faires. Les Greffiers font en 
'frrjF'ri. nombre de 4. delquel s l'offi- 
ce eft d efcr i re tou t e s les fen- 

* . ..... 

tences , & ades judiciaires . 
du Ciuil , à noter aux Hures 

Pï^^^demadesdes plait- 
lo^éuri Vgarder les lacs des 
procez 5 auoir foin des re- 
queftes & autres chofes con- 
cernais leur office» 1 adiouite 
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tes quatre Secrétaires , lef- secret*;- 
quels en l'abfence des penfîô- r "* 
naires peuuent exercer leur 
charge & office, tiennent le 
petit feau , font les inftru- 
roens des ventes, contrads & 
autres femblables chofes : & 
foubfcriuent les a&es Iuridi- 
ciaux du criminel. Il y a les uw(k*t* 
Magiftrats inférieurs fa ici $ w f m ' mi 
par le Magiftrat Souuerain, . 
12. Confeillers , hommes des 
plus qualifiez entre les-Doyes 
des rneftiersde la ville, lef- 
quels viennent tous lesLun- 
dysen confeil au Seiat feoir 
auec lesEfcheuins pour ouir 
les requeftes des fupplians & 
autres chofes concernantes la ^riiuln 

police & chofe publique. Le *jt*oy confia 

Sénat de la Ville confifte en^ f i 
deux Doyens \ pour chefs, 
deuxGardiês & hui& Efche- 
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les affaires des orphelins qui f ^f" Wt " 
ont la tutelle & prote&ion 
d'iceux. 

Les 4. luges appeliez pa- & 
cifiquesauec vn Greffier font 5Me / x . 
députez par le Magîftrat fou- 
ueraîn pour appaifer les in- 
iures, querelles & inimitiez, 
le laiffe le bon ordre qui y eft C£J2j 
obferué pour la fubuention ture des 
des pauures , entant que l'ar- f WM " rM - 
gent que l'on recueille aux 
pourchas montant aucunes 
années à plus de i^ooo.efcus 
joint auec les Jegats tefta- 
ment aires, eft caufe que nuls 
pauures ne fe trouuent men- 
dians par la ville.il y a encore 
les fix compagnies appeliez 
fermés & côfrairies. 2 .de l'ar r 
baleftre , 2 . des archers, 1 . des 
arquebufiersj&vncde I'efpée: 
defquelles la principale eft 
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de la vielle Arbaleltre } corn 
me ayant efté de tout temps- 
garde de corps du Prince 
quant il alloit en autre Ville , 
dont ils ont obtenu pour ce 
feruîce plufieurs beaux. pri- 
uileges. Il y a encores beau- 
coup de chofes à remarquer 
en icel le Ville ,fi comme h 
manière de viure des habi- 
tans , les coutumes particu- 
lières , & locales , le trafic 
& afïlu ence de toutes fortes 
de marchandife , que ie lai 
pour euiter prolixité. 

BOÏ S L EDFC 




0/* Boldac* 



kÙF- /^Efte ville pour ce qu'el- 
Soidwt V^ileeftpofeeen lieu bof- 
cageux 3 propre à la chafTe 
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& déduit pour le Prince , fut 
nommée Bofleduc , com- 
me eftant le Bois ou le Duc 
alloic prendre fes efoats : elle 
eftalfife fur h Riuiere Difeà 
A. lieues pies de Raueftein, 
loin d Anners douze lieues : d " BQldtt( , 
ville grande, belle en édifices, 

bien peuplée & riche. L'Egli- 
fe principale & Cathédrale 
e(l celle de fainft Iean , tem- 
pie magnifique& fomptueux 
auecvn grand Orologe d'ex- 
cellent & admirable artifice. 

* 

Le peuple y eft bon guerrier gueU Ut 
& vaiiiât , cenonobftant bien de 
eiuilue 3 s adonnant ores au 
traffic de marchandiie & arts 
rnechaniques , & fur tout les 
draps & toillesy font en prix 
& feruent de la plus grande 
richeffe de la villccoulteaux, 
cfpingues ,& autres menue 



'«5.2 ¥>rab(tnt, 
mercerie,forten t de la dilîgê- 
ce des habitans de Boifleduc. 
Icelle ville faitf le quatriefme 
quartier de Bradant , & eû 

l'vnedes villes capitales du- 
dit Pays. 

i 

T IL EM ON. 




Ilemon eft aflifé far le 

petit fleuue de Geet 

loin de Louuain &deS.Tru- 
den trois lieues , où il yr à vn 
beau Collège de Chanoines 
en l'Eglifedè-faina Gerniaia 
qui Fut Euefque de Paris. 



LE V V E. 

ruiflèan Ghelf qui s-ef- 
coule vn peu plus auant de- 
dans le Geet , voifme à ' vne 
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lieuë de S. Truyden 3 & de 
Tilmon deux lieues attife en 
terroir fertil & doux , ville 
fort riche & peuplée 1 , fron- 
tière du pays de Liège , où fe 
fait grande quantité de cer- 
uoife fort bonne & renonw 
mée. En icelle eft vn Prioré 
de Tordre defainét Auguftin 
fort riche , le Prieur duquel 
eft du nombre des douze Pre- ** 
lats de Brabant. La grande 
Eglife eft dédiée à l'honneur 
de S. Lienard , & y a vn beau 
collège de Chanoines. 



Nluelle eft loin de Bru- J*^Jj 
xelles cinq lieuës, ville * m * 
médiocre en peuple & forte- 
reftes 3 c'eft l'vne des qua- 
re q ui font le Marquîfat du 
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de Rome. La grar£ 
pife d'iceile ville fut 
idéê par S.Getrude fille du 
emier Pépin fils de Char lo- 
^)an.. Ce fut elle qui pareille- 
ment fonda & inftitua' le bel 
ordre des Chanoineflfes que 
*Ton y void encores à prefent 
auec grande grauité & bon 
gouuernement, tenâs le mef- 
me régime que celles de 
Maubeuge & de Môs.Là font 
toutes filles degrâdsSeigneurs 
* J l( Gentilshommes, lefqueî- 
% les du mâtin s'habillent en 
, religieufes , & à Taprefdince 
en feculiere^r Elles ont cha- 
cun 3 leur maifon ||part au- 
p|esdefEglife<& fe peuuent 

inarier fe bon leur fem>llf 
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DVCHÉ rD'ARSCOT.- 

A ville d Arfchot eft at £Ar0k 
fife fur la petite riuierc 
Demere auoifirîant Louuain 
de 3. lienës & Die fi: de mef- 
me efpace , loin de Matines 
quatre groflfes lieues & de 
Lyre autant 5 ville raifonna- 
ble & baronîe fort ancienne, 
les Seigneurs de laquelle font 

del'iïluftremaifondeCrouy. 
N'a pas long temps que cette 
Seigneurie eftoir ornée du til- 
tre de Marquifat 5 mais l'Em- 
pereur Charles V, l'illuftrade 
la dignité Ducale , plus pour 
le mérite & crédit des Sei-- 
gneurs à qui elle appartient^ 
que pour la valeur & reuenu 
de la terre , bien qu'elle foit 
paifable, 
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Sieuttîon 
de Bergues 

*l Zwtn. 

mi : ' ■ 



3H 



'» 



* 
S 



'+4 



* : 



Ergues op Zoom , que 
l'Empereur Charles V.a 
efleuée en dignité de Marqua 
fat l'An 1533 . eft fituée noble- 
ment partie fur vn petit mont 
& partie fur la Riuiere de 
Zoom en l'extrême partie oc- 
cidentale de Brabant > Il voï- 
fine de la mer que à bon droit 
-on met cette ville entre les 
maritimes , comme aufli elle 
a -vn aflez beau port : & y a 
de Bergue iufques en Ànuers 
^lieues par terre, & à Milde- 
bourg hui(5l par eau. Elle a 
foubs fa iurifdi&ion grand 
eftenduë de pays auec plu- 
lîeurs villages , & quelque 
petite Ifle fertile en laScelde. 
Les Seigneurs duMarquifat 
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deBergues font bien appuyez 
& bien voulus du Roy. 



Comté d° Hoochftrate. 

• ** ' * . # 

Hpochftrate eft vne bon- 
ne petite ville,mais fans 
murailles , eiloignée d'An- 
uers & de Bergues de fix 
lieues. A vn tiets de lieue de 
là eft vn fort & grand Cha- 
fteau qui eft la refidence ordi- 
naire du Seigneur , pofé fur le 
petit fleuue de MerCKe qui 
pafTant à Breda s'engolphe en 
Ja Meufe. Sous cette Comté 
a 17. ou 18. Villages qui luy 
font vn bon eftat. 
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MEGHEN. 



Eghen a femblablemct jfotude 
lignite de Côté affile Me l hen - 




fui*l|jpie gauche delaMeu- 
fêà frois lieuës près tle Boif- 




uc. 
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CEfte ville eft fituee & 
aifife fur/ fa riuierV de 



MercKe à trois H^É^^és 
d'Hoochftrate 5 de Boifïeduc 



T [3Épd'Anuershuict lieuës: 
elle eft ville fort belle & or- 
Jiée^i;bsau^edifices , fpe- 
|ialement d'vn fomptueux 
Palais en forme deîlfiafteau 
poupée Seignei^pjjj 

ar le Comte Henry de 
aflfau.E: à cette Cité diarhi- 
te de Ba route. v c : 
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MAftrich ou Ti>aie&um 
eft afufe fur lariuiere 
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Je Meufe laquelle pafte par le 
milieu auec vn pont de pier- 
re fort fomptueux & magni- 
fique, Cède ville eft très-bien 
fituée & belle , forte & tres- 
ancienne , embellie d'vn grâd 
nombre de beaux édifices. Il 
y a en icelle deux Eglifes 
principales, Tvne ( de laquel- 
le le Roy comme Duc de Bra- 
bant eft Chanoine)eft dédiée 
al honneur de laint beruais, ^ ?0 y? re( #. 
qui conuertit les habitansde premier 
ce lieu àlafoy Chreftienne, 
&r y fut le premier Euefque/wws». 
lequel mourut fainctement 
Tan trois cens nonante-cinq: 
& le dernier Euefque de ce 
lieu qui fut le vingtiefme en 
Nouembre , fut fainâ: Lam- 
bert , lequel y fut martyrifé, 
qui fut caufe que fainâ Hu- 
bert pour la cruauté & ingra- 





O ,.1 -BMi 

ticudede ce peuple , tranfpoF- 

transferé ta par le confenrecnent du 
r^e/cW p ape i adîte dj gnir é d'Euef- 

que au Liège l'An fept cens & 
dix. A raifondequoy l'Eiief- 
que de Liège polfede vne 
partie de ladicïe ville , & ie 
Roy Catholique comme Duc 
de Brabant , l'autre partie , 
combien que le Duc prétend , 
action en toute la ville & en 
eft le Seigneur fouuerain, • 
faifant feui y battre la mon* 
noye, & feul y faifant fon en- 
trée. Toutesfois il y a deux 
IurifdicYions fans aucune di- 
uifîon notable des confins. 
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STEENBERGHE. 



S mnbit* 




Teenberghe y eft fitué 4 

jeux lieues près de Ber- 

gues , & fut jadis vne puifsâte 
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ville auecvn port admirable 
& fameux : Mais elle eft pour 
Jeprefent par les guerres ré- 
duite en fort baseftat. 



libre: 




1ère eft fîtué fur la rî- iim. ^ 
uiere de Nethe à trois 
lieues près d Anuers & Mali- 
nes quaft d'egalle diftance, « 
l'aifiette de laquelle la rend 
forre. Là fe font pluiieurs 
fortes de drap & autres ma r- To ; reit 
chandifes.il y a annuellement 
vue foire célèbre pour les 
beftes à cornes depuis la S. 
Iean iufques à la S. Martin 
par chacunefemaine vn iour. 

VILfORDE. 

T1 1 n r Zifjieteië 

lljorde eft fur la rime- ru*wd*, 

V re de Seine entre Bruflfel- 

— - — 
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les & Malines par égale dl- 
ftance de deux lieues : elle a 
vn fort beau Chafteau où fe 
gardent les prifonniers qui 
ont commis cas contre fa 
Majefté , defquels Te fait la 
iuitice en icelle fans l'aduis 
des autres villes. Là eft vn 
Preuoft qu'ils appellent le 
Droflart qui a grande autho- 

âàfleau liré & puîtfance de par le 
dfyn- Roy. En ce chafteau fecon- 
uorde , •» f criieilt & .gardent lespriui- 

/ci^»> leges originaux quels Prince 
chutes de donne au pays deBrabant, & 
a d autres pays adherans a 
iceluy ? enfemble les autres 
priuileges concédez par les 
Papes j Empereurs & autres 
grands Seigneurs aux Ducs 
3e Brabant 3 & les con- 
trats fai&s par ledit Duc 
auec autres Princes : pour la 
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garde defquels priuileges & 
efcritures y avn Commiflfai- 
re du Roy appelle Cuftodc ou 
Threforier de Chartres , qui 
sien vertu de cet office eft au (fi 
Confeiller de Brabanr. 

GEMBLOVRS eft dU^T 
ftantdeNiuelles cinq petites fondée far 
iierjës , & fut anciennement 5 * m 
vne Comté , mais s'eftant de- 
puis côuertieen Abbaye n'eft 
plus faid mention de fa pre- 
mière dignité : neantmoins 
pourceque le fondateur d'i- 
celle fut S. Hubert perfonna; 
ge tres-nobIe,cet Abbé(com- 
me fon fucceflfeur) en la con- 
grégation deseftats du pays a 
le premier degré entre la No- 
»bleiTe, & le dernier entre les 
Abbez de Brabant, & eft Sei* 

gneur tant dû temporel com- 
me du fpuituel. 

• * i 
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fJP\- IOVDOIGNE, eftfi- 
tuéfur la petite riuiere GIas â 
à quatre lieuës prés de Géra- 
it*,. blours - T 

dermes H A N V T 3 eft diftante de 
£2Î * lou^oïgne deux lieues aflife 
* en lieu tres-beau & tres-fer- 
tile 5 ville fort ancienne , qui 
auoit iadis tiltre de Comré 
Dabor. 

LANDEN , cft presdc 
Tiîemon & Hanut à deux 
Jieues par .egalle diftance 3 Si 
à Ton appel à Bolduc , com- 
bien qu'elle en foit fort efloi- 
née. 

»HALEN,eftfurleGeet 
à deux lieues prés de Leuue 
auoifinant le pays de Liège. 

ÎMESTj eft aflife fur la 
riuiere deDemere 3 a vne lieue 
près de Halen, & deTilemon 
trois lieues , vflle vrayement 




bonne , où fe font dioerfes 
fortes de draps & autres bon- 
nes marchandises : Là font 
deux Collèges de Chanoines 
de long temps inftituez. Cet- 
te ville à dignité de Baronie. [ 
Auprès d'icelle eft bafty le 
très- noble conuent des Che- 
uaiïers Teu toniques autre- 
ment de Tordre des Teutons 
de noftre Dame. Le fiege 
principal de cet ordre eft à f « 
prefentau pays de Franconie Ttmonr* 
en la cité de Mergedon. 
SICHEMON, eft vne 

petite ville aflîfe fur la riuie- 
re de Demere à* vne lieue 
prés de Dieft, 

H ER E N T A L S, eft di- 
fiante de Liere quatre petites 
lietiës 5 & eft pofée fur la ri- 
\iiere de Met lie. 

EYNDOVEN, gift fus 
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Plrpres, de poiauc. 

^^LM<^T v eft fur U - 
%itiér#Jfae.itroK-lieuëspr^ 
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fife iuftement entceBoIduc & 
£y ndouea à «ois lieues préf 
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Br niant, tÇj 
l'vne & de l'autre. 

TOVRNHOVLT,eft 
loin d'Anuers de fix lieuës, 
c'eft vn lieu autant propre 
pourla chaflfe & autres es>bats 
& exercices qu'autre qui 
Toit. Là y a vn riche collège 
des Chanoines fort bien rei- 
glé : On fai<5r en ce lieu des 
draps de plu heurs fortes 
en abond«ance, 

DVFFE L. Baronie , eft 
entre Malines & Liere. 

VV ALEM.Baronie,eft 
à trois lieuës près d'Anuers 
& vnedeMalines. «• 
MERC HT EN , à trois, 
lieuës près de Brulfelies , cfê 
rerredefranchîfe. 

V VERNE N, eftàlen- 
■* treedu bois deSouiem à deux 
lieuës près de Bruffelles : & a 
dignité de Vicomte auec va 



ïé& Brabartt: 

fort beau Chaiicau où les 

Pues de Brabant pour la 

commodité de la chafle fe 

fouloient fouucnt recréer & 

feiourner. 

0VÏSBO VRG , eft à 
trois lieuësde Bruflelles, & 

Vicomte la plus ancienne 
deBrabanr. 

WAV RE, eft vn lieu 
célèbre diftant de Bruffelles 
4. lieues. 

B RElî^E-A LE V, mot 
ancien de Gaule «fui fignifîe 
penfion , comme fi ondifoit 
Breine obligée à penfion, 
pourcç qu'en ce temps la 
comme auiiï maintenant fe 

donnoientles villes chargées 
& franches félonies defertes 
des perfonnages , dont on di- 
foitA!eu& franc Aleu. Elle 

eft datante de Bruxelles trois 

lieues, 
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ïkucs , S: eft trcs-ancienne 
viilecte : auprès de laquelle y 
a.yn Chaileau appellé Brème 
le Chafteau. 

GENAPE , eft à vne 
lieue près de Niuelle, &avn 
beau ancien chafteau, auquel 
relide vn Magiftrat appellé 
la chambre de Lot hier , où 
s'exerce iuftice fouucraine 
tant du ciuil comme du cri- 
minel quant aux chofes feo- 
dalles , & y donne on fenten- 
cedilfînitiue fans autre appel, 1 
En cette ville & p)a ce , pour 
la bénignité de l'air & amé- 
nité du paySjLouy s lors Dau- 
phin de France , c hoifit fa de* 
meure eftant en la ma Ig race 
de Ion pere Charles feptiek 
me , l'ayant le bon Duc Phi- 
lippe receu benignement en 
Ces quartiers , ou il demeura 

s* 
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plus de 5. ans auec fa femme,' 
là ou mefme elle enfanta au- 

■ « 

cunsenfans. 

G H E L E \ eft à deux lieues 
deHerentals & eit vne plai- 
fante villette ou depuis peu 
de temps en ça on a érigé vn 
collège de Chanoines a l'hon- 
neur de fainéte Dimpne qui 
eftoit Damoifelle d'Efcoffe 
-fille du Roy d'Irlande , là 
mefme martyrizee par fbii 
propre pere. 

ARENDONC.eft pro- 
chaine deTounhoult 2 .lieues 
. DO RM AL, eft loin de 
Landen vne grofle lieue , & 
eft celle ville auflî bien que 
Landen de la iurifdi&ion de 
Bolduc en première inftanee, 
qnoy que bien efloignée de 
• ceftcCité. 

II y a encores en Brabant 



Brahattr. iyï 
p/uiieurs villages notables 
qui ont Baronies & Seigneu- 
riesd'importance, fi comme 
fai.n<5t Oydcnroye à 3. lieues 
près de Bolduc , qui eftalïïs 
fur le Dommele. ' 

BOXTEL & fur lemef- 
me Dommel à deux lieues de 
Bolduc 9 & 4. de Breda, & eft 
Baçonnie de marque y" ayant 
auifi vne Eglife Collégiale. 
Plus il y a Roofendale auoi- 
finant Berghe op Zoom de 
deux lieues & de quatre Bre- 

da & eft vn viilagc fort 
beau. 

HVCKELE 5 àvnelieuip 
de Bruxelles , auquel lieu fe 

tenoit anciennement la Cour 

deBrabant , & où mefmes le 

Duc fouloit fe tenir fou- 

-*tienr. 

LILLO eft à trois lieues 

H % 
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d* Anuers aflîs fur l'Efcault.' 

GAESBEECK , eft à 
deux lieues de Bruxelles,titué 
en terroir ferrille : & a Baro- 
nie honnorable qui a fous 
foyi7. Volages auec grande 
iurifdi&ion. . , 

VVESEMAL , eft à 
deux lieues de LouuainafTez 
proche de Rofifelar , fort an- 
cienne & très- noble Baronie, 
de forte que le Seigneur de ce 
lieu eft Marefchal de Brabar. 
ul Le Cloiftre de Poftel , Hôf- 
clt pital riche & ample eft fttué 
"folitairemènt au milieu de la 
Campagne ,& eft obligé de 
receuoir tous voyageurs & 
pèlerins prenans leur chemin 
par là , & les traî&er félon 
leurs qualitez & condition 
fans aucun falaire eu retrfc 
but ion. 




I 



Renés , Leefdal , Pernes, 
Rorfelar , Mol , Santhousn, 1 
Putte 3 BierbeeCK , Cranen- ' 
donc 5 Cnioc , Bouterfem, 
Iaure , Sômbref , font tous 
Baronies mémorables. 



Duché de Lembourr. 

■ 




Embourg ville capitale imbowï 
du Duché eft amie fur -fr* 
la riuiere de VVefer à trois 
grandes lieues prés d'Aix & 
4. de Liège. Son domaine eft 
fous les Ducs de Brabant. De 
ce pays fe leue beaucoup de 
fer & plomb , & y a à demie 
lieiie prés de la ville dès mi- 
nières de pierre bife reffem- 
blanteà metal 5 laquelle(felon 
P l ine & Galien ) eft fort fou- 
ueraine en médecine pour les 
yeux. 

H? 
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#Iglpftat & iunfdiaion de 
' >ays & villages 





Ai? trais grandes lieues, & 
de Maftrich deux. 

DALEM , eft vne petite 
ville auec vn petit «chafteai* - 
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Liège- 

elle a 'dignité de Comté & 
belle iurifdi&ion de pays, . 
villages outré 
. fut conqueftépar 
xiefme Duc de Brabânt , & 
fubiuguée à fo^Jpçi»!^ 
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Brabant, i n 

S 3 È N S V 1 V EN T { 
les Triuiteges des Bra~ 
bançons > à ffauoir. 
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Ve nul Brabançon ou Trlullegu 
autre des fufdits pays à des Bra- 
eux conioinéts ne peut eitre ban f°^i 
lequeftré en perfonne ou aux 
biens , ny aufli luy peut eftre 
demandé chofe aucune de 
- prime inftance par toutes les 
villes^ pays & iurifdi&ion de 
l'Empire. 

2. Que le Prince ne doit aug- 
menter ou amplifier plus que 
ce qu'a efté concédé du temps 
des autres Princes, l'Eftat Ec- 
clefiaftique , fans le contente- 
ment & permiflion des autres 
deux Eftats , à fçauoir la No- 
blefle Ôc des Villes. 



ijè B râlant, 

3. Que le Prince ne peut 
pourfuiure aucuns de Tes fub- 
je#s ou habirans étrangers 
auecaceufation ou demande 
criminelle ou eiuilejficen'eft 
par voye de iuftice ordi- 
naire franche & libre } ou 
l'accufé fe puifife ayder des 
Aduocars 3 & deuant tout le 
monde fe iuftifier & défen- 
dre. 4. Que le Prince ne peuc 
mettre tribut , gabelles , tail- 
les, , truages ou chofes fem- 
blabîes , ny innouer chofe 
d'importance fans lecqufen- 
tement des Eftats du pays» \ 

5. Que le Prince ne peut met- 
tre officier ou miniftre aucun 
effranger en Brabant 5 hors 
mis certaines petites exce- 
ptions. 

6. Que Ci le Prince appelle 
ou affemble les Eftats oie ces 
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pays pour leur faire quelque 
demande d'argent ou d'autre 
chofe, les Brabançons ne font 
contraints de forrir hors de 
leur territoire , comme bien 
doiuent faire tous les autres 
eftats,ou qu'ils foient parluy 
appeliez, tellement que pour 
faciliter les négoces on les va 
neccfTairement trouuer. 
7. Que {i le Prince , foit à 
tort ou par quelque autre 
violence rompt & enfraint les 
priuileges 5 les Brabançons 
font ablbus & libres , après 
auoirdeùement protefté , du 
ferment & hommage qu'ils 
luy onrfaiâ, & ainlî comme 
libres & defobligez peuuent 
faire ce que bon leur femble. i 
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MALI NES. 



r- 



ttts, 



A A A l 1 n e s Cite tref- 
1 V Jbncienne & principale 
de m*U- du pays , ville bien fituee 
pour l'air & autres commo- 
ditez humaines 5 eft quaft 
pofee au coeur & centre de 
Brabant , iuftement entre 
Louuain, Bru (Telles, & An- 
uersloin de chacune par ef- 
galle diftance de 4. lieues. 
Au milieu d'icelle pane le 
fleuue Deîe. Celle ville eft 
forte , belle & enrichie de 
temples & édifices fomptu- 
eux & magnifiques , auec 
yne tour fort haute au tem- 
ple de S, Rombault ( qui eft 
î'Églife principale) qui def- 
couure toutàl'entour beau- 
coup de villes & grande 
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èftenduë de pays. 

LaCitédeMalineseft vne , 
Seigneurie à part , de forte ÂuES? 
que plufieurs femmes au 
temps de leur enfantement 5 
afin que leurs enfans puiflent 
iouyr des amples priuileges 
des Brabançons } fortent de 
la ville & vont enfanter quel- 
que peu dehors fur le terroir 
deBrabant. ~ ro 

Vne choie terrible & calami- effroyable 
teufeaduinten cefteCité l'an ad,tenu * 
1546. le 7. tour d Aouft en- 4 . iy4 ^ 
uiron onze heures de nuiét: 
Car Je foudre du ciel tomba 

fur vne tour près la porte A- 
rene en laquelle on auoit mis 
plus de 2 o o o . caques de pou- 
dre à canon ; qui mit vue telle 
defoiation & confufion de- 
dans la ville que iamals hom- 
me ne vit vn û miferable 
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fpeclacle. Ccfte tour fut en' 
m clin d'œil biîfee en plus 
de dix rail pièces, & non feu- 
lement les fonderaens d'icel- 
le furent arrachez , maisauîïï 
les murailles prochaines fu- 
ret rafeesiufques aux fonde- 
rnens 3 & les pierres dïcelies 
efpanchees par toute la ville , 
& qui plus eft les eaux du 
fofle quoy que large & pro- 
fond furent en moins de rien 
taries par la grande chaleur 
du feu plus defix cens pas 
loin de ladicte tour 5 & les 
maifonsà plus de trois cens 
pas aux enuirotas de ladite 
tour furent prefques toutes 
démolies : & Ton trouua le 
lendemain aux enuirons des 
ruines , bien deux cens corps 
morts & fix cens perfonnes 
blelfees, C'eftoit va fpech- 
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cle hoftible de voir cette pau- 
ure ville ainfi gaftee & defi- 
guree, mais de prefent elle eft 
reftablieen fa priftine beauté, 
voire melioree & faicte plus 
accomplie. 

Il y a en çefte ville 17. comhhn 
meftiers qui entrent au con- f^funes 
feii Jors qu'en: befoin de deii- dont fix 
berer quelque chofe 5 fans t rinÇi - 
autres qui marchent lous ces 
dix-fept : les principaux des- 
quels font ûx, aflauoir, les 
Bouiengers , PoiiTonniers, 
Tainturiers, Tanneurs ,Braf- 
feurs & Bouchers , lefquels 
font en telle réputation que E f cbtMnt 

* 1 comment 

de chacun de ces 6. meftiers font dejiar- 

on fait tous les ans vn Efche- 
uin , & fix autres qui font 
Gentilshommes. 

L'on fait en cefte ville grad 
nombre de draps bônes& ex- 
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celleates toiIles,rainturestref- 
belles & de diuerfes fortes, 
nauires & barques de toute 
forte & portée, enfemble des 
artilleries , cloches & autres 
ouurages de métal ou bronze, 
auec tel artifice & induftrie 
XUojld qu'il n'y a lieu en tout l'vni- 

de la Mu- s 1 . , r rr 

niùon â uers 0U 011 l e s ronde ou rafle 
Mdine*. mieux qu'en cefte ville. C'eft 

à Malinesque l'on garde les 
artilleries , poudres & muni- 
_ „. . tions du Prince en vn logis* 
du grand capable pour cet efrect>dit, 
cnfni l'Hoftel de la munition. 
147/. 1 an En cefte noble ville refide le 
TTombre grand Confeil Royal , lequel 

tg* fut inflitué P ar 9 harles Duc 

de'Bourgongue l'an 1473. du 
nombre de trente-cinq pet- 
fonnes comptant fa perfonne 
pour vn chef , fon Chancelier 
pour vn autre chef. deuxPre- 
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prefidens, quatre Cheualiers, 
fix Maiftres des Requeftes, 
huift Confeillers EcclefiaUi- . 
ques i & douze lais Docteurs 
ou licentiez. Lequel Conièil 
iuiuoïtlaCour & la perfon- 
nc du Prince , en rabfence 
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duquel prefidoit le Chance- 
lier : & à ce Confeil auoit re- 
cours & appel la plufpart de # 
ces Pays-bas. Mais venant le 
Roy Philippe) parle moyen 
de Ton Efpoufe leanne de Ca- 
iriile ) à 'la fuccetfion de la 
Couronne d'Efpague & de.&j£ ^ 
beaucoup d'autres Prouin - a 
ces ] dont il luy conuenoit m*»» 
de paner la mer , ordonna 
que ce Confeil demeure- 
roit fiable en cette ville , l'an 
niii cinq cens trois , & fut 
depuis aucunement altéré 
& changé l'ordre premier 
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& ancien des Confeillers : Se 
dugrand n'y a maintenant qu'vn Pre- 
5*?^ fident,feize Confeillers, deux 
Greffiers , & hnid Secretaii. 
res } & quelques autres offi- 
gueUpays ciers de peu d'importance. A 
refonte, ce prandConfeii reflortififent 

de Mabi~ tes appeaux de la seigneurie 
de Mal ines , des pays de Flan- 
dre , d'Artois , Hollande , 
Mildebourg eu Zélande , de 
Namur , de Luxembourg, de 
Valenciennes & d'autres pe- 
tites villes és confins de Flan- 
dre & de Haynauk appellées 
villes litigieufes. Depuis peu 
de temps en ça les Phrifons 
occidentaux & la Seigneurie 

d'Vtrecht recognoiiiTent ce 
grand Confeil pour fouue-^ 
rain en matières ciuiles 3 mais 
c'eft par manière de reuifion 
de leur fentences vfans de 



Mali nés, 
jnefmes efcritures & a&es^ 
auec lefquëNes les premiers 
ont procédé. D'auantage les 
caufes & procez desCheua- 
liers de la Toifon d'or vont a /•,„ non in* 
ce grand Confeil en première & e \ 
inftance. Aùquelon lugedif- J r4B<i 
finitiuement &Jans nul ap- confdi. 
pel tant au ciuil qu'au crimi- 
nel : feulement peut on pour- 
fuiure rewifion de procez. 

Cette ville eft rendue d'au- Hdbh/m* 
tant plus illuftre qucleshabi- 

tans d'icciis tant en gênerai cmi>_, 
qu'en particuîierfont tort ci- 
uils & traiftables , fentans 
leur Cour , ayans vne telle 
grâce & façon de faire qu'il 
femble qu'ils ayent toute 
leur vie fréquenté les Palais 
des Princes. Us ont deux 
beaux priuileges à eux don- 
nez par le dernier Charles 
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Trlmiega Duc de Bourgogne , fçauoir, 
de ceux de les Bourgeois font francs 
par tout ce pays des gabel- 
„ les , qu'ils appel lent Tolkn 
qu'on paye fur les marchan- 
\ difes qui fe conduifent çà & 
là. L'autre eft , Qie leurs 
biens ftables tant en tërabant 
qu es autres Religions de ces 
pays ne font chargez à payer 
les avdes & fubiides que les 
' Eftats du Pays donnent au 
* -Prince. 

ÏTmI Pres de la P ort ' 3 de faîn6le 

xiiôî* font Catherine vers Anuers eft vil 
"°°\A C ~ très -noble & mémorable 
■W** j^onaftere comme vn cha- 

fteau enclos de murs , où il 
yaynebelle Eglife dédiée à 
faînCr. Alexis patron de l'or- 
dre } auec infinies maifomiet- 
tes, ou fetrouuent continuel- 
lement plus de 1200. Non- 



naîns dVne mefrae'profef- 
iîon, lefquels auechonneftes 
exercices & bons exemples 
fous la conduite de quatre 
matrones de leur bande \ en- 
tretiennent leur religion & 

fhtuts de leur ordre : &'ont 
le pouuoir fe bon leur femble 
de pouuoir fortir , quitter ce 
lieu , & fe marier fans aucun 
fcrupule. 

A deux lieues de Malines H£ v 5 V 
eft vn riche village appelle Uge ' 
HEIST afids fur vn haut 
mont ayant fous-fa Seigneu- 
rie fept petits Bourgs : & 
ïouift icelle Seigneurie de 
mefmes droiâs 5 priuileges 
& couftumes que la Cité de 
Malines. 

... " « ' * m A t • * / 
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A Comté de Borne eft 
vn fief Impérial > mais 
Subalterne iàsxs l'ancien Cô- 
té de Lots pofé fur le terri- 
toire du Liège & adhérant à 
Brabant, & eft vn chafteau fi- 
tué deçà la Meule prés de Ru- 
remonde , lequel a dignité de 
y.,. if Comté âuecvn grand domai- 
' ne: &làeftîa viiledeVViert 
embellie d'vn fort Chafteau 
& qui eft Seigneurie à part à 
to'oàfom trois lieues prés de Ruremon- 

ÏZ!" de ae - Ce Comté outre VVefe4i 
Kwnu & Neer 3 a plufieurs villages 
& Seigneuries qui luy font 
vneftat notable & ample. Les 
Seigneurs cîe ce Comté font 
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defcendus de France , de là 
tres-illuftre famille de Mom- 
morency, 

FLANDRE. 

LA vraye & moderne Limites M 
Flandre s'en" end pour la fl *»*!* 
puapart du cofté deSepten* 
trion iufqu'à fa mer Oceane,' 
& le refte le conjoint auec la 
branche de l'Efcault appelle 
Honr qui la fepare de Zélan- 
de» Au midy confine auec le 
pays d' Artois , Haynaut 8c 
Vermâdoisen Picardie. Vers 
Leuant fe termine en partie 
auec l'Efcaulr , & en partie 
auec le pays de H.iynaut : Se 
au Ponant elle a en partie la 
mer qui regarde l'Angleterre, 
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ipenduk' vers Libec iufques au grand 
létFUn- Canal dit fbflfeneuue (qui eft ' 

prochain de fainct Orner, Ay- \ 
re & Teroiïane ) trois iour- 
| - nées qui font enuiron 30. 

! lieuësde chemin , & de lar- 

' geurla prenant au Leuant à 

inoue, &. tirant iniques a 
raueline vers Ponant 5 enui- 
ron deux tournées. 

L'air de ce pays eft en la 
VuJtts plufpartbon & ialubre ? fi- 
bo*. 4 gnamment vers le Midy. Le 
Pays eft plat, auec peu de mô- 
tagnes & propre pour le la- 
beur en aucuns endroits , cô- 



& en pâme la rmiere d A4 
auecîe cotte* d'Artois qui re- 
garde les villes de Calais & 
Boulogne. 
s Ceiie région a de longueur 
delà parade l'Efcaut qui eft 
visa vis d'Anuers cheminant 
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me ou il auoifine la Mer ou le 
pays de France: Il nourrit ôd 
produit grande quantité de 
beftail,veaux,cheuaux légers 
& adroits au fermée quoi que 
gros de corfage. Par ce terri- 
toire courent les riuieres de 
l'Efcault ,laLifTe,Tender& F /e«»«,fo 
plusieurs autres petits ruif- fiandret» 
féaux , & outre ce j le pays eft 
arroufé par diuers canaux ve- 
nans de l'Océan fairs par l'in- 
duilrie & mains des hom- 
mes. 

Les villes capitales font yin es 
Gand,Bruges & Ipre,& puis, dt 
Lille, Tournay , Dou >y & au- 
très , tellement que les villes 
murées & clofesionr iufques 
au nombre de vingr-huiCt , à 
Içauoir les fix fus alléguées*, j^,,^ 
&Courtray,Audenarde 5 Aloft desviiiu 

Hulit, Termonde , Bicr vltet, ■ 
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l'EcIurejDunKerKe.KieupoTt, 

Grauelinne,Bourbourg, Da- 
me, Dixmude 3 Veurne, Ar- 
dembourg, Ninoue , Bergue 
de S. V Vmoc , Monrgerard 
ou Grammont, Cartel ^in- 
fo Orchies & Lannoy , toutes 
Tilles de marque, ll'y en a en- 
cores beaucoup fans murail- 
les qui ont priuîleges comme 
fi elles fu rient murées , déf- 
ies non jj es j es principales font, 

tuniZ. O.itende , Oudembourg, 
Mefifine ,B^Hœil , Poperin- 

ghe , Toirfour , Ôftbojirg, 
Axfele,Middelbourg, Loo, 
VVerwicK, Blancse bergue, 
HouCKe , Rouler ,Tieît , Ghi- 
ftelle , Lombartzide 5 Eeclo, 
Steegher, Meighem , Haef- 
* • broucK , Arment iers , Honf- 
cot, Mardicice,Munchereede, 

Mec-- 
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.Flandre! \ 
Uecntn , VVaftene & Halle- 

.a Flandre a puis après ^ 
1154. Villages , plufieurs def- &*d*fàk 
quels font riches , grands , & **• 
bien peuplez & honnorez de 
grandes dignitezj fansmettre 
en compte plufieurs Chafte- 

aux & fortes places 5 Sei- 
gneuries, & au très lieux hon- 

norables des feigneurs & des 
fimples gentils - hommes > 
auec quarante-huicl Abbayes ^ 
tant d'hommes que de fem- 
iijes , auec vna infinité de 
Priorez, Collèges & Mona- 
fteres. 

En Flandre font cinq Vi- P' ,£W »wS 
çe-Comtcz, à fçauoir : Gand, 
ïpre, Veurne BerguejSaincT: , 
Vvinoc^&HaerlebeecK.Trois Fr ; ne ^ 
Principautez. 1. de Steenhufe fautes 
2. de Gaure. 3, d'Efpinoy, 

I 
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l£4 Ffondreï 
. 'T? beaucoup de Baronîes enco- 

res qu'elles femblenteftre eri- 
: geesdenouueau. 
*«tu. Il y a pareillement quatre 

Ports de mer principaux, i. 

L'Efcfofe. 2. Nieuport 3. 

ehafttitt- E> unCKerK ^« & 4« Oftende. 
wV/.i On y compte trente & vne 

Cours anciennes & lieux de 
luflice de prééminence" ; oti 

Chaftelenies , lefquelles font 
comme chefs ayans iurifdi- 
#ion chacune à part-foy fur 
tout le Comté de Flandre. le 
laiffe encores plufieurs cho- 
t?*mlïrt &s mémorables , comme les 
de f ladre, enfeignes principales des 
Ours qui font les banieres des 
quatre Barons principaux & 

•Pairs i* anc * ennes familles du Com- 
t faire, té : Les douze Pairs de Flan- 
dres , que ie paffe légèrement 
pour euiter prolixité. 



Sïdnêre* 

Sous le Comte de Flandre c / F c ^J r t 
y a vn Connettable,deux Ma- 
refchaux , vn grand Veneur, 
vn Chancelier 5 vn Chambel- 
lan , 4. Receueurs 3 & autres 
Miniftres & Officiers du Prin- 
ce , qui pour raifon de leurs 
Eftats ont Seigneuries pro- 
pres & héréditaires en Flan- 
dre. 

La Flandre fe diuife en trois vimfan 
portions. 1. Flandre flamin-^^î 
gante qui eft la principale 
vfant de la la»gue propre. 2. 
Flandre Gallicane a caufede 
la langue françoife dont elle 
vfe en partie. La 3 .eft la Flan- 
dre Impériale : defquels cy 

après difcourrerons parordre 
& commencerons aux villes 
de la Flandre flamingante. 

X » 
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G AN D. 

... 

G cl 

1 tyiiuèf. /^Efte ville fu t fondée par 

V^îule Cefar , le peuple de 
laquelle eft par luy appellé en 
fes Commentaires Gorduni, 
elle eft à 25. degrez & 45. 
minuttes de longitude, & à 
51, degrez 24. minuttes de 
latitude , tres-bien fnuee &: 
de fuperbe regard , enuiron 
quatre lieuës près de la mer, 
fur trois riuieres 3 qui font 
l'Efcault , la Liffe & le Lieue. 

viues qui fourdent non loin 
de la ville , en laquelle elles 
entrent partie par leur cours 
naturel & partie par artifice 
des hommes , & à l'ifluë 
eftans aydez par des grands 
foffez faits à la main s'elcou- 
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flandre. 
lent en la mer par le Nieu- 
vaert auec grande commo- 
dite du nauigage. Ce Nieu- 
vaerr eft vn grand Canal re- 
nouuellé* & augmenté & n'a- 
gueres conduit par lefpace 
de quatre lieues auec grand 
trauail & defpenfe en la mec v 
Zélande , par la permifïion 
du Roy. Gand a du cofté du r w eivo ;- 
Leuant Malines, Bruxelles au fines dé 
Sueft , Mildebourg en Zelan- G * nii ' 
des au Nordvveft 3 Anuers au 
Nordeft , toutes diftantes d't- 

celledepareilleefpacededix 5 
lieues. 

Cette ville à caufe de Ton 
afïiette naturelle eft forte, & fT^f 

' deu ville 

vne des plus grandes villes de dtcand. 

l'Europe, ayant de très-grands 
faux -bourgs. Elle a quafî 
trois lieues de circuit par de- 
hors les fojTez & murailles. 



I5>8 Flandre. 
Mais elle £ beaucoup de pîa» 
ces VVides. Il y a par dedans 
• ,J ^'* 2 6. petites iil es habitées , & 
r«n&im n'onante huift grands ponts 
& ( outre & pardeffus vn nôbre 
infîny de petits fous lefquels 
pafTent de grolïès barques. 
Vn fort chafteau édifié par 
l'Smpereur Charles V. ai* 
lieu oi\ eftoit auparauant 
l'Abbaye de S. Bauon. Sis 
jfouStu. moulins à eau principaux & 
plus de cent moulins à vent, 
fans les autres qui fe tournent 
à force de cheuaux & bras 
Timbre d'hommes. Il y a cinquante 
des lieux c i n q lj eux de pieté & deuo- 
f.f«w. , tî onjtan t£g]if eSj ^onafteres > 
Chappelles , qu'Hofpitaux. 
La principale Egiife eft celle 
de S. Bauon auparauant 
nommé de S. Iean Baptifte, 
où l'Empereur ayant faict 



Flandre. 
battit vne citadelle au lieu de 
S. Bauon , tranfporra l'Ab- 
bé & les Moines leur biffant 
la ioiiiffance entière du reue- 
nu j tranfmuant le nom de la- 
dicie Eglife de S. IeancnS. 
Bauon par le confentement 
du Pape , & fut mué Tordre 
de l'Abbaye , & des Moines, 
on en fit des Chanoines , & 
l'Abbaye fut reduitte enPr«- 
uofté. Et a ce Collège iurifdi- 
clion en beaucoup de villages 
administrant iuftice ciuile 6c 
criminelle. Ce fut en cefte 
igllfeque fut baptiféleful- clurlcsT . % 
nommé Empereur Charles Erreur 
V. qui nafquit en cefte ville 
le 24. dé reurier 1500. La 
auffi le Roy Catholique fon u t& 
fils, tint le chapitre de l'ordre cMi^è 
de la Toilon d or , 1 an mil drede u 
cinq cens cinquante-neuf. La rfl/ /* w, • 
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* plus ancienne Abbaye cfe cet- 
te ville eû celle de S. Pierre, 

enuîron l'an 640. par 
Dagobert Roy de Fran ce. 

ÇcftcCWfedtuife en 7. . 
Parroiflfes. Elle eft h Metro- 

• * ' , politaïne & premier membre * 

de Flandre, & a tiltre de Vi- 
> xomté, f • & 

ri*Mf 4* Le peuple de cefle Cîté 

• vïntà lacognoiffence de le- 

fus-Chrïft par la prédication 
,4e S. Arnaud EuefquedeTô- 

grefouslefufnommé Dago- 
bea enuiron l'an £38. Ils 
font gens vrayement cfuils , 
de grande policé , feueres te 
belliqueux. Ils exercent vo r 
iontiers marchandises, &ont 
eii leur ville plufîeurs mc*~ 
57. fiiers qui font compris en 

e*ui. «« Tiiierans, qui comprend 
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les draperies, toilles ,foyes, 
tapiiTenes 5 fuftaines 3 boit- 
grans, oftades, fatins & autre 
de femblable eftoffe reparty 
en 27. ordres & rangs, lequel 
n'eft pas feulement vn des 
premiers meftiers de Gand , 
ains pour l'importance de 
ceft art ils font vn des fonde- 
mens & trois eftats d'icelle 
ville,& tiennent le rang prin- 
cipal par tout le pays de Flan- 
dres. 

Ceft à Gand que refide le ^Jjgf 
côfeil Prouincial de Fîâdres Jaide 
inftitué par Iean Duc deBour- * lanâr * 
gogne & Seigneur de ces pays * G 
bas dés l'an 140p. Compofé 
d'vn Prefident 3 12 . Côfeillers 
& au très officiers, où ferele- 
1 ent les appeaux de toute la . 
Fiâdre:& du fufdit Côfeil ,on 
apeile aprcs au grâdCôfeil de 
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• v, * ™ 

chambre Mali nés. Là refide au Aï la 

s . " 

■'G*wï Chambre légale ou légitime 

de Flandres eftablie pouc 
i ceux qui tiennent fiefs,& à ce 

iîege tu fticè haute & baffe, 
prenât quand befoin eft affi- 
ftance de ceux de la chambre 
prouinciale. 

Près de Gand enuiron 
quatre lieues & autant d'/V- 
loft vers le Midi , fut iadis 

^^.^.quelqueville ou fortereHedes 
cwutms Romains , qui depuis a efté 
C és i e , rafee & démolie 5 où on a 

(j and de ^ 

nofïrc defcouuert plulieurs relique? 

rtmfs. g, mafures de murailles tref- 
anciennes auec eaux & puits 
tref-profonds , efquelles rui- 
nes & terroir voiiin on a trou- 
né aîfez bon nombre de mé- 
dailles , comme de Néron , 
Gordiau & autres Empereurs 
Sufques à Conftantin, enfenx- 
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ble p/uiieurs vaiileaux & pe- 
tites ftatuës de bronze & au- 
tres métaux reprefentans A- 
pollon , Mercure & autres I- 
doles anciennes que i'ay bien 
voulu vous reprefenter en ce 
petit difeours. 

BRVGES. 

■ 

LA Ville de Bruges eft 
fnuee en vne grande " 
plaine à trois lieues de la mer. 
Orn'y a-il en icelle , riuiere 
d'eau douce qui y paiie natu- 
rellement 5 fors vîmes grand 
Canal ou riuiere artificielle, 
creuféeauec grande artifice, 
où ils font venir les eaux qui 
fe trouuent es enuirons auec 
fofCez & petits canaux , de 
forte que cet amas d'eaux 
femble vne grande , large, 
profonde & naturelle riuiere 



204 Flandre. 
qu'ils appellent Reye : & ei£ 
cette-cy repartie en plufteurs 
bras : & icelle nauigable s'ef- 
pand par la viiîe , au fortir de 
laquelle tous ces ruiflfeàux 
réunis enfemble vont à Dam- 
me, & de là à i'Efclufe , & 
puis en la mer. ^ 
. Il y a encores vn autre Ca- 
n*l raicVpar induftrie mer- 
ueilleufequi fert pour la cô- 
modité des grandes Nuui- 
res* 

Bruges eft h \x\à lieues près 
- de Gand , Courtray , Vuerne 
& Mildebourg en Zélande, 
C eft vne ville tres-belle , 
puiflante & grande , & a de 
circuit au dedans 4000. d'I- 
talie & vn quart , qui fe rap- 
porte à la mefme grandeur 
des villes de Louuain & Bru- 
xelles. Le premier qui i'enu:- 

• * • 



* j m " Digitized 



Flandre. 20$ 

ronna de murailles jfut le Cô- 
te Baudoiiyn furnommé le 
Chauue enuiron Tan 890; 
Les édifices tant des lieux di- 
vins que prophanes font fort 
magnifiques , les rues fort 
droites & larges , auec plu- 
fieurs belles piaces , notam- 
ment celle du marché quieft 
tref-belle ,de laquelle auant 
les fix rues principales vont 
droit aux fix maiftrelïes por- 
tes de la ville. Il y a en celle GrMdtô- 
viile plus de foixante Eglifes ^ e J s es d f~ 
où fe fait le feruice diuin ^ Bruges. 
dont la principale eft celle de Trem l î dt 
iaind Donat 3 en laquelle eft chancelier 
va Collège magnifique de <t< ftèdre. 
Chanoines fous vn chef dit 
le Preuoft , lequel a gran- 
de authorjîé & tiï Prefident 
en la Cour fpirituelle dit 
de fainft Doaat 5 & Chau- 
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206 'Tlandte. 
celier herediraire de Flandre^ 
' & ce par ordonnance ancien- 
ne du Comte Robert Tu mora- 
ine delerufalem,fils de Ro- 
bert furnoromé le Frifon. Ii 
femble , ( félon aucunes an- 
ciennes mémoires qui font à 
l'entrée de la maifonduPre- 
uofi de ladite Eglife)que cet- 
te Eglifé fut édifiée premiè- 
rement par Lideric premier 
Comte de Flandre, & dédiée 
à noftre Dame Dois l'an fiï, 
du temps de l'Empereur He- 
racle, Clothaire Roy deFran- 

ce ' & Boniface cinquiefme 
VEgiiftde Pape, & qu'elle fut depuis re- 
s. Donat ftaurée & douée largement 
par Baudoùyn Bras de fer 5 & 
que pour les os de faincl Do- 
«at , qui y furent transferez, 
elle fut appellée du nom d'i- 
ceiuy faincl , Tan huiâ cens 



flanche* 207 
feptante , eftant lors Pape A- 
drien fécond , imperant &- 
régnant Charles Chauue. 

En l'Eglife de fainérBafi- 
le eft gardée quelque partie 
du fang de noltre Seigneur 
Iefus-Chrift 5 dLligemmentre- 
cueiîlie par Iofeph d'Arima- 
thie laquelle tres-facrée reli- ' 
que fut transférée par deçà 
par Thierry d'Elface Comte 
deFlandreà fon retour de la 
fain&e expédition de la terre 
fain&el'an 11 48» & laquelle 
îuy fut donnée par Foulques 
d'Anjou Roy de lerulalem, 
duquel il auoit efpoufé la fil- 
le : à caufe dequoy ledit 
Comte pour mémoire & re- 
uerencede cette relique 3 fît 
expreffément édifier ce beau 
temple de iainc~t Bafile , in- 
stituant en iceile la princî- 



M 
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s. uuftie pale procefiïon dé Bruges 

t-ir^tti p 0ur e f ïre célébrée annuel- 

vrocïjjiw femeut le troiûefmc de May 
fiUnntiu iour de faince Croix à perpe- 



JBrugcs re- 

fjry en 6. La ville de Bruges fediuife 

&7vZ enfixc l uartiers& p.Parroii- 
roijfts**' ie*s 3 y comprifes deux de de- 
hors la ville, à fçauoir fainâe. 
Croix & fàincie Catherine. 
C'eft chofe* forte à noter 
qu'en vne place feule du 
Chafteau fe fait iuftice ppr 
furi/Iî! fix.Magiftrats, à fçauoir , par 
mon à la ville 5 par le Franc , par la 
Brmes. r; our Féodale, par la Preuofté 

e S. Donar, par le Seigneur 
de ZiiTeele,& par le Seigneur 
de Mandafche 5 tellemét qu'en 
vnmefmeiouron a veu exé- 
cuter par di'uerfes punitions 
des malfaiteurs de chacune* 
defditea iurifdiâions. 
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Il y a entr'autres chofes ra- Engin*» 
res en cette ville vne maifon d ^ rieux 
qu on appelle le Logis de 
1 eau 3 en laquelle on voit va 
inttrument & engin plein de 
féaux & autres engins ac- 
commodez à cet effet, lequel 
inftruraent tourné par vn 
cheual fournit par certains 
conduits & canaux faits en 
terre de l'eau douce par toute 
la plus haute partie delà vil- 
le 5 qui eft chofe admirable 
voir. 

Bruges eft le fécond mem- ^ 

bre du Comté de Flandre, conâ mm 
ayant après Gand la prefean- bre de 

ce lur toutes les autres. Cette 
ville florinoit iadis merueil- 
leufement lors qu'elle iouïf- 
foic du mefme trafiic & cours 
de marchandife portée par 
les Marchands étrangers, 
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3ï\ a Flandre, 
« dequoy à prefent iotHil Ta 
ville d'Anuers : & eftoir cette 
Cité le temps paffc fi Horif. 
tante que Philippe furnom- 
me le Bel eftant auec la Roy- 
_ ne Ieanne fon efponfe venu 
dliu^oy. cn Flandre l'an 3301, lors que 
»<? /^«e furent à Bruges coniîderans 

Brugl!" J f g rancîe magnificence & 
<£• po/ir- richeffes de cette villè , s'en 
2?wy. eftonnerér merueilleufemét: 
mais entr'autres choies la 
Roy ne prenant garde aux 
ioyaux & pompes exceflines 
des Dames de Bruges 5 fafchée 
de cet exceds & pouflfée d'vne 
enuie propre à fon fexe elle 
en conceut tel defdain qu'el- 
le ne peut fe contenir qu'elle 
ne dit : Qu'eft-ce icy, ie pen- 
fois eftre feule Royne 5 & feu 
trouue icy par centaines & 
difent les Hiftoriens que ce 
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chagrin engendra tous les 
malheurs qui du depuis font 
furuenus à la ville de Bruges 
& pays de Flandre • 

En cefte ville y a grand tra« 
fie de laines d'Efpagne par 
les Efpagnols qui y font de- 
meurans. L'eftaple d'Angle- 
terre y eft aufïî pour leurs lai- 
nes depuis qu'ils ont perdu 
celle de Callais en l«n 1558 • 
Il y a (outre UfffÊ. de mar- 
chandise ) grand nombre 
d' Artifans de meftiers diuers, 
principallement de ceux qui 
font fuftaines , foyes, fatins , 
draps, tapilferies Si de foyes: 
& font les meftiers compris 
au nombre de 68. Là refide Gr f ni 
h plufpartdu temps le grand 
Bailly de Flandres lequel a nfiu i 
pareil office que le DrofTart 

de Brabant. Comme encor le 



212 Flandre* 
(îege du magnifique Magî- 
llrat du Franc qui confifte en 
vingt-fept Efcheuins de leur 
nobleffe , qui tiennent ceft 
eftat à vie , quatre Bourgmaî- 

la cham. ft res & vn Bailly qui fe Cré- 
er* du _ i, 1 r ' 

Franc en ent annuellement *, leur Sei- 
f«oyc«t- gneurie s'eftend loin de fepr 
"* e * lieues fur les villages aux en- 
uirons de Bruges , toutesfoîs 
ils ont^Ieur appel comme 
ceux de ^u^ès au Confeil de 
• Gand. 

* - ' • H T ? R E. 
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A ville d'Hypre a pris* 
x _ _ 'fon nom d'vn torrent 
f^sS&spi pafle par le milieu d'icelle 
fonnm. appellé Hypre. Le premier 
t&i^ fondateur de cette Cité fàc 
" ( félon MafTeus ) le Comte 
Baudouin fils au Comte Ar- 
nould, enuironTan^^o. Ei- 
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le eâ foin de Bruges p. lieuës jtffum y 
& de Gand treize, forte d'af- t^ vil j e ^ 
fiette à câufe que difficile- et 
ment elle peut eflre afliegée, 
joint que l'artifice humain* 
Juy acc roi ft la force & la rêd 
comme inexpugnable. Cet- 
te ville eft belle & bien ba- 
ftie , les EgJifes & Mo- 
nafteres beaux & honora- 
bles , îa place de la Seigneu- 
rie efttres-ample & admira- 
ble 3 enfemble plufieurs autres 
places très -grandes & ipa- 
cieufes , ipecialement Ja 
Halle des draps qui eft vn 
édifice fort ancien mais tref- 
beau. La foire de la ville qui 
eft des draps ÔV foyes que l'on 
y fait, fiedencarefme. 

Hypieeft letroinefmeme- BWfl 
brc de Flandres & eft Vi^LaïS 
comté : elle a fept Chaftelle- 
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Sé wïf- n j es ^fvne defquerte feule, 
à ffâuoirCaffel,a 24-fieges & 
Cours qui luy font fubalter- 
nes. Le pays cTénuiroB eft le 
plus fertil qui foi t en la Flan- : 
dre flammingante , & ou le 
peuple & les habitans font 
b«ns , courtois & fort pai* 
fibles/ ^ ' 



" r '.. • DfJ quatre Torts frincU 

V vaux de Flandre. 

- p »• Vesclvse. 



L'Efcîufeeft ville marin-* 
^ me loin de Bruges trois 

fnjfâdrc lieuès & c ' ln< \^ e Mildebourg 
* * en Zélande : elle eft en la fub- 
îe&ion de ceux de Bruges qui 
l'ont acheptee du Prince:/ 
Ceft vn des beaux ports de 
l'Europe t auquel fepeuuent 
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loger tafquesà^oo. nauiresa- 
ueç grade cômodité. Le Cha- '■' 
(leau eft à cofté de la ville vn ^f^L.; 
peu feparé d'icelle , qui eft /"*/"<>»* 
vne place forte à merueille, * Uc ' s 
où le Duc de Bouillon qui fut 
prinsàHefdin , & l'Admirai 
de France qui fut prins à S, 
Quentin , demeurèrent gar- 
dez quelque temps. Vis à vis 
de l'Efclufe eft la petite I fie 
de Cadfant auec vn village de Cdi f Mtl 
mefme nom. Cefte Ifle a efté 
jadis plus grande que mainte- 
nant , mais elle a eftc fort di- 
minuée par les tempeftes > 
flux & reflux de la mer qui 
en ont rongé plus de la moi- 
tié. C'eft par là que les en- 
nemis des Flammans- les ont 
de tout temps aifaillis. 




Stende eft à deux lieu es 
V^/d'Oudembourg , & a 
vitfr a«ee quatre & demie de Bruges,' 
W**- fans murailles , toutesfcis 
de grandeur } de maifons 3 & 
de peuple elle eft comme vne 
ville murée , & a vn Haure 
anez beau & commode* 
Deuaur celle ville furent 
pris l'an 1403. huict poiflfons 
tres-grands» , la plufpart def- 
quels auoient de longueur 
foixanre & quatorze pieds &: 
la grofieur à l'aduenant x & 
fèmblablement l'an 1425. y 
fut pris vn porc marin du 
tout en forme & chair fetn- 
blable à vn terreftre , mais 
plus grand le double. 

NIE F- 



ESt à deux lieux de V ver- 
ne & à trois lieues d'O- 
Itende : c'eft vne bonne vil- 
lettequia vn petit chafteau 
auec vn port fort fréquenté 
& hanté. A vne lieue & de- 
mie près de celle ville tirant 
vers Dunxerite eft la ncble 
Abbaye de S. Bernard pofee 
fur les Dunes. 

D^NKERKS. 

LA ville de Dunkerke 
fondée (c< n-me on dit) 
par le Comte Baudouin fils 
d'Arnould enuiron l'an .$66, 
eft prochaine de Graueline 
trois Jieues 3 & de Calais fix, " 

de Nieu port, cinq >& 12. de 

K ' | 
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'ai 3 TUnirel 
Bruges , elle a vu port fort 
ample & fréquenté,. Mais el- 
le fut quafi deftruite par les 
François l'an 1558. 

BI ERFLI ET. 

Bleruîlet cft vne ifle loin 
del'Efclufe cinq lieues, 
& a (èmblablement vnhaure 
raifonnable & opportun. 



VÎT.» 

r < 



Bergue de Si Winoc. 

C^Efte ville eil ai nu" ap|^ 
jpellée pour vn Mona- 
ftere que le Comte Baudouin 
le Barbu fonda fur vn coftau 
à l'honneur de fainct. Vvinoc 
Anglois qui mourut eu icelle 
Comté , dont auec le temps 
s'en fit vne bonne ville pofée 
à vné lieuë & demie près de 
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PanKerxe , & à fept lieues 
d'ïprè : & a dignité & Vi- 
comte auêc Chaftellenie a- 
i>ec beaucoup de villages & 
jm^s-tres- ferril. 

D A M ME, eftàvnelieuë 
de Bruges & deux de l'Efclu- 
fe : par i celle pafiTe le grand 
Canal ancien de Bruges. Ce 
fut iadts vh port de mer & 
vue ville puiflfame , ma«is 
depuis elle a efté flufieurs 
fois ruinée par les îSIormans 
&.prefqueanichillée tant par 
les étrangers que Brugelins 
qui luy font voiiins. Au mois 
de May eft la foire de cette 
ville où Te fai& grande mar- 
ehandife de chenaux., fort 
fréquentée par Jes marchâds. 

DIXMVDË , eft loin 
deNieuport Oudern bourg & 
Roeflelaer quafi par melme 

K z 
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difbuèede trois lieues bonné 
&grarieufe mais petite ville, ' 
en laquelle fe tient *vne foire 
de cheuaûx & autres diuei> 
fes fortes de mârchadife tomî 

• r «I 

lès ans au triois ddluiLlét. 

V VERNE eft à trois 
Heuës de D'rxmude & quatre 
de DunserKe, & eft Vicomte.. 
•BOVRBOVR eftâvne, 
lieuëpresde Graueline , & 
enuiron trois lieues & demie 
de Dunteriwe & deBergues^ô: s 
eft vnefort belle petite ville. ; 

GKA VEL IN E. -, 

■ 

A ville de Graueline , 
_ eft ûtuce a fiez près de la 
7fur le fleuùe de Haa entre » 




alais & Dumterice , loîng 
; IVne & de l'autre trois 



lieues. Elle fut iadis de tre* 
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grande eftime & de grand 
bruit aueo vn port de mer 
tres-ample : mais elle a efté 
depuis ruinée par lés Nor- 
mands , & maintenant refta- 
blie , fortifiée , & rendue' vne 
des plus fortes places de ces 
pays- bas. Au près d'icelle vers 
1 efçlule de. Calais aduint la 
grande tournée de Fan 1558, 
des Bourguignons contre les 
François , qui furent mis en 
route & leurs chefs prefques 
tous prifonniers auec lè Ma- 
refchal de Termes qui cam- 
mandoit à l'armée des Fran- 
çois : le Comte d'Egmont 
cftant chef des Bourguignons 
pour Je Roy Catholique. 
CASSEL eftaflife furvn 
haut coftau loin de Bergue à 
S. Vvinoc & de Teroùanne 
de quatre lieues , ville petite 



vir- 





« Lïfle à trois lieues prés de 
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fur la riuiere de Lifle , qui 

vjiftrm pafife par le milieu d'icelle, 
tyT' forment entre Lift , Tour- 

nay , Hypre & Oudenardeaa 
rtiilîeu , d^ante de chacune 
.«ficelles cinq lieues. C'eft 
vnedes plus anciennes filles 

de Flandre : & tient o% 



lUndrc, 2 î : $ 

qu'elle fut des le temps de lu- 
îiusCefar fous la domination ",J 
desNerniéns maintenant ap 



pellezTourrifiens.il fefait en 
•<?elte ville grande quantité de 
draps & totlles fines, Affez 
presdepourtray forfait vne 
rencontre mémorable l'an 
1201. desFlamens contre les 
François , en laquelle fut tue 
Robert Comte d'Artois auec ^ff'"' 
plufieurs nobles de France, & £ k ^ Yt ] 
y moururent iufques à douze de four- 
mi lie François & plus , mais irajy ' 
bien toft après le Roy Phi- 
lippe le Bel retournant en 
Flandre auec nouuelie armée 
en prit cruelle vengeance. 



OFDENARDE. 

A Cité d'Oudcnarde eft 
gifantefur la riuiere de 
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vtzjf Flanche., 
l'Efcaut > loin de Gand cinq 
lieues & fept de Tournay : 
^C'eft yne ville fort marchan- 
de , où fe fai& grand nombre 
detapiJïerie de plufieurs for r 
îcs.& prix. Deçà le fleuue cÇt 
comme vnie à Oudenardc 
par le moyen d'vn pont, 
Pamcîe,vflle petite & raifon- 
nable , & vne des quatres Ba- 
ronnies dès Ours de Flandres, 
qui a vn particulier Seigneur, 



m 
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mRçdfmbottg. 

i 0 «r]*" A Kdembourg eft à vne 
rfû^ro. /"\.iieuë près de l'Efclufe 
& de Bruges enuiron trois 
tktt. lieues , aflfez bonne petite 

ville j laquelle retient encores 
> quelque marque de fon ahti- 
' ' quité. Caj: elle eftoit iadis 
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Métropolitaine de cette pre- 
mière partie , qui acquift le 
nom de Flandre , laquelle 
côprenoit Tourout & Ooft- 
bourg & le territoire de Bru- 
ges ( qui n'eftoit de ce temps 
là encores fermée de murail- 
les) &tout le riuage de la. 
mer iufques à Boulogne. Il y 
a en icelle ville vn temple le 
plus fomptueux de la Flandre 
dédié à noftre Dame. La Foire 
d'Ardembourg {ied en lu in, 
ou fe trouue grand nombre 
de cheuaux & autres mar- 
chandifes. Iufques icy font 
les villes murées : s'enfuyuét 
celles qui ne le font point: 
bien eft vray que aucunes 
d'icelles par les reuoltes & 
guerres ciuiles aduenuës de- 
puis trente ans ont eftc for- 
tifiées , mais pour ce ne font 



ta.6 '■ ' .Flandre.' 
par nous comptées autrement 
qu'elles efkdent auparauant. 
Afliette des Villes non clofes 
ou murées, 

OOSTBOVRGeft à 

vne lieuë près de l'Efçlafe & 
quatre de Bruges. 1 
MtDDELBO VRG eft 
fitué à vne lieuë de Dam me 
& de Bruges deux lieues & 
demie , & fut iadi's mureej 
comme les ruines du mur en 
donnent foy , & encores de 
prefent elle eft munie de fof- 
lez. 

MVNCKEREDE eft 

à vne petite lieuë près de Da- 
me vers FEciùfe 3 ïadls ville 
bonne : & iouift maintenant 
■ uc ainfi de fes primleges 
se fi elle eftoit en fa pre» 
niierofplendfcur. 

BLANCKEBEUGHE 



v 
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en fur le bord de la mer à trois 
lieues de Bruges. Houcke eft 
entre Bruges & l'Efelufe fur 
Je Canal. 

OVDENBOVRGeftà 
vne bonne lieue près d'Often- 
de & à deux de Bruges , au 
mois de Ianuier annuellemet 
s'y fait vne foire de cheuaux 
& autres marchandifes. 

GHISTE Left diftant 
cTOudenbourg deux tiers de 
lieues ôc^ae Bruges deux 
lieues , & a Baromefort fa- 
meute & illuftre qui eft auec 
Halevvin la plus ancienne des 
familles de Flandres : là fe 
fout quantité de draps & 
foyes. 

LOMB A RT Z I DE , 

ville iadis fermée , eft à vu 
quart de lieue près de Nieu-» 



i%% 'Flandre. 

TOROVT, ville tre^ 
Lucienne eft à deux lieuës de 
Ghiftel & quatre de Bruges, 
où fe tient vne foire de che- , 
uaux és mois de Iuin , & lui!- 
1er. Pareillement à 4. lieues 
de Bruges & de Dixmude 
irt. lieue & demie eft Loo qui fut 
iadis ville bien renommée. 
' HONSCHOT a en 

triangle Bergues, V ver ne & 
Looenuiron de chacune deux 
lieuës , où fe fait grand nom- 
bre de foyes. 
MARD1K eft vne place 

maritime fort ancienne fi- 
tuée entre Dunnerke & Gra- 
uehne. 

POPERINGHE , eft 

loin d'Hy pré 2. lieuës & de 
Ca{fcl 3. & a de tres-belles 

Eglifes qui ont efchappé le 

feu qui fe prit en cette petite 



t. 
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Ville par accident l'an 1563. 
La foire eft au mois d'Auril. 

BAILLEVL eft à deux 
lieuës de Poperinghe & trois 
d'Hypre : en ce lieu fut natif 
lacques Meyer , hyftorien de 
grande érudition & recher- 
che. La foire s'y tient au mois 
de Septembre. Affés prés de 
Meffine fur la Liife eft le vil- 
lage de Comines auec vn bon C emn*** 
Chafteau. 

VVERVICK eft pofé 
fur la Lilfe entre Meflîne & 
Menin à vne lïeuëdediftan- 
ce : îà Ce font des beaux tapis. 

MENIN gift fur la Lifle 
à deux lieuës de Courtray & 
trois de Lifle,làfe fait grande 
quantité de Ceruoife qui eft 
en bruit par tout Je pays , & 
des draps en abondâce. Cette, 

place eft très- forte & a vn . 
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jed d'arc près d'icelîe eft 
HALLE VV I N petite 
villette , mais ancienne,où fe 
fait bonne drapperie. 
MESSINE eft à deux 
f lieues d'Hypre& de Bailleul. 
En ce lieu eft vne très - r»iche 

- ■ 

Abbaye de Dames, TAbbefle 
de laquelle eft Dame du lieu, 
& à iurifdi&ion tant corpà. 
rellecomme fpirituelle , tout 
ainfi que les Dames de Mons 
t<tri»;f M & d £ Niuelie. Bien eft vray 
fondée, que les filles qui y entrent 
ayant vne fois faic-1: profef- 
fion,n'en peuuent plusfortir. 
Cette Abbayeitit Fondée l'an 
ï'O 6 2 . par la religieu Te Com- 
teffe Adèle femme à Bau- 
douin le Débonnaire. Sur la 
au my chemin d Hypre 
& de Ltfîe gift M: 

VVARNETON 'tcj 

* K 
t 
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aChaftellenie & iurildi&ion 
fur plufieurs villages, & fur 
la mefme riuiere près d'Ar- 
mentiers& deBaillœuldeux 
Jieues eft Steeghers . & à vne - . 
Heuç de Steeghers elt Merg. Mtrgh 
hem fur ladite riuiere de 
Litîe. ' - 

H AESBRO VCKeft à 
deux lieues de Gaffel , où il y 
a grand marché de toilles , à 
caufe qu il.s'y e n fairen gran- 
de quantité. ' 

ROVLLERS eft près 
deCourtray 3. iieuës &. de- 
mie , & quatre & demie de 
Dixmude , làfefaicl: marché 
par chacune femaine de tou- 
tes chofes 5 mais fignamment 
de toilles. 

T I E LT gi Pc entre Cour- 
tray 5 Brugues & Gand, où fe 
font drapsptoilles & bouciâs. 
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Collège de Chanoines , & a 
tiltrede Vicomte. ' 



Flandre, 

EECLO eftà trois lieuës 
de Gand , & autant de Bru- 
géi , & y a marche de toille 
par chacune femaine tort fré- 
quenté. 

S T E E CK ENcft entre 
Anuers & Eeclo , fort grand 
partage , & à demie lieue dè 
là eft l'Abbaye de Baudelo 
fort ample & notable. 

HARLEBEECKE, 
ville des plus renommées de 
Flandre gift fur la Lilfe à vne 
lieuë de Courtray , lieu tres- 
beau & gracieux ayant vn 



& dignité de Principauté» le- 
quel appartient au Comte 
d'Egmoat. 



r- 
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G AV RE , eft enuïron 3. 
îieuës près de Gand auecvn « 
bon Chafteau portant tiitre 
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FLAN DRE 
Gallicane* 

LA Flandre Gallicane à B*rnïs dt 
du coftc de Septentrion 
la Flamingante 5 au Midy le 
Cambrefy , L'efcaut luy eft * 
au Leuant , & à l'Occident la 
Liffe & le Pays d'Artois. Cet- 
te Région eft petite, mais 
bonne & de terroir gras fk+ 
fertil- pour toutes choies que Pmil,t * 
ce loir, enriehy de tres-beaux 
pafturages. Les villes de ce 
quartier font , Lifle 5 Douay, 
Orchies, & la Seigneurie no- 
table de Tournay & pays de 
Tournefy ,defquels nous allos 
traiter particulièrement & 
briefuement. 
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g^Ettc ville (qui renom- 
Vaille en latin flnfula) 3 . 
caule que du paffé elle eftoit 1 
enuironnée dé plufieurs ma- 
refquages 9 lefquels par l'in- 
duftrie des hommes ont elle 
taris , eft aflfife trois lieu ës 
près de Mefifine 3 deTournay 
cinq lieues & d'Hypre va 
peu dauantage. Elle fur fon- 
dée Tan 1007. par Baudouin 
le Barbu Comte de Flandres 
& enuironnée de murailles " 
par fon fils l'an 1066. lequel 
fauorifa 6V ayma fort cette 
ville y ayant fait baftir plu- 
(îeurs temples , & ce beau 
sfpjetre Conuent de faind Pierre , le- 
qui .quel il doua de grands reue- 
{«ntét. nus pour l'entreteneaicnt des . * 



I» • 
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Chanoines qu'il y conPiirua, 
entre lefquels voulut que fuf- 
fent comptez pour Chanoi- 1 
nés les Euefques de CambraV 
& Terouanne. Le long des 
murs de rifle du cofté du 
Chafteau palfe vn petit fleu- 
ue, qui prenant fa lourde au- 
près de Lens tire vers Septen- 
trion , Se fe va emboucher en 
la Liffe. Il y a en cette ville 
grande Chaftelenie & bon 
Domaine. Cette Cité a elle 
faccagée & bruflée par les 
guerres par plufieurs fois , 
mais à prefent e(l forte 3 bien 
munie , grandement peuplée 
& riche ^ où il y a beaucoup 
de noblelTe & riches enar- 
châds. C'eft la principale vil- Vl $*J™ 

ki 1 r^t 1^11. ~ marchade» 

de la Handre Gallicane & 

«{teftimée quafi la première 

après Anuers pour le faitda 



ï 3 6 Fiante: 
trafic de diuerfes marchands» 
Ces qui s'y trouuenî , entre 
toutes les villes des Pays bas. 
chibn âêi E n cette ville refide vn Cô- 
ppu* dit la Chambre des Com- 
ptes femblable à cetuy de 
Bruxelles,mais auec plus gra- 
de authoriré & prééminence. 
Car il a fous ioy plufieurs 
Régions qui là vont rendre 
compte,comme Artois 3 Hay- 
naut 5 Namur 5 la Seigneurie 
de Malines& autres.Ce Con- 
feil fut premièrement inlti-* 
v tué par Philippe Duc de 
Bourgongne furnommé le 
Hardy , pour vnfiegedelu- 
ftice & des Comptes des fi- 
nances du Prince. Depuis le 
Duc Iean fon fils voyant que 
ce Confeil ne fuffifoit pour 
vuider tant d'affaires , le di- 
uifaen deux , rvndef quels, 





i 
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pour décider les procez de Ces 
ïubje&s , il mit à Gand , laif- 
fantà ceftuy de Hfle l'autho- 
nt4 de prendre cognoiflfance 
désrbîçns patrimoniaux 6c 
règenudu Prince , & de don- 
ner audience & quittances fur 
les comptes apparcenans au- 
dit Prince. 




DOûay 3 que Cefar ap- 
pelait Catuacos , éft 
polëe fur Ja riuiere de Scarpc 
qui court au trauers d'icelle 
par plufieurs endroits , loin 
de Cambray cinq lieues 6c 
autant de Lens. Elle eft forte 
ville y 6c font en icelle plu^ 
fieurs Temples & lieux de 
dcuotion 5 dont le plus ancien 
cil celuy de noftie Dame fon- 



+ , ■ f dé du temps deClouis Roy 
f /i/onrf4- de France 1 an <oo. par Al- 
uw de éanalde Gonneftable dudic 
deî% Royaume. A Douay en: l'E- 
Damcde ftape des grains que Ton y J i 
f"f . conduit de diuers endroit .' 

ijtape (tes , . 

grains à s y en fait fort grand trafic. 
Poiwy. £> ÛU3 y e ft Chaitelenie ayant 

droit & iurifdi&ion fur plu- 
sieurs villnge?&: terres à l'en- 
uii ô. Elle a aufli.depuis quel- 
F«;«r.jÇ t é que temps obtenu du Roy 
«Bouy. Catholique vne très - ample 
Vniuerhté,commeeftà Lou- . 
uain , approuvée du Pape & 
douce de plufieurs grâces 6c 
priuileges , dont en prouient 
grande commodité pour les 
villes voilînes tant pour ap- 
prendre le Latîn,Grec & Hé- 
breu 5 comme auffi pour le 
langage Fiâçois plus que ne- 
cefiaire en ces pays. Là s'en- 

\ * * * * . M»**** • 
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feignent tes. Arts 9 la fainâe 
Theologie>Ies' droiéts Canon 
& Ciuil autant religieufemcc 
que doctement au grand pro- 
fit & bien de ces pays & de 
toute l'Eglife «Catholique A- 
poftoliquc & Romaine. 1 

ORGH'IES eft à trois 
Heues près deDouay & cinq 
de l'lfle , bonne petite ville 
ou fe font des foy es en gran- 
de abondance : & ettlatroî- 
fiefme des villes qui font l'E- 
ffet de Flandre Gallicane, * 

En ce mefme quartier de 
de Flandre eft Efpinoy village F /x;„^; 
noble& qui a dignité dj Prh> 
cîpauté pofé entre les villes 
de l'Ifle & Douay. Sembla- 
blement à quatre lieues* dé -la 
Baflee,trois de l'Ifle & autant 
deBaijlceul , ç(i la ville d'Ar- 
menuets tant emmente peu- 





pfee& fiche , Là fe fait gran- 
! douant ité de draps mon tans 



îuîques OTiiombre de vingt 
mille pièces par an en temps 
Ttftdt ta 4 e paix , Entre Armentiers & 
Utm. jteeghers eft Je pays de La«* - 
loeue très - beau ,& très * fer- 
til en fruicls & autres biens 
delà terre , ayant &compre- 
fcant quatre grands villages 
defquel s le che f eft le Vent|e, s 
}ieu priuilegé comme vnc 
Ville clofe : auffi eft - ce vne 
Preuofté exempte de tous 
fu bfides & grandement pri- 
uilegé. La Seigneurie de ce 
pays fut iadis donnée par les 
Comptes de Flandre, aux 
Papes, mais depuis(ie ne fçay 
comment ) reuenu fous le 
Domeine des Comptes de 
Flandre, 
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OVRNAYauecfon 
eftat j fînage , & Sei- 
gneurie , eft à>cofté de Flan- 
dre Gallicane , & fur les limi- 
tes de Haynaut. La ville eft ro«m«y 
très ancienne, & futiadisap r ,Uetret ~ 

01 ancienne, 

pelleeNeruia , & du temps 
du premier Meron Tornus 5 &, ^jj^f 
depuis Tournay. Elle eft ii- 
tuée fur la riuiere de l'Eicaut - 
qui luy pafle par le milieu ,à 
quatre lieues d'O* chies , & 5. 
de Lille , auec vn fort Cha- 
meau &bien aflis, beaux édi- 
fices y Temples , Monsfteres 

autres Conuents admira- Egi> t [ e ç&. 
bles. L'EglifeCaîhediaJe & tedraih 
principale eft celle de noftre t£J£- 
Dame, laquelle fut fondée & 5 • 
richement do ùc'e par Chi lde* < 



V 

OU 
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ïfohdrel 

rie Roy de France 9 la 
l'Empereur Charles cinquiè- 
me voulut célébrer folem- 
nellement le Chapitre de 
TOrdrede la Toyfon en l'an 
1531. En cette ville fe faict 
grand trafic de toates mar- 
chandifes, & principalement 
des merceries qui fe font en 
icelle* II y a le nombre de 72. 
meftiets principaux. - 
Le peuple de cette Cité fut 

Jft!! 9 - àxmf à la foy de noftrc Sei- 
gneur l'an 290. pat la . prédi- 
cation de Piaton & Chtifo- 
Hus faines per tonnages qui 
furent martyrifez du temps 
deDiocletian Empereur. Le 
premier Euefque deTournay 
fut Eteuthere eftably parle 
Pape Félix lit. l'an 4574. 
Apres demeura TEglife de 
Tournay plus de 6 o o. ans fu- 



temps a 

tccch h 

fsy Chre- 
fiienne. 
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jet f e à celle de Noyon :mzis%™«" 
finâlemçt le Pape Eugène 1117 puùf* de 
à l'inftance de S. Bernard y 

m 

reftiiua le liège Epifcopal Tan 

1146, eftifant pour Euefque p«« E P>~ 

Anfcîme Abbé de S. Vincent Sfa 
àLaon. ro»m^ 

TO VRN A Y eft Sei- ^ 
gneurie & membre à part & slignZis 
ieparé de Flandres, ayant grâ- *t**H 
de iuïifdi&ionfur Je terroir 
qui rauoifine , duquel le peu- 
ple aefté tant redouté qu'il a 
autresfois combattu contre 
Iulius CaefarfurJa riuiere-de 
Sambre , au grand danger Tmràfii 
du dit Seigneur : Umû qu'il *»* * 
a toufiours tafché de viure i ubm€i 
la liberté & eftre neutre , 
tmis à Ton grand dommage 
& interefl 3 par ce qu'à cette 
oec3 Sonia Villeaeilé en di- ' 



\ 244 tUhitèl ^ - 
&ce & fubiuguée par les 
Françofsj Anglois & Flamens. 
Le Chafteau fut bafty par 
v • les Angloi s lors qu'ils l'eurent 
prins en l'an 151 3, & Tan 
i< 18 . fut rendue aux Fran- 
cois : & finalement l'Empe- 
7w»«y reur Charles V. 
rems l près y enuoya Henry Comte 
f.t&e Naflau qui Ça pfint par 
fereur force 5 & la rejoignit à la Flan- 
çharitj r. fc ç d emeur ant t'outesfois Vil 
membre a part. 

MORT A IGNE eft au 
pays du Touraefis , alusfur 
l'Efcaut à trois lieues près de 

Tournay* 

Le Village de S. A M AND 
. eftaufften la mefme contrée, 
pofe fur leflèuuedeScarpeà 
quatre lieues prés de Tour- 
nay , lequel eft fermé de mu- 
railles i & y a portes comme 
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à vne ville , eii iceluy eft vée 
tref-riche & tref-ample Ab- 
baye, dôfcl'Abbéeft Seigneur 
de ce lieu , & des fi nages d'i- 
celuy ,ta»t temporel comme 
fpirituel. 

TUndre Impériale! 

GEfte partie de Flandre 
fe comprend entre l'Ef- 
caut & là Denre ,aux confins 
.deBrabant : Elle eft ainfiap- 
pellée^ parce que du temps 
palfé elle fut fous l'aifthorité 

des Empereurs.Dé cette Flan- 
dre Impériale enfuit la déf- 
it i ption particulière d es V il- 
Jes. ' - i .. 

: ' AL O S T." ' 

• • • * ■ . . ' % £ 

. A L O S T eft ville bien 



uiereDenre > à 2. ligues près 
Tenremonde ,cinq deGand* 
•quatre de Bruxelles , & de 
•Malines fix , ou fe fa an- 
nuellement vné foi r e de Hou- 
blons fort eftiraée. En cette 
Seigneurie & efta,t eft com- 
prife la wlte de Niaoue qui 
î'auoifine d'enuiron deux li- 
gues, mais auecnirifdi&ion \ 
part. Au refte , Aloft % lous 
elle 170. villages s'eftend 
fa iurifdidHon hJ%rc$ aux 
murs de Gand , d' Audenarde, - 
& à vrîe lieae près de Tenre- 
monde. En après s'y adjoi- 
gnent (outre le petit pays de 
V Vaes Se autres villages) les 

quatre Offices , qui font qua~ 
tre villes 9 defiju elles l'vne eft 
murée & les autres fans rou- 
: rallies , gifarites en vne petite 
légion près de Gand > coa* 
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. Flandre. " »2 47 
joincle du cofté de Septen- 
trion à la mer. Dont la prin- 
cipale & première des quatre . 
'/ cft H V LT 3 ville raifonna- * ' 
b!e, prochaine de Ripelmon- 
de de quatre lieues: En après 
AXS ELE non ciofe de 

i 

muraille , à quatre lieues de 

Gand x & de Huit lieuë & 

demie: Puis B O V C H O VT **?"*' 
fitué à deux iieuës d' Axfele , 

& ASSENEDE qui h j§Mb. 

pareillement à deux lieues 
d' Axfele 9 & ont ces 4, Offi- ' 
ces beaucoup de villages fous 
leur jurifdi&ion. Cet Eftat 
d'Aloft , auec ces 4. Oiïues 
fut conquis dutépsdeH^nry 
IV. Empereur par Baudouin 
Je Débonnaire , Gomte de 
Flandres. 

TÊNREMONDE eft 
aflfue au lieu ou le fleuue 
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M 8 * TUndre, 
Denré entre & sVnir â 
TE/caut 3 Ioui de Gand , Bru- 
xelles , & de Malines par 
: egalle diftance de cinq lieues, 
& d'Anuers fîx. Cefte Ville 
«ft forte tant par nature que 
P^art , & vn lieu d'impor- 
tance pour aucunes confide^ 

rations 5 & riche à Taduenanri 
il fe fait en iceîle grande 

quantité de fuftaines ,Ôc par 
chacune femaine y a grand 
marché de lin tort hâté.Ceft - 
vne Seigneurie à part vnie 5; 
incorporée à Ta Flandre. 

y MONT-GHERARD 
qu on nomme Grand-mont, - 
gift fur la Denre/loin d'Au- 
denaFde t/ois lieues , & de 
Tenremondé cinq , & eft vne 
bonne petite ville, fondée par 
le Comte de Flandres Bau- 
douin de Mon* , l'anioerô. 
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BORNHEM eft vn bon 
village auec vn -Chafteau & a 
plu fleurs bourgades à l'en- 
uiron qui luy obeiflent , à 
caufe dequoy cecy eft appelle 
le pays de Bornhem , & font 
ces trois , a lçauoir : Tenre- 
monde, Mont-Gerard, Born- 
hem , & les villages y appen- 
dans , appeliez le propre Se 
Domaine du Comté. 

RIPELMONDEeft a 
trois lieuës près d'Anuers: 
c'eft vn ancien Ghafteau bien 
fouuent mentiônééshiftoires 
de Flandres , attendu qu'au 
temps paifé c'eftoit vn lieu 
de grand renom. 

Oute cefte Flandre ïm- 
_ periale eft de très - bon 
terroir & fertil *, produifant 
entre autres chofes grande 
quantité de garances. Au 




tjo Flandre* 
refte , f>oar parler en gênerai 
du peuplp de ces pays do 
Flandres", ie dis que ce font 
gens fort ciuils , courtois^ 
valeureux , induftrïeux &t 
propres , tant à la paix qu'à 
la guerre , & y a abondance 
de bons marchâds & artifans. 
• Ce peuple fut conuerty Si 
«mené à la foy de l E S V S* 
CHRIST par la prédica- 
tion de S. Eloy Euefque de 
N »yon qui fonda ( comme 
l'on tient) l'Eglife defainéfc 
Sauuenr àBrugitoc l'an 604» 
par l'ordonnance du Roy 
Dagoberr. Apres vint faincfc 
Amand lequel commençant 
à prefeber à Gand s'efpandit 
lafby & religion Chrétien- 
ne par tout le pays. 

CefteComréde Fladre ?ft 
tenue pour la principale & 
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plus puiflfante de la Chré- 
tienté , ainfi qu'entre les 
Royaumes celuy de -'France, 
& entre les Duchez celuy de 
Milan. De celle Comté (qui 
a fouftenu en diuers temps 
plusieurs guerres contre les 
François, Anglois, Aliemans 
& autres nations , aufquelles 
les Flamens ont fait tefte, 
donnans a cognoiltre à tout 
le monde leur rare vertu , Se 
la grande puiffance de ce 
pays ) Les premiers Comtes., 

■s, „^„„, i > #T 
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ceux qui 1 ont augmenté «r^?»* 
& agrandy ,f urent: Baudouin ^//J-eT 
d'Ardenne , dit Bras de fer» 
qui fut intitule Prince valeu- 
reux, lequel mourut l'an Sjp 
Baudouin à la Belle-Barbe, 
ues-do&e & iufte Prince,qui 
eftablit la Ncblelîe en Fl an- 
x dre 3 &y reforma la Uitiîce, 



ire, 

1 mouratramo36. 

Baudouin Pie , aînfi nom- 
mé pour fes bonnes mœurs, 
autrement de rifle , quiad^ 

. joignift à fonpays làPrînCfc- N 
pauté d'Aloft , auec fes 4. 
Offi.:escy-deffu s mentionnez 
mourut l'an 1 6 7 . v 

^Robert , die de lerufalem,, 
qui fut efleu par les Empe- 
reurs le premier d'entre les 
Comtes deFlandpe pour pro- 

' teneur de la Gité de Cam^ 
( bray j deceda i an 1111. 
^Baudouin àia Hache , fut 
en armes tref- valeureux , Se 
ayma tellement la iuftice 
qu'il fut appelle Pere de- lu- , 

; giçe , & mourut L'aiviiiy. 
Thierry^d'Elface 3 fut- par 
quatre fois en lerufalem auec 
grande fuit te des fiensàfon 
grand honneur , & mourut 
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, Philippe d'Elface , dit le 
Grand , à caufe de les rares 
vertus , qui fut tant chery du 
Roy de France Louys VU. 
mourut à fon fécond voyage 
de la Terre- fain&e à Ptolo- 
maïde, l'an 1190. ou au récit 

des autres iï?i. 
BaudoutnVllI.de ce nom, 

qui après auoir long temps 
bataillé contre les infidellcs, 
& efté à la conquefte de Con- 
fiant inople , fut par les Chre- 
ftiens couronné Bmpereurde 
Grèce, l'an 1204. decedal'an 
1205. 

Louys de Maie , qui s'allia 
aaec la fille du Duc de Bra- 
bâr, & connexa icelle Duché 
de Brabant auec le Comté de 
Flandre , trefpaffa l'an 1383. 

A k race & fang de ceux- 
vCy > fuccederem depuis Jes 

■ 
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valeureux Ducs de Bourgon- 
gne y & finalement les Em- 
pereurs & Roysdela maifon 
d'Auftriche,entre les premiers 
defquels aeftéClurles V. du 
nom , Empereur , dit le Tref* 
grand , par le Pape Paul lll. 
lequel a de beaucoup fauorifé 
& augmenté cefte Prouince: 
Il mmirut Tan 1558. LaiiTant 
pour fuccefleur Philippe fon. 
fils, Roy , de* Efpagties, 

CAMBRAT. 



of„ii.i. CAMAROBRÎNA.de 
r^érOlaqaelle Cefar en fes 
it. commentaires fait mention, 

efté wlfé que mai ntenâ fit*" 
e Gambray , 8£ ': 
> 4 - eftoit le lieu auquel il tenoît 
le Confeil gênerai de route la 
Gaule* Cette ville efl aûife 

■ 
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fur TEfcnut qui ip afïc par le gg» * 



milieu d'icellc , à iept lieues 
de Valenciennes , & neuf 
d'Arras. Cefte Citceft graii- d ?" a £f£ 
de , forte , & belle , auec va ?** «?»' d?* 
fort Chafteau , édifia pat JJj* 
l'Empereur Charles cinquief- 
me j enuiron Tan 15 4 6. pour 
alTeurer la ville de les enne- 
mis , & pour remparer fes 
pays-bas. Elle a des beaux 
Temples & Monafteres > en- 
tre lesquels le plus fomptueux 
eft celuy de noftre Dame 3 
Eglife Cathédrale & Archie- 
pifc3pale. Cet tuefché eft 
fort ancien, & fe trouue que 
ja du temps des V Vandales y Antiquité 
prefideit le premier tuefque ie Jf e ut ^ 
Diogine martyr , & l'an 525. 
y feait S. Gery qui fut le V. 
Euefqne de cefte Cit é.Or eft-il 

que les Archeuefques de 

S 
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2$ Cdvnhrefyl ' ; 
Cambray font Seigneurs ? 
tant fpirituels que temporels 

de celle Cité & pays de Cam- 
brefy , ayans tikre de dignité 
Ducale 5 & Prirfces de l'Em- 
pire. Cède ville fat prife 
par Clodion le Cheuela Roy 
des François » l'an 446. & 
depuis elle fut fai&e par les 
Empereurs d'Allemagne Ci- 
té Impériale , auec le pays de 
Cambrefy , Les François ont 
toutlours prétendu action ea 
ce pays . & l'ont par plufieurs 
fois occupé 3 & vaillamment 
deffendu la ville 5 mefmes co- 
tre deux exercites deTEmpe- 
reur Louys de Bauiere & des 
Anglois : mais en la fin lors 
que l'Empereur Charles V.re- 
couura Qjefnoy , Bouchain 
& autres lieux que le* Fran- 
çois auoient occupez > Cam- 

* r 
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Cambre/}. 257 
bray fut déclare neutre , non- 
obftant la prote&ion de Flan- 
dres , demeurant auec fes pri- 
uileges,loix & couftumes an- 
ciennes, eftant fréquenté d'v- 
tie part & d'autre , de forte 
que diuerfes paix fe font trai- 
tez en icelle , entre grands 
Monarques , comme celle de 
l'an 1508. & celle de 155p. 

Le Chaiteau en Cambrefy 
eft à fix lieues de Cambray . 
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*/wyê/ E r t b région fut iadis 

2££ V^< P°fcdée en partie par 
Pyn«m. les Neruiens puTôurnifiens, 
& a di#gé fouirent de nom 
èndnieFs temps , tantoft elle 
f âppelloit Pannonie àcaufe 
du Dieu Panqueleshâbitan« 
adoroient : depuis fut dite 

SALTVS CARBON ARU, 

de la foreft qu>n âppelloit 
^ <2arboniere, après elle fut ap- 
pelle Picardie inférieure, & 
finalement corçmeencores à 
, |^em«âynaut , prenant ce 
nom. de la riûieré de Haine 
| qui palfe au trauers de ce 
pays. " î 

HAYNAVTducoftédê 

■ 
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Septentrio termine auec Bra- tfg tj€ 
bant & Flandres , de Midy H*ynat*if> 
auec Champagne & Picar- 
die 5 au Leuant cantine en 
partie auec le Comté de Na- 
mur & partie auec l'Euefché 
de Liège , vers Ponant luy eft 
l'E&aut en partie , & en par- 
tie la Flandre Gallicante.Son 
territoire a enuiron de Ion- 
gueur 20. lieues 5 & ié. de lar- 
geur , il ioiiit d'vn air doux & 
ferait), & h* eft fort fertileftat 
arroufé des riuieres de l'Ef- 
caut , la S ambre, Tender , & 
d'autres ruiflfeaux. Il y a des 
lacs , eftangs , & fontaines en 
abondance, & plufieurs bois 
& forefts, dont les principe ^"JL* 
les font celles deMormaut,& /«« « 
defainaAmand. • 
Ce pays eft plein de belles 
prairies , & bons pafturagcs 



2Ï6 fîAynâut; 
auèctout genre de beftiaux:TI 
y a aufli plufieurs raines dont 
l'on tiré lefer & le plomb, & 
d'autres dot l'on tireieçhap- 
bôh qu'ils appellent hoinllei 
È+'riBv En ce pays , pour "le pre- . 

Vaynmt ^ tnl * Y a 2 4' vi - Ies murées 
& 9 $o. & enuiron ^50. villages , 

^'%«'» auëc plufieurs Chafteaux & 
2>4^ tnaifons des Seigneurs. Le 
rfe. Comte de Haynault a fous 
de 'çay. f Q y pi u f ieurs dignitez à fça- 

.noir vne Principauté , huict 
Comtez , douze Pairs, vingt- 
J deux Baronies , vingt fix Ab- 
bayes , vn Marefchâl , va 
Senefchal , vn grand Veneur, 
Vn Chambelan , & autres mi- \ 
noires & Officiers du Prince, 
qui font héréditaires aux Sei- 
gneurs principaux d'icelle 
\prouince , dont les villes 

{ s'enfuyuent. 1 

* '-' - , •> 
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LA ville de MON S eft 
ainfi nommée , non feu- w f"* 8 
lement pource qu elle eit 11- 
tuéefur vn petit mont : mais 
aufli pour l'honneur & reue- 
rencede diuers corps fain&s ' 
d'aucuns excellens perfonna- 
ges 5 qui s'ettans là retirez à 
l'efcarr comme en vn hermU 
tage y ont vefcu fain&emenr 3 

enuiron Tan 600. auquel té*ps 
on peut dire que relui/oie 

propremét le liecle dor , non 
feulement en ce pays , mais 
encores par toute la Chré- 
tienté. Par icelle ville paiTe 
h petite riuiere de Trulle, la- 
quelle ayant fource de plu. 
fieurs fontaines , non loin de 
Marpen 3 prend fon cours vers 

§ . y- 
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lcPonant 3 & fortant deMons 
entre ea la rîuiere de Haine: 
^rÇettevilleeftloind'BngLiyen 

la ville de cinq lieues , & de Valencien- 
Montt nés fept , ceft vne très - forte 
place, laquelle outre laffiet- 
tUMonl. te naturelle, eft munie de bôs 
rampars & enuironnéedes» 
fofifez, par lefquels l'eau peut 
eftre conduite rout à l'enrour 
d'icelle: par déd uis la villey 
a vn ancien Chafteau, & plu- 
fieurs beaux & fomptueux 
édifices, Cette ville eft fort 
riche & marchande 5 ayant 
- r"i aulîi bon nombre d'artifans. 
Hoyd à Là refide le Conleil Royal, 
Mm% auquel toute la prouince de 
Haynaut ( excepté Valencié* 
nés) a fon appel : en ce Con- 
feil fe donnent fentences dif- 
flnitiues fans auoir recoursa 
autre Confeil , ce qui ne fe 



peut faire fi le grand Bailly 
âbHay naut n'y cil prefent co- 
rne Lieutenant du Prince, 
tant au ciuil qu'au criminel. c 

A M o h s eft le noble éha- ÇuZ'mï^ 
pitre & ordre des Chanoi-^%- 
nèfles ,tant fameux & célébré 
par tous ces pays-bas > fondé 
& érigé par S. Walt ru de 
Duchefle de Lorraine s lors 
que ce Duché comprenoit les 
pays de Haynaut , Brabanr, 
Cambrefy, Habbanie,Arden- 
ne 5 iufques au Rhin. Cette 
DuchefTe doncques voyant 
que tous fes enfans (qu'elle 

&uoit eu de fainâ Vincent fon 
tnary s'addonnoient à vue 
vie religieufe & fainéte , elle 
s'appliqua entièrement au 
feruicedeDieu, & fonda pre- 
mièrement vne Chappelle 
auec vne maifon fur ledit 




Mont , où elle demeura long 
temps , & fut ce lieu appelle 
depuis j l'Hermitage de fat li- 
ée VValtrude , ou ( félon le 
. , langage ordinaire) de fain&e 
cLminef. Waudrue -, Puis après par le 
fesparqni confeil de fain& Guillain & 

^untrlZ- fànQ Auberr, elle fonda vne 
Tntwdwé. très belle Eglife^là où elle cô- 
ih'tua cet ordre de Chanoi- 
ne fies -, en la compagnie des- 
quelles ne peuuent entrer li- 
non les filles des grandsSei- 
sueurs & Gentils- hommes: 
Ces Dames demeurent en cer- 
v • taines maifons à part auprès 
de l'Eglife , auec bonnette 
prouifion que leur donne le 
Contient, & fe veftcnt au ma- 
tin d'habits tres-blancs com- 
me Religieufes, & l'apres-di- 
ner comme feculieres , 6V fe 
peuuent marier iî elles veu- 
lent. — ' Cette 



Cette Dame y ordonna 
suffi aucuns Chanoines , maïs 
feulement pour foliciter & 
auoir foin des affaires du 
Contient. Et laiffa à l'Abbef- 
fe grande Seigneurie de fon 
patrimoine , auec tout droict 
de lu ftice & pui (Tance tem- 
porelle & fpirituelle ,. & leur 
laiffaau mefmepays de H \y- viacetdô* 
naur 5 la ville de Mons 5 Fra- J^jjS 
meries,Chéni & autres lieux de aux 
en Brabant leur donna Her- c/ww0i '- 
nies , Ganiitres 5 Her en - 
tals,Bfenne , Aiend & autres 
places : Apres fa mort S. Aye 
ia confine j citant héritière de 
es elhts & D ■ hé , ne con- 
firma pas feulement ce que 
Ja defuncie auoit donné à ce 
Conuent 3 mais davantage 
luy en donna beaucoup du 
fien propre , y conflit uant 

•m t 
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femblablemêt plufieurs Cha- 
peliains. Or combien que par 
fucceffion de temps cefte dh 

gnîté & ' authoricé ait efté 
quelque peu changée, fi eft ce 
que pour ce iourd'huy l'Ab- 
beflTe de ce lieu a telle fuper- 
eminencé-, en mémoire d vne 
telle fondation , que quand 
vn nouueau Comte fuccede 
au pays deHaynaut,elîemef- • 
me te reçoit & met en poflef- 
fïon du Comté & dignité 
Abbatiale & d'autres biens 
qu'il a en fiefs de ladite E- 
glife *, & luy de fon celle iure 
îolennellement de maintenir 
tous les pviuileges libertez, , 
franchîtes, exemptions, cou- 
ftnmes &po(feffions de ladite 
Eglile & Conuent de Sainâ 
VVaudrue. 

*9 mr. * 



ê i 



— - ■» 

I w i ? •* • Digitized by Googl 




2^7 




• . • - 

FAL EN CI EN NES. 

* ■ • % 

A ville dé Valenciennes 

_ èft fituée à 50. degxezde rai™- 

10. minimes de latitude, en ciennes * 
vn vallon délicieux , & d'vn 
air falubre 9 fur la riuiere de 
J'Efcautqui pafle au trauers 
«Ficelle, comme aufïi faictle 
petit fteuue de Rouelle , & 
jrous les deux, auec telle abon- 
dance d'eaux > que paffans 
par defïous la plufpart des 
roaifons de la vnle , rendent 
Se apportent vne grade com- 
modité aux hnbitai s , lef- 
quels pour la fortificatio d'i- 
celle ville , peuuent faire flot- 
-ter les eaux au dehors en la * 
campagne voifinejqui eft cau- 
fe qu'on ne la peut .bonne- - 
ment affieger 3 & par àinfi 

Ma 
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ritiesvùï- on la luge comme imprena- 
' fi™ de bi& £H e e ft diftante des vil- 

çiennes. 

nay de fept Jieuës , de Bauais 
fix , & d'Auefnes neuf. Cette> 
Cité eft grande, bel le, & en- 
richie de plufieurs baftimens 
fomptueux & antiques. En- 
tre les Eglifes & Monafteres 
qui y font en grand nombre , 
les principales font : PEglife 
de noftre Dame, dite la Gran- 
de , & l'autre eft celle de 
S. Iean. Là eft aulfi du cotte 
qui tiee vers l'Efcautvn grâd 

LaSalle ^ alS ^ anC ' Cn appelléla 

duComtt. Salle du Comte , qu'aupara- 
uant on nommoit la Salle 
Impériale: LaHalle eft aufli 
vn baftiment fortinduHrieux 
&de belle perfpeâiue, qui 
fert d'embellififement à la 

■ 

place. 
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Tîayndut. 
Valenciennes eft ville fort v*UnàU 
bien policéetant au cjuil que 
criminel , fi bien que plu- foikiée. 
fieurs eftrangers ont talché v 
de prendre inltruction, de la 
façon qu'ils y tiennent à Po- 
licier vn eftat , pour s'en fer- 
liir en leur pays , comme ont 
fait ceux de Noremberghe. 
Làefteftablie Teftape du vin 
de France. La Marchand ife 
& les arts mécaniques y flo- 
lifTent abondamment. Les f^vjjS 
places qui font de la iurifdi- au'nd 
«Stion de Valenciennes (qui 1 
paffe' plufieursfiecles eft Sei- 
gneurie à part 3 & laquelle vie 
de fes propres loix: & couftu- 
mes ) font Bouchain , Quef- 
noy Se Condé , auec 132. vil- 
lages , ayans tous l'appel di- 
rectement à Malines & non à 
Mons es matières Ciuiles ; ' ' 
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quankaux Spirituelles , à I'E- 
uefque de Cambray y qui 
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pour cette caufe met vn Ar^ 
chidiacre à Valenciennes. A 
vne lieuë ~de ladite ville efi 
la riche Abbaye de V icoigne 

<fc Fhoi- 0U " y a vne belle Librairie. 
Entre Valenciennes v&Cam- 

^fncsiM^y eft le village d'Auefne 
lefec , aux enuiron^ duquel 
on tire yn efpece de pierre 
blanche comme marbre , 
mais non fi dure 3 de laquel- 
le on fait des ouurages & 
tailles excellentes. 



bec. 
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BOFCHAIN. 



ttZc B O V C H AINeft pofée 



.m- 



* c6 f- fur la riue gauche de f Efcauc 
BoHthain. entre Valenciennes & Cam- 



bray , loinde chacune quatre 

« Keuës : cette ville eftforte, 

v * * * * • * . 
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îiyant vn bon Çhafteau , &, 
eft la capitale du Comté d'O- 
fteruand , lequel eitat eiloit 
jadis appartenant immédiate* 
ment aux fils 'aifnez des Cq- 

f La ville de Quefnoy eft à 
tjois lieues près de Valen- 
ciénés 5 elleeft,petite:mais for- 
te , où fe font grande quanti- 
té de 4erny pftades % & toi lies: 
c'eftoit anciennement le clou- 

» » • - ,...1» ► % 

aire des Comtefles de B-y- 

> * , * ■ • « 
• • • 

CON D E' m 

y 1 « • • 

. Sur le bord dsxtre .'de TEC- 
caut eft Condé , bonne petite 
fûk à'deux jieues de. Vâlen- 



.... >mym*. 

■ tiennes. Cette place apparce- 
noit iadis au Sieur de Roc- 

- . - 

kendorf par moitié , qui la 
vendit & l'autre moitié 
eftoit au Duc de Montpenfier, 
qui pour payer fa rançon à 
laquelle On l'auoît taxé eftant 
faict prifonnier à la bataille 
deuant S. Quentin* la vendit» 

LAN DRE CT. . 

• »•-.« , . • 

L A N D R E C Y eft fur lat 
riuiere de Sanrore , près de 
Qjefnoy. trois lieiies , &fix 
de Valenciennes , ville très 
forte , & fameufe , pour là_, 
refiftance qu'elle fit à l'Em- 
pereur Charles V. l'an 1543. 

A V ESN ES gift fur la 
riuiere de Hepre , à quatre 
lieues de Landrecy , & autant 
de Mau&eiige , cefte ville eft 



Frontière de France & li 
fort , ayant titre de Comté 

- 

. CH1MAT. - 




•CHIM AYeftfizéen vne 
; foreft fur la petite riuiere ap- 
pelée Blanche , à fix lieues 
d'Auefnes , ville (quoyque 
durant ces guerres elle ayt 
efté fort affligée) autant forte 
jneantmoins & de deffenfe 
que iarhais , en icelle y a vn 
beau Palais pourlePrince>& 
a titre de Principauté. 

. MAK1BMB0FKG. 



La ville de Mariembourg 
eft fit uée entre deux petites 
riuieres 3 à fçauorf^a Blanche, 
qui l'aiioifine à vn ject de 
pierre , & la îsere ou^JSfoire 

■ ■ «. • * 
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,374 * >H<tynmtt, 
qui en efl: à demie lieuë, Iàûi 
de»Chimay 3. -lieuës , & de. 
Mous dix lieues. C'eft vne 
place tçef-forte & pour Ton 
affiette imprenable : elle e fi: 
ceinte de bonnes murailles Si: 
quatre gros bouleuers. Cette 
ville fut ainfi appellécà cau- 
fe de Marie Royne de Hôgrie 
qui par le commandement 
de l'Empereur Charles V. la 
fît baftir Tan 1542. 

• «. v • • - • 

C r * < • * « 

* * «• r i ' • • *' - 

tpHILITTEFiLLE. 

Cette ville porte le nom du 
Roy/Philippe Roy des Efpa-» 
gnes qui la fit baftir à vne 
lieuë- j& demie près de Ma- 
jâêbourg raiu55$. pour fçr- 
uir de bride à Mariembourg 
lors occupée par les Frafj cors > 
6c a efté cette ville nouuellc 



rellemenfauancéejtant pouc 
la forterefie des murailles, 
que pour l'afliette d'icelle on 

la iuge comme imprenable, w, 

. • • • v . . 

BEA F MON T. 

... - • u 

BE AV MONT eft diftâ- 
teefgalement:de Chimay &C 
ideBitis qua^are -lieues , & de 
Mons^fept : poiëe & baftie 
#'vné . alfiette . merueilleufe 
fur la crouppe d'vn mont , la 
ville -eft fort petite , mais 
plaifâte & a dignité de Gôté. 

■ M AVBEVGE. > 

M A V B E VG EèfU 
quatre lieues de M^ns affile 
iur le Sambrè 3 Ville bonne 
& marchande en laquelle 
il y a vh noble Conuenc de 



* F 

rtonwi ChanoîjiefiTes femblable à: 
JiJ^'.çeu* de M6ns & Niuelle, 
Aù'abeit- qui fut înftiîué par Saincle 
S e ' Aldegonde , laquelle y fonda' 
cette belle Eglifè qui depuis a 
eftéilluftréedéfon nom & a 
ce Chapitre le -gouueme- 
ment de la ville & de fon 
terroir & iurifdidion , tant 
au Ciuil qu'au criminel* 
&lemoyen& authoiité de 
ppuuoir faire, battre tous l<$i* 
ans certaine fomme ae Mit- 
tes , qui eift vne tres-petite 
efpece de monnaye , dont les 
douze font vn gros de Flan- 
dres > alloùable par tout le 
pais de Haynaut iufques'à^ 

$• if 




BAVAIS. 



s 

\ • * 
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: . .BAVAIS VVALLONNS . 



cienne. 
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Çaîfifi appellée pour la 

iiinguer de Bauais ou Beau- ne ville 
nais en Picardie ) eft diftante 
de Mons cinq lieues ^ aucuns 
tiennent que cette ville fut 
-iadistres-grande 3 & celle où 
Cefar auroit autrefois fait 
fejôurner & yuernerfon ar- 
mée j mais les autres veulent 
dire que ce fut à Beauuais en 
Picardie. Or biffant arrière 
tel différent .c'eft chofe cer- 
taine que plufieurs marques 
de grandes antiquité fe trou- 
uent en noftre Bauais Wal- 
lonne , & mefmes qu'ordi- 
nairement on y t.rouue } tant 
dedans l'encl )s d'icelle que 
dehors , plufieurs Médailles 
des Romains qui ont efté en 
Gaule , qui eft vn argument 
fuinftfht de fon ant iquûé. 
Par cefle Cité paffe vue rue' 



i: 



2*7 S HdyrtAHt. 
admirable qui va de Paris à 
Tpngres, & vue "autre laquel- 
le éft pauée, allant de Rheims 
en Champagne iufques à 
Courtrày qui eft bien cin-. 
quante lieuës de chemin. * 
Les Français ont par deux 
fois bru{lé& faecagecefte vil- 
le eh ces -guerres dernière? , 
mais elle a efté du depuis re- 
parée , & rendue autant bel la 
qu'elleeftoit auparauaht. 

— . > . , • " .* « . • ■ ~ 

• * • . ' - ♦' *■ . " — * ' \ r 

BINS. 

Im " ■ • • , • i 

.- ! s • « - i 

• '..BINSôùBINCHEeft 
pofée fur vne branche du fleu- 
we de H.iyne , à trois lieues 
de Moiïs , Vil le t ref-an cien? 
ne & d vn air falubre. Ce lieu 
eft digne de la demeure d'vn 
Prince, tant pour la clémence 
de l'air que pour le déduit de 



Hdymut. 
h chalfe , & d'autres foulas 
qui y font , à cefte ojceafion 
Marie Royne de Hongrie Se 
fœur de l'Empereur Charles 
V. v fit baftir des logis lom- 
ptueux auec îardins plauans 
& deiec~tables:bië eft vray que 
cefte ville fuc bruflée &W 
baftimens faits par cefte Roi- 
ne defmolis par les François, 
l'an 1554. quand le Roy de 
France Henry fécond reue- 
nant victorieux du iiege de 
Mariembourg & de Dînant, 
s'enfaîfit , mais pour le pre- 
fent elle eft pour la plufpart 
reftaurce & qûah en ton pre- 
jrifereftat.- 



& E VX. 




REVSÈeft ville fort an- 
cienne bonTle & plaifante , & 



i - 
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s8o - HaynAuti 
combien qu'elle foit petite^ 
fi a elle iurifdi$ïbn fin* plu - 
fleurs villages auec yn terroir • 
fertil aux enuirons /elle eft 
à 3. lieues près de Mons , & 
deux de Bins. Il y a enicelle 
vn Monaftere de, l'ordre de 
Pfèmonftré } & vue belle 
Chapelle dédiée à l'honneur 
de la- Vierge Marie , où ont 
efte fai&s plufieurs mira- 
cle^* f j «j*. 

A 3, lieues près de Bins & 
autant de Mons eft SOIGNY 
petite ville pofée fur vn petit 
ruiflfeau appelle Seine : là y s 
vn chapitre de Chanoines de 
S.Vincent qui ont Seigneurie^ 
&iutifdicVion fur la ville & 
finages d'icelle. 

B REINE leComreeft à 
3. Heucs de Halle on d'Aux, 
& 4. de Mons 3 ville fortaiv 



Uaynaut'. 2% 
cienne , fondée par Breiius 
deft r uâ eu r de R orne .En guy é 
eft loin d'Ath & de Mons s. 
lieues , c eft vne bonne petite 
ville , où Ton faici des rapif- 
feries de.pluûeurs fortes : & 
à 4. îieuè§ d'Enguyen fur la 
riuiere Denre , eft fituée Lef- 
fine près de Mons à fix 
liéuës. 

H A LLE, autrement, No- 
ftre Dame d'Aux gift fur le 
petit ruiffeau de la Seine, qui 
palfe par le dedans tfîeeHe, 
à trois lieues près de Bruxel- 
les fur les confins entre Bra- 
bant & Haynaut , là y a vne 
Eglife de Noftre Dame , 014 
fe font iournellement plu- 
fieurs miracles 3 caufepqur« 
quoy il y a grande affluehèe 
de peuple qui ordinairement 
y va en pèlerinage, 5fef|| 



i8 2 HctyîMut. 1 

La ville d'Ath eft à deuk 
lieues près de" -LefUne &; 4. do 
Mons ;> aiïîze fur la rimer.© 
D^nre , elle eft petite > belle, 
plaifante& riche , où fefait 
grande marchandife de toïl- 
les que l'on y apporte de de* . 
hors. A vne lieue" de là eft 
Cheures aflife fur vn ruififeau 
appelle Hanel qui eft vne.plai» 
fante ville : mais petite efloi- 
gnée de Mons de cinq lieues. 

La ville de S. Guiflein prcd 
Ton nô de l'Abbaye qui y eft 
baftie en i'bonnëur dudic 
ûihû, dont l'Abbé eft.Sei- • 
gneur tant temporel com- 
me fpirituel de cefte ville , Se 
eft la première & principale; 
de toutes les Abbayes de Hay- 
naut -, elle eft pofée fur la 
riuiere deHayne à deux lieuës 
près de Mons. 
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L E V S E eft à s.lieuës pris 
de Valenciennes & eft peti- 
te ville & raifonnablement 

bonne. 
PEQVICOVRTeft à 

trois lieues de Douay affez 
près de l'Abbaye d'Anchin à 
qui cette terre appartient, 
c'eft vn lieu ancien qui fou- 
loît iadis eftre ville elolèi niais 
elle a efté toute ruinée par les 
guerres ? ce neantm<»ins elle 
ieùift des priuileges de ville 
murée. 

FOÎSTTAINE L'EVESQVE 

eft vue bonne perire ville, 
firuce és confins de Hiynaut 
& du Liège à vne lieue près 
de la riuiere de Sambre 8>c 
ènuiron deux lieues de Bios. 



384 - HAynmtl 

Villages vlm notables dtt 
pays de'Haynaut. 



LALAING eft à deux 
lieues près de Doûay & .de 
Valenciennes cinq , polHur 
le fleuue de Scarpe , beau vil- 
lage auée vn Chafteau & grâv 
de iurifdiclion : &a dignitc- 
de Comté. . . - 

MONTlGNYenOfter- 
uant , eft gifant affez près de 
l'Abbaye de Marehiennes à 
deux lieues de Dniav ■> auec 
vn Chafteau & Seigneurie, 
ayant dignité de Baronie. 

ANTOING , eft pofé 
fur l'Efcaut à vne lieue près 
deTournay , beau village, a-.' 
uecvn magnifique Chalteau 
fort ancien, auquel font or- 
dinairement leur reftdence 
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les Princes d'Efpinoy. 
B l E Z auec fon Château ell 
à vne lieuë d'Antoing 5 

BRIFFEVL ci) à vne 
petite lieuë près de Biez , & 
a vn grand & ancien Cha- 
fteau , & auprès de là eft le 
mont de la Trinité , fur le- 
quel on dit que les Albanois 
édifièrent vn temple au dieu 
ïanusjdit en latin Bifrons,du- 
quel mot ce village print le 
nom par terme corrompu. 
A vne lieuë près de Cheures 
& deux d'Ath>eft pofé Je vil- 
lage de Ligne auec fon Cha- 
ileau , & a dignité de Comté. 

BOSSV 3 eftàdeuxlieuës 
& demie près de Mons, & 4, 

de Vnlenciennes , c'eft vu 
très - beau & bon village , où 
il y a vn beau & plaiiant 
Chaiteau qui n'a fon pareil en 



tout Je Pays - bas , portant di- 
gnité de Comté. *-\ 

B ARLÂYMONT eft 
pof6 furie Sambre lôind'A- 
uefnes & de Landrecy deux 
îieuës , ce village eft grand 
où il y a vn Chalteau , ayant 
tîltre de Comté. 

T R A Z E GN I E, eft aflîs 
près de la Chauffée qui va à 
Maftrichr , loin deBins deux 
iieues , village très - bon , qui 
a vn Chafteau très- noble & 
fameux pour l'ancienneté.^ 
la race des Seigneurs qui y 
commandent pafle plus de (ix. 
cens ans. • 

Le grand village d'Efco- 
chine eft pofe à trois lieues 
près de Bius , ayant deux 
Chafteaux j de ce lieu Torrent 
ces belles,pierres gnfes en a- 
•bjndance propres pour faire 

> 

v. ' 

- 
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de beaux édifices. 

G L AGE ON eft à deux 
lieues près cTAuefn.es auec vn 
Chaftéàu tres-/ort qui eft 
vne Baronie: & à demie lieue 
deGlageoneft le beau villa- 
ge de Terlon , auec fon Cha^ 
tfeau. : 

SOil-LE-CHASTfAV 
eft à y, lieues près d'Auefnes» 
& vn dés meilleurs & princi- 
paux villages de Haynaut , 
ayant vn Chalieau merueil- 
Jeufement fort & ancien, qui 
a tiltre de Comté. 
■ BARBANQON eft à 
vne liéiie de BeaiHjiont , au- 
près d'vn bois où y a abon- 
dance d'Ifs , & à vn Chafteau 
portant titre de Baromiie* 
-Ç'eft en ce village .où on fait 
beaucoup de beaux verres 

ans 




MâyMuZ} 
furpaffans ceux de Lorraine 
&deHefle. 
• s AYME RIES gift fuc 
la Sarobre auprès de Beriai- 
moht & à vue bonne lieue 
de Maubeuge , beau village 
auec vu beau Chafteau & 
Seigneurie tres-noble & an- 
cienne. 
Ce pays de Hàynaut eft de 
. grande eftenduë , &: fort a? 
boudant en Noblefle & gens 
de guerre. Plufieur^des habi- 
ta ns de cette région s'addon- 
nenc aux eftudes, des lettres, 
autres à l'agriculture , & 
beaucoup plus à la marcha n- 
dife ,aux arts mécaniques Se 
oeuures manuels, auec grand* 
induftrie. Ils font Ciuils Ôç 
courtois combien que Partie 
de la populace foit d'aifez 
mauuaife inclination & com- 

s plexion, 

* * 
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Namw. 285) 
pîexîon eftrange. Us parlent 
langage François, mais grof- 
fier & corrompu, finon entre 
les perfonnes d'etfime qui 
s'eftudient à parler bon Fran- 
çois. 
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N AMVR. 

E Pays &Comté de Na- eà . ^ 
mur eft compris entre u fât 
biabant, Haynaut , Luxem- 
bourg # le pays de Liège \ il 
eft périt de territoire & fort 
montueux,mais fertil & bien 
peuple^ L'air de ce pays eft 
bon & tempéré, & y courent 
diuerfes riuieres , & entre Hjuhrù 
icelles la Meufe & le Sambre i"' 
lefquelles y apportent beau- f£s de 
coup de grandes commodi- x*>»»r. y 

. N 
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tpo Nttmur, 
tez , tant à porter & rappor- 
ter de lieu en autre les mar- 
cbandites & autres chofes ne- 
ceflfaires,que pour ce qu'elles 
fournirent à ce pays des poif- 
'- fons en grande abondance. 
Il y a pluûeurs bois & no- 
tamment celuy de- Marlaigne 
qui eft tref-commodepourlc 
' déduit de la chafle pour eftre 
remply de toute efpece de 
proye , fauuagine & gibier. 
Ce pays eft copieux en mines, 
dont on tire le fer , & d'au- 
très dont l'on tire le plomb , 
enfemble de carrières où te 
trouuent diuerfes fortes de 
pierres de marbres & de jaf- 

rîUts co- pe.tl fournit aulïî de falpeftre 
frifet au en grande abondance. On 

n^mur! compte à prefentencefteftac 
& Seigneurie de Namur qua- 
tre villes clofes,, à feauoir Na- 



mur ( qui elt la capitale) . .', 
Bouuines , Charlemont éc ^ 
Valencourt , auec 182. vil- 
lages & plufieurs Abbayes ri- 
ches & opulentes. Ainfi ayât 
defcritla généralité, venons 
à particularifer les places de 
cette Seigneurie. 

DESCRIPTION 
de la uille de Namur, 

■ 

Avilie de Namur eft fi- 
:uée entre deux monta- 
gnes, fur la Meule , loin de 
Louuain huici lieues, du Lie- 
ge& de Bruxelles dix lieues» 
Cette ville eft belle 6Vjiche J; . * 
ayant vn Château tref-fort & 
ioùîflfant de long temps du 
tiltredu Comté 
éHon & Seigneurie tref-am- 
pie : A l'entour d'icejle y a 

N 2 




; 5p S v r tfMÏirî 

tmw eft fept hermîtages , efquels vi- 
-c«iirf/orf ucnt plufieur? hommes- de- 

, r** % - vots & religieux. 
•S/ ANAMVR refide le con- 

feil Royal de cette Région , 
les appeaux duquel reflbr- 
tiflfent au Parlement de Mali- 
nes. L'Eglife Cathédrale & 
principale eft dédiée à S. Au> 
bin, laquelle depuis quelque* 
années a obtenu Siège dedi- 



•n- 



gnité Epiicopale. Les habitas . 
de ce païs font ingénieux , 



ciuils &addonnez aux armes, 
& parlent langage François, 
combien que fore corrompu 
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BOVVINES. 



BOVVINES ville peti- 
te, mais très-ancienne , eft 

affiCe f ur la riue 




■ . - r- + ■ V » 

Meufc , loin de $amur 4. 
lieuës l Elfcfut prile & fac- 
cagée l'an 1 554." par le 
de France Henry Il.tiiais de- 
p^flîi011e eft és- mains de fa 
Majefté Catholique elle s'eft 
•remifefus , & repeuplée àu- 
taïtf comme au parauant. 

CHARLEMONT. 

vnjypetite ville à là façon 
'4Mta*?ort admirable auec Tes 
^S&àleuèrs & deffen(j&|&mfe 
fort coçnmo<||pent fur;v&e 
MohtagheiKBoant la Meufe, 
au deflous de .Giuet , lofele 
Mariembourg trois lieues, & 
de Namur fept : Cette ville 
futTrbaftie par l'Empereur 

Charles V., ' *.'.?\' \ T > 
A fept lieues de Namur efif * 



V alencourt petite ville ayant 
viiplaifant payfage à l'enui- 
Ton. 

Ce pays contient entre les 
182. villages fus-mentionez, 
aucuns beaux & grands villa- 
ges pofez aux enuirons de 
Fîortn, Namur , comme celuy de 
p rafcu pj oren q U j rauoifinedequa- 
tre lieues, Valcie de 3 . lieues, 
& Sanfon de 2. lieues & voi- 
fmde la Meufe : fur laquelle 
Meufe vers Bouuînes à vue 
Jieue de Namur eft pôle Da- 
ue, auec vnChafteau honoré 
dutikre de Vicomte. 



Duui 
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LE Duché de Luxerçv ftWfo 
bourg ( qui prend fon dm tw dt 
nom de la principale ville de i, 0Hr ^ 
cefte Prouînce ) confine du 
côfté de Septentrion auec le 
Pays du Liege^ du Midy auec 
Lorraine *, du Leûantauecla 
Mofelle & l'Eue fché de Tre- 
ues , & du Ponant auec la 
mefme Mofelle & partie 
auec la foreft d'Ardenne. 
C'eftvn pays montagneux & 
plain de forefts : entre lef- 
quelles eft celle d'Ardenne.Et 
néant moin s c'eft vne région 
bonne & bénigne, où la terre 
produit beaucoup de biens & 
en diuers lieux fe faict la ven- 
dange. 

N 4 



Digitized by Google 



2^5 Luxembourg* : 

Parce pays courent pîu- 
fieurs riuieres entre leCquel- 
leseftla Mofelle: 11 confient 
20. ^«enuiron de circuit 70. lieues* 

murées au , mi / t 

Du:héde & y a vingt villes murées ' y de 
L»xem- [ a mette defquelles ie traitie- 
ray cy deffous en particulier* 



bourg* 



v LVXEMBOVRG. 

LV XEMBOVRG ville 
Métropolitaine de tout le 
païs auquel elle a donné le 
nom » eft celle que Ptolomée 
appelloit xs4ttg»ft* VetomM- 
dorum. Entre la partie fupe- 
rieure d'icelle pofée fur le 
mont , & la partie inférieure 
pofée au plain , pa0e la riuie- 
red'Eîze. Cetré Cité eft gra- 
de & forte 5 le Temple prin- 
cipal d'icelle eft dédié à i'hô- 
neurde fain& Nicolas, &y 



ZuX'.mbouYg. 
âen outre vn Conuent fort 
ancien de l'ordre des Frères* 
Mineurs , que l'on dit auoir 
efté bafty viuant encores le 
bien -heureux François. En f 
cette ville refide le confeil de vrouin- 
toute la prouince 5 a fon ap-" 4 ^ 
pel à Malines.Cette ville a eu 
autrefois filtre de Comté , & 
fut du depuis érigé en Duché 
par Vencellaus Roy des Ro- 
moins&de Bohême ( félon 
l'opinion de Munfter ) & fe* 
Ion les hiltdires de Beiges 5 par 
l'Empereur Charles IV. 
Prince de Luxembourg 3 en- d*w/m 
uironlan 1:46. Niais les au- 
très qui lemblet auoirattàint d» Duché' 
au butdisêt que ce futrEm> deLuxm% 
pcreur Henry VIT. de cette ^ 
ïa mille de Luxembourg l'an 
13 09. qui premier l'honnora 
de cette dignité quelle péri- 
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apS .. .£ uxe mb o m g» 
toit & de laquelle elle eftoit 
.digne & capable. Elle a en- 

lou'^d'eux couru beaucoup d'infortunes 
foi* frife par les guerres ; & notam- 

£** ment és années 1U2. ■■ & 
1543. eue rut prue & facca- 
... g^e deux fois paroles Fran- 
çois. - . 

A KL ON. 
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ARLONeft fitué fur vu 
haut mont , où fouloit an- 
ciennement eftre vn temple 
auquel on facrifîoit à la Lune 
& rient on que c'eft de ce tem- 
ple que cefteCité a pris Ion 
nom , &que le peuple par 
corruption de langage , au 
lieu de dire. *dra Lunœ s'eft 
accouftnmé de dire Arlon, 
elle eft loir de Luxembourg 
quatre lieues^ & fix Je Mom- 
medy. ' 
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RODE MARK eft loin 
de Luxembourg trois lieues, 
petite villettc auec vn Cha- 
fteau. 

THEON VILLE ; eft 
fituée fur la riuîere deMofelle 
à la main gauche 3 & vn beau 
pont , & eft loin de Mets en 
Lorraine 4. lieues } & autant 
de Luxembourg. Cefte ville 
eft tres-forte & fi bien munie 
que iamais aucun n'a eflayé 
de l'aiflaillir , iufques à ce 
que la 1558 ; le Duc de Guy Te 
y ayant mis le fiege &drefié 
contre icelle vne furieufebat- 
terie & y donné diuers anaux 
auec grand perte des liens , 
finalement à caufe qu'il ne 
reftoit plus de foldats au 
dedans pour la detfendre, 
elle fut liûréé aux François 
par accord & capitulation , 




so 6 Luxembourg* 
mais par la dernière paîxelîé 
a eftc rendue à fa Majefté Ca- 
tholique. 

GRAVEMACK REN 

& ConhiCKmacKren font 2. 
pérîtes villes , iituees fur là 
Mofeile voilînes l'vne de l'au- 
tre d'vne lieu ë, & de Luxem- 
bourg cinq lieues, 

DICKRIK, eftvne pe^ 
tite villette pofée fur la riuie- 
re de Sure à cinq lieues de 
Luxembourg. 

VIAN D A L E N ou 
Vianden eu à fept lieuës 
de Luxembourg & a til- 
tre de Comté. Vierton & 
Echternach font efloignées 
par égale diftance de Luxem- 
bourg fix lieuës ou enuiron, 
maisdediuerscofté. 

BASTONACHgift au- 
près de la foreit d' Ardenne , 



Luxembourg. 3 o 1 
loin de Neuf- Chatleau trois 
lieues & 8 . de Luxembourg', 
petite ville où Ce faid grand 
trafic de befiail, & de gt ains, 
au grand profit deshabirans 

d'icelle. 

La ville de Mommedy eft 
aflife fur vne haute montagre 
au pied de laquelle court la 
rîuiere de Chiers à 4. lieues 

deDanuillers. 

NEVF-CHASTEAV 

cft es bois d' Ardenne loin d'I- 
uovs cinq lieues & de Luxem- 
ourgneur. 

D'ANVILLERSeft à 
12. lieues de Luxembourg, & 
4. de Verdun , cette ville a 
eftc fort enuiée & tourment ée 
par les François iufques-là, 
qu'en l'efpace de dix ans les 
François l'ont prife par deux 
fois : mais du depuis elle a 
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efté rendue au Roy Catholk 
que. - 

MARVEILeftpoféefur 
lariuiere Othain à 12. lieues 
de Luxembourg , elle s'ap- 
pelle Ville commune, à caufe 
que la moitié d'icelle appar- 
tient au Roy Philippe ^ & 
l'autre au Duc de Lorrai ne. 

LA ROCHEenArden* 
ne & la ville d'Vrbi font vil- 

nables, auec titre 
de Comté, à iz . lieues de Lu- 
xembourg. 

S. VITE eft de pareille 
diftance -, belle petite ville: & 
2. lieues plus loin eftSalme 
ayant tiltre de Comté. 

MARCHEouMarfeseft 
aum de pareille diftance que 
"a précédente à fçatioir à 14. 
Jicùes de Luxembourg , 1 
cffVnc place tort ancienne. : 




I 
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Plus il y a luoy* à quatre 
lieues de Momedy : Chyny à 
12. Heùes de Luxembourg, 
ayant titre de Comté. La Fer- 
té auec fon Chafteau à vnze 
lieues de la Métropolitaine 
fur leChiers , lefquelles pla- 
ces ont elle ruinées par les 
guerres , & demeurées dé- 
mantelées. 

Il n'y a région en ces Pais- 
bas qui ayt à l'auenant plus bu^en 
de Noblelfe que celle-cy : t**** 

...... • bourg* 

• Mais il y a yn point tou- 6 
chant les Gentils-hommes^»-»'^ 
particuliers : celt que par aH f a j,de 
trop grande authorité & 
feuerité ils tiennent leurs fu>" r * 

. jets fous la rigueur de leurs 
anciennes loix ( ce qui eft 
toutesfiis cont.e la fan- 
cbife des peuples de ces 
' Pays-bas) de forte qu'il n'eft 

V 
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loilible aux païfans de marier 
leurs en fans , ny faire chofe 
de confequence fans le congé 
d'iceux Seigneurs , retenans 
en ce la couitume des anciens 
Gaulois a l'endroit de leurs 
cefaré.ti. vaflfaux & fujets 3 de laquelle 
deiagutr- Cefar en fes commentaires 
r \ t " G ' w ~ faicl: mention : hors cela 5 fes 
Gentils-hommes font paroi- 
ftre en toutes leurs actions les 
vrays cfteâs de Nobleife. 

Ce pays & eftat de Luxem- 
bourg a eu plufieurstrauerfes, 
■0 & çe pour- auoirfoit naturel- 
lement, ou par accident, fou- 
uentesfois changé de maiftres 
& Seigneurs. Car ie trouue 
qu'eftant mort l'Empereur ^ 
Henry VII. l'an 1313. le Du- 
ché de Luxembourg vint és 
mains de VenceÛaus Roy de 
Bohême frère de l'Empereur 
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Charles IV. Mais mourant 
l'an 1383. fans hoirs , cet 
eftat elcheut aux deux fils du- 
el it Empereur. Venceflaus & 
Sigifmond qui depuis ont 
fuccedé à l'Empire ^ Oreft-il 
que Venceflaus mariant vne 
fienne coufine à Anfhoine de 
Bourgogne Duc deBrabant 3 il 
luy donna ( moyennant quel- 
ques deniers ) le Duché de 
Luxembourg , depuis 3 ice- 
kiy Anthoine eftant occis à 
la iournée que les François 
perdirent contre les Anglois 
prés de Teroiianne , Elifa- 
beth vefue de cet Antoine re- 
tint pour Douaire ce Duché, 
après la mort de laquelle il 
efcheut à Philippe ( dit le 
Bon ) Duc de Bourgogne a 
lequel ( pour caule que les 
habitans de ce pays fe vou- 
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| E pays de Liège confine 
JL/du collé de Septentrion 
& d'Occident auec le pays 
de Brabant : vers l'Orient, 
auec la Meule & en partie a- 
uecleNamurois : & vers le 
Midy auec le Duché de Lu- 
xembourg : L air y eft bon 
& tempéré & le terroir fer- 
til en grains 5 fruicls& ven- h 
da nges , comme auflî if y a 
'„ grande abondam e de venai- 
fon & gibier de diuérfes for- 
' tes. 

D'auantage il fetfouueen 
ce pay s des mines dont onti- uim\it 
re le fer . & d'aucunes &xî« & î r ° h 
plomb , enfemble pluueurs 
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carrières & lieux foufl^- 

f • .j t ' * j t^* «• A. » 4r * * 

rains , dont on tire auec ad- 
mirable trauail , de la terre 
noire propre à brufler , en 
grande quantité , tellement 
que d'vne lieuë es enuironl 
du Liège , la ville en eftant 
fournie 5 on aflfeureque Ton 
en tranfporte pour plus de 
cent mil efeus , encores que 

Terre à cette matière foit d'afiez vil 
bn<jier 3 & pris. On vfe aufïi en ce pays 
far qui de certaines mottes de terre 

& quand. çn forme de pierre 3 mais qui 
Ce romp plus facilemét , pour 
brufler, lefquelles s'allument 
incontinent quelles font ap- 
prochées du feu : qu'on tient 
auoirefté premicremét trou- 



uée l'an n?8. par vn pèlerin, 
lequel l'ayant monftré à vn 
forgeron , s'efuanoiiift & 
iaraais depuis n'a peu eftre 
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retrou ué ceft inuenteur. Il y a • 
en Liège abondance de faipe- 
tre enfemble beaucoup d'au- 
tres chofes neceflfaires à la 
vie humaine , tant pour la 
nourriture que pour le plai- 
fïr. 

L'Euefché de Liège à fous 

■ 

fon Domaine grande Sei- 
gneurie de VilleSjGhafteaux, 
Bourgs > Villages & terres, 
auec tiltres de dignité Souue- 
raine , & en premier lieu ou- 
tre la dignité Epifcopale,elle 
a le Duché de Builfon 5 le Mar- 
quifat deFrancimont, & les 
Comtez de Lootz & Haf- 
bain $ auec plufiears Baron- 

nies , mais 52. principallesjôc 
plufieurs riches Abbayes. 

Ainfi ce pays contient en 
toute fon eftenduc (outre la 
moitié de Maftrich) 24- vil- 
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»c & viennent le rendre en la r * 
Meufe. Cette ville eft de 
grande eftenduë , & com- 
prend en foy des hautes 
montagnes & plufieurs val- 
Ions , auec grand nombre 
de ruiifeaux d'eau claire & 
fraifche qui apportent gran- 
de commodité à icelle vil- 
le. Il y a des fomptueux 
édifices . & fur tout eft 
magnifique le Palais de TE- 
ueique. Quant à ce qui 
concerne le iéruice diuin on 
peut dire que Liège furmon* 
te en nombre d'Bglifes , en 
beauté & richeflfes d'icelîes , 
de Monafteres 6V de Con- 
"uents \ toutes les villes de 
Ja Gaule 6V des Allemagnés. 
Là , a huiâ Collèges de^fe 
Chanoines très -riches , &»««z.'>i« 
de très -grande authorité, 
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Liège eft ville Impériale, 
n'ayant toutefois autre 
lubjecUon à l'Empereur fors 
que de luy eftre obligée quad 
il va à la guerre côt re le Turc, 
de luy donner certain nom- 
bre de gens de guerre ou bien 
. argent pour les payer>mais el- 
le eft fubje&e, tant au tempo- 
rel qu'au fpirituel à fon Euef- 
que 9 & fe gouuerne prefque 
comme libre auec fes Bourg. 
maiftres&Efcheuins. Quâd 
aux appeaux , ceux des cau- 
ses fpirituelles vont à Colo- 
gne & de là à Rome : &ceux 
des temporelles à Spire à la 
chambre Impériale. 

BVILLONeft vn treffort 
chafteau à 16. lieues loin du 
Liège & 4. d'Iuoy admira- 
blement pofé fur vne monta- 
gne , ayant au pied d'icelje 

O 
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vn grand Bourg, & a tiltre de 
Duché. 1 

» FRANCIMONTville 

fans murailles eft loin de Liè- 
ge 4. lieues & a dignité de 
Marquifat. 

LOOTZ eft vne villette 
paflablement bonne à quatre 
lieues près de Liege,ayant di- 
gnité de Comté & Iurifdi- 
âion fut grande eftenduë de 
pays & plufieurs villages. : 

B ORCKV VORM 3 eft 
pofée fur le petit fleuue de 
lecxer qui de là va à Maftricht 
ôù il s'engoulfe en la Meufe., 
& eft voifine de Liège qua- 
tre lieuës au Comté deHaf- 

* • * * • 

bain duquel elle eft la capi- 
talle , ville affez bien peu- 
plée. 

TON GUE 5 eft à trois 
lieuës de liège , & autant 
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de Maftrich , afiize fur la ri- ryrMm- 
uiere de Ieckcr , ville fort an- £ 
cienne , baftie ( félon l'opi- 
nion de M-unfter ) par les 
Tongres , peuple Alternant, 
long temps auant la venue de 
Cetar en Gaule. Cette ville 
fut la première d'entre celles 
de Gaule & Germanie qui re-^ 
çeut la foy Chreftienne par la 

ne fremitt 

prédication dé fainâ Mater- 

ne natif de Pauie en Lon bar- del9n S t9$ - 

die qui en fut le premier Tovgret 

Euefque l'an 138. Cette Ci- 
té fi ancienne fut deftrui- ÇTj^J 
te & defolée par Atile /«* 
Roy des Huns lequel entre Ktm4 ^ 
les beaux édifices qu'il def- 
niolit en icelle , il ruina 
plus de centEglifes démar- 
que par ou on peut penfer 
quelle , & combien grande 

O 2 
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eftoit cefte Cité : depuis elle 
fut encores démolie du temps 
de l'Empereur Charles le 
Chauue par les courfes des 

Mirer N° rn3arts: V e f° rte °l ue d'vne 
de u ville tref- grande & tref- fameufe 
de Ton- Qté Métropolitaine de tant 
ei ' de peuples , elle eft deuenuë 
vne petite ville fan s force & 
authorité 3 en laquelle nefe 
voidrien digne de remarque 
à prefent que des reftes & 
vieilles ruines tant dedans 
que dehors, faifans foy de fon 
longue antiquité : Spécialement on 
chmffke y voit la rue ou chauffée qui 

allant de J «,. ,, -tt • r » 

Tongret va d icelle ville îulques a 
à Paris. Paris 5 de "laquelle le peuple 
ainuenté celte fable de dire 
que le diable l'a baftit entie- 
rementen trois iours & trois 
nuiéts. 
A hui& lieuës près de cefte 
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ville , cinq de Liège , deux de 
Lembourg & à demy lieue 
deSpa , dans vn bras de la 
foreft d'Ardenne , y a plu- 
fieursfôtaines voi fines 3 l'eau 
defquelles eft tref - claire , 
ayant diuerfes proprietez 
pour guarir diuerfes mala- 
dies ^ mais la plus prifée eft 
celle ? dite la Fontaine de Sa- 
uenier » laquelle fource eft 
furvn hauteoftau , & a prin- 
cipalement la propriété de 
guarir la fleure tierce , l'hi- 
dropiiie , la grauelle &. la. 
laguifon & phtilic , elle net- 
toyé l'eftomac, rafraifehic le 
foye 5 & par ainfi donne allé- 
gement à la goutte feiatique 
. & à toutes fortes de gouttes 
chaudes. Apres qu'on l'a beu 
elle a la faueur de fer-,&outre 
les eflfe&s fufnommez , elle a 

os 
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Gueldres; . 
cefte propriété que d'aider à 
la digeftion & ouurir l'appé- 
tit, & femble que cette- fon- 
r taineeft celle de laquelle Pli- 

Plïnelîu. ne P ar ^ e en cester ™ e s» Tm~ ■ ,. 
51. - gri Ciuitas GailU fontem ha- 1 

bet infignem , plurimis bullis 

Jîillantem ferriginei faporis y 

yuod ipfitm non ni fi in fine po* 

tus itïtelligitur , purgathic cot- 

fora , tertianas febtes difcn* 

tit , calculorumque vitia $ ed- 

dem aqua igné admoto tmbata 

*•: fit a 4</ pojtremum . rubefcit. 

Car Tmgti Ciuitas ,comme il 

eft notoire 3 s'entend, non feu- 
lementpour là ville de Ton- 
,.' gres 3 maisgencrallementpour 
tous Ces peuples , ou pour 
mieux dire , pour celle com- 
v' munauté que contenoit leur. 

. Domaine auquel eft compris 
fe celle fontaine fufdite. - 
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HV Y Cité iadis tres-fa- 
meufe , grande & puif- 
' fante , eft loin de Liège cinq 
lieuës 3 ainfi nommée d'va 
ruifleau impétueux naiflant 
à Hauelanghe qui vient en 
ce lieu s'engolfer en la Meu- 
fe 9 laquelle partit la ville 
en deux j fur icelle y a vn 
pont admirable qui va de l'vn 
à l'autre riue: Cefte ville eft 
àprefent alfez en boneftat, 
ayant vne bonne forcereife, 
aflife fur vne haute mon- 
tagne , commandant à la 
ville : Es enuirons de cefte 
ville font beaucoup de Mi- 
nes de fer , pârquoy il n'y 

a coin où l'on n'en forge fans 
ceffe. 

N HASSELT eft fur la riuie- 
reDemere à quatre lieuë près 
de Maftricht & fix de Liege^ 

O4 

■ 
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c'eft vne affez bonne ville 
bienbaftie & peuplée : près 
.de laquelle eft le beau village 
de Curinghen où eft vn ma- 
gnifique Palais , auquel pour * 
la beauté du lieu les Euefques 
de Liège fe vont fouuentef- 

battre. 

D IN AN. 



D 



I N AN eft pofée fur 
la riue dextre de la. 
Moule , à yn quart de lieue 
prés de Bouuines & enuiroa 
douze lieues de Liège , cette 
ville fut iadis fort renommée 
pour le trafic , mais elle a efté 
- fort fujette à eftre ruinée par 
Dînan Lesguerres i.mefme de fiaif- 
frifeptr c he mémoire , eftant icelle 
FnZe ' comme du tout remife fus } le 
Hemyii. Roy de France Henry 1 1. la 
prit par force l'an 1554. fi biç 
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quelle fut faccagce , & fon 
Chafteau ruiné: & maintenât 
reftaurée & reftablie comme 
deuanr. Le Pays d'enuiron 
abonde en marbres noirs & 

mines de fer. 
A 7 . lieues de Liège & 2. de 

StocKen gift la ville de Mae- M**[tUk. 
feiCK abordant la Meufe au 
cofté gauche , & à vne lîeiie 
pres d'icelle eft le beau lieu 
de Thoren & l'excellente Ab- 
baye de ChanoinelTes de fort ft?' 
ancienne tondatio lelquelles 4M fys 
fe peuuent toutes marier ainfi d » L, V* 
que celles de Mons/auf 1* Ab- 
befle,laquelle eft fort grande 
Dame ayant iurifdi&ion fut 
beaucoup de terroirs & villa- 
ges» Se peut faire battre mon- 
noye d'or & d'argent 5 caufe 
ponrquoy elle tient rang & 
eitat fort honorable & a des 
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Chanoines & Cappelains 
pour faire le dtuin feruice ; 
en ce Convient font receuës 
feulement les filles de Com- 
tes, Barons & Gentils - hom- 

Vf 

mes de noble & illuftre fa- 
mille. 

STOCKEM petite ville 
& bonne eftaflîfe fur la riue 
feneftredela Meufe , à trois 
lieues près de Maftricht & 
fept de Liège , celle place a 
efté reftaurée par Erard Car- 
dinal de la Marche. 
BILSEN, eft vne fort pe- 
11 tite ville diftante de Liège 
quatre lieues : à vn quart de 
lieue laquelle & enuiron 
deux de Maftricht eft vn bon 

- s )dun!l<*- Village appelle Munfter-Bil- 

Biifen ri- f en p 0 fc fur le Demer 5 là 
JrAD4*0U il y a vn Conuent de 
mes. Dames Chanouieflfes > de 
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mefme condition que les pré- 
cédentes , où on voit vne Li- 
corne ayant 6. pieds & demy 
de long que l'on tient y auoir 
efté apportée par vne fille 
d' vn Duc de Bretagne,laquel- 
le fe rendit religieufe en ce 
lieu , & à caufe d'icelle ce 
Conuent eft appellé Saind 
Amour. 

S. Truden ou Centron eft s.'jruàe» 
loin de Tongres, trois lieues, ^ k de 
& fix de Liège , c'eft vne bèl- s. Truden 
le ville & bonne , ealaquelle £j*£T 
on parle le langage Braban- deUviUt^ 
çon : là eft l'Abbaye de faint 
Truden , de laquelle la 
ville a pris nom , dont V Ah- • 
bé eft Seigneur de la moi- 
tié de la ville , & l'autre 
moitié appartient à l'Euef- 
que , parquoy quand on re- 
, nouuelle&eflitlesMagiftrats. 

•• ' • • • 
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là moitié d'iceux eft nommée 
par l'Eiiefque 9 & l'autre moi- 
tié de la part de l'Abbé. Au- 
près de cette ville elt la noble 
& riche Commanderie de 
Bernfemde l'ordre des frères 
Teutoniques. 

II y a encores plufieursau- 
tres petites villes payables Se 
de belle affiette que iobmets 
pour neftre trop prolixe : Et 
pareillement plufieurs lieux 
mémorables comme Florene 
qui eft loin de Beaumont & 
de Namur cinq lieues La 
tres-beîle forterelTe deCerei 
à trois lieues de Liège: Le vil- 
lage d'Ebure à vue lieiïed'i- 
eelle , & de mefme diftance 
dudit Liège font ces deux 
lieux admirables Herftal Se 
Iupiie defquels pKifieurs au- 
theurs ont écrit , au aour- 
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pris defquels les Pépins- tai- 
ibient leur feiour ordinaire 
au pays Liégeois tant à cau- 
fe de la ferenicé de l'air & 
de l'abondance de toutes 
chofes neceflaires , comme 
auflî pour le plaifir & com- 
modité delà charte , pefche- 
rie & vol des oifeaux. 

C'eft Euefché de Liège 
fut iadis érigé & fondé par 
fainft Hubert fils de Ber- 
trand Duc d'Aquitaine , le- 
quel fucceda premièrement 
à faincl: Lambert Euefque de 
Maftricht, qui y fut marty- 
rizé , dequoy malcontent le- 
dit fainâ Hubert par le con- 
fentement dn Pape transfe- 
ra le fiege Epifcopal de Ma- 
ftricht à la ville de Liège , la- 
quelle il fit reftablir & rce- 
difier , & fonda en icelle 

r . - t . • 
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l'Eglife de fainét Lambert eoi 
l'honneur dudit Sain& en la- 
quelle il fit tranfporter fon 
corps l'an 713. &y inftitua ce 
collège magnifique de Cha- 
noines. 

L'Euefque de Liège eft 
ïEueftut efleu par le Chapitre & Col- 

% L £f! le g ede Lambert 3 & 
f»^r^»,.approuué par le peuple Se 
forel & p u i s confirmé ( comme font 
mm ' tous les autres Euefques ) du 
Pape. Et non feulement eft 
Euefque , mais auflî Prince 
de rEmpire,Duc de Buillon, 
Marquis de Francimont , & 
Comte de Lootz , & d'Af- 
pain , qui font toutesfois vil- 
les & lieux fujets au do- 
maine de l'Euefché.de Lie- 
Liegs dequoy TEuelque a 
tref-gros reuenu , montant 
d'ordinaire trenie mil efeus. 
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par an , fans les fubfides ex- 
traordinaires qu'il tire de fon 
peuple.quand il le fçait bien 
manier , & infinies prebcn- 
' des , offices & bénéfices qu'il 
aàdiftribuer & donner à qui 
bon luy fetnble. 
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Ce[*rii,4. T E Pays de Gueldres^ue 
deiagaer- | v les Menapiens & Si- 
SSit» cambres habitoient,eftdiui- 
/«r ce/«j\fé par le Rhin en deux par- 
, ties , & a du cofté de Sep- 
T*yTde 9 tentrion fur fon chefla Frife*, 
Gueidres. de Midy la Meufe l'auoifine 
d'vne part } & la prouînce de 
ïuliers de l'autre j du cofté 
d'Orient a en partie Je Rhin, 
& en partie la Duché de 
Cleues , & de l'Occident il 
a la Hollande 6c le pays 

Ce pays eft plat auec bieti 
peu de montagnes, mais rem- 
ply de beaucoup de beaux 
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bois & forefts fort profita- 
bles. Il eft propre pour l'a- 
griculture , & abonde ordi- 
nairement en grains & en be- 
ftail. Gueldres comprend en 
foy le Comté de Zutphen S: 
autres Seigneuries , & a 22. 
villes cloies , dont les princi- att Dm hé 
pâlies font Nimeguet,Ruer- tbGwk 
monde , Zutphen & Arnem, - 
. fituees fur 4. diuerfes riuîeres 
& font de 4, diuers Euefchez» 
Il y a plufieurs autres places 
lefquelles ont efté autres-fois 
murées , mais ayans efté 
ruinées par les guerres elles 
font demeurées démantelées, 
iouylfanies toutesfois des 

priuileges de ville clofe: auec 
lefquelles y a bien trois cens 
villages ayans clocher ÔC 
Parroiffe. Or pour parti- 
cularifer chacune ville & 
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place de ce pays commence 
rons par 



NIMEGFE. 




A Cité de Nimegue efl: 

fi tuée fur cefte partie du 

Rhin qu'on nomme Vahal, 
deux lieues loin de Raueftein. 
C'eft vue place fort ancienne, 
puififante & belle, plaine de 
* peuple & de richefifes:fes Ci- 
toyens font fort addonnez à 
la marchandife &auxeftudes 
des lettres principalement de- 
' puis qu'elle eft fous l'Empire 
de la maifon d'Auftriche , là 

ï î f 5*l"f où auparauant ils eftoient 
*fi M d* « 1 il 

lEmtfre. du tout addonnez aux ar- 
mes . r.llr t&VtarmttZ 
ville franche & fief de l'Em- 
pire , où ils peuuent batrre 
nionnoye à leur volonté , la- 
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quelle à cours par toute l'Al- 
lemagne : Escaufes & pro- 
cédures ciuilles , cefte ville à 
fon appel à Aîx laChappel- 
le , 6V es matières fpirituel- 
les, elle dépend de l'Arche- 
uefché de Cologne. Elle n'a 
autre fubieâîon à l'Empire 
fors qne d'vne petite reco- 
gnoiflfance & cérémonie de 
tribut , qui eft, que tous les 
ans elle enuoye par homme 
exprès à Aix la Chappelle 
vn Gand plein de poiure. Le 
Roy Philippes comme Duc 
de Gueldres y a iurifdi&ion 
& fuperiorité,& y fait battre 
monnoye du mefme alloy & 
coin comme en Tes autres vil- 
les , & eft la capitale du Du- 
ché de Gueldres, 



» 
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VERMONDEeftàtroïs 
lieues loing.de Venlo , 
forte de fituation & de mu- 
railles] & bien peuplée, aflife 
fur la Meufe près d'vn fleu- 
ue appelle Ruer dont elle 
prend (on nom : L'Eglife 
principale eft dédiée au be- 
noift Sain&Efprit, & érigée 
en dignité Epifcopale : En 
cefte ville eft vn monaftere 
de Chartreux, riche & de 
grand circuit. Ruermonde 
eft: la féconde ville capitale 
de Gueldres & chef du fé- 
cond quartier fous laquelle 

font comprimés & "tcî[)onw 

dentaux aflifes d'icelles vil- 
les , Venlo , Guelder , Stra- 
îen , VVachtendonc & Erse- 
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lens , & les trois bourgs , 
Mont-fort,Echt & Niewer- 
ftat proches l'vne de l'autre 
d'vne lieuë. Quant à la fpi- 
ritualitc 5 elle eft fubie&e à 
l'Euefque de Liège. 

•1 -» • . 
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LA ville de Zutphen eft 
fituée fur U riuiere p**^ 
d liel, à 1 ieuë 6c demie près zmvhen» 
de Doesbourg , 4/d'Ar- 
nen & 6. deNimegue, bien 
baftie & ornée d'vn beau 
Collège de Chanoines aue© 
Preuoft & Doyen , l'Eglife 
principale d'icelle eft vji ba* ' 
ÎUment fompteux & d'an- 
cienne ftructure , dédiée à . 
S. VValburg. Cefte ville à 
dignité de Comté 5 & eft la 
troiliéme capitale de Guel- 
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dres 3 à laquelle font fubîe* 
#es les villes de Doesbourg, 
Doetecum, Lochem, Groel, 
Bredervaerde & Bronchorft 
quoy qu'elle foit Comté à 
part , & la ville & Comté 
de Therembergue : Quant au 
fpirituel elles font refponfa- 
bles à l'Euefflue de Munfter. 

■ / • 



A KN EN. 




RNEN,queCorneiI- 
_ le Tacite appelle Are- 
nacumeft vne bonne ville po-» 
fée à demy lieuë près du Rhin 
au cofté dextre-, loin deNi- 
•mergue & de Doesbourg 
deux lieues, où il y a des bel- 

les ^&fi^]aiMga fc» ■ J Eg 1 j fus , 

-tJflfiFTâprincipale eft dé- 
diée à Sainéfc Eufebe. Ce- 
lle cité eft chef du quatrié- 



Gueldresl '3 35 
me quartier du Duché de 
Gueldres , à laquelle refpon- 
dent V Vageeninghen } Ha- 
ten,HardervvicK & Elbourg, 
qui font toutes aflife en Ve- chmlrt 
lu vve. A Arnen refide vne des apte 
Chambre des Comptes infti- * 
tuée par le Roy Philippes l'an 
155?. là où tous les Offi- 
ciers de Gueldres 3 tant ceux 
de la luftice comme des Fi- 
nances , doiuent aller rendre 
compte & raifon de leur ad- 
ministration. 

H A T T EM bonne ville 
eft pofée fur la nue gauche 
d'Iflel près d'Elbourg deux 
îeues. 

■ L ELBOVRGeft furl* 
golphe Zuiderzee diftante de 
deux lieuës de HARDE 
VVICK qui gifant fur la 
mefme Zuiderzçe eft à cinq 
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licuësde VVagheninghen. 

VVAGHENINGHE qui 
eft vne ville fort ancienne , 
'.'«IVr'appellée par Tacitus Vada, 

des annale gjft f ur ] e Rhin , loing de 

Nimegue deux lieues. 

T I E L eft vne forte pla- 
ce pofée fur le fleuue Vahal 
à deux lieuës loin de Bom- 

Sommeî. mc j ^ ^ eft auffi yne ^ 

ce forte , gifante au cofté 
gauche dudiéï fleuue à deux 
lieues de Buren. 
BRONCHRO ST gift. 

fur lariué dextre d'Hfel près 
de Zutphen d'vne lieue 3 & 
- eft bonne petite ville ayant 
dignité de Comté. 
* DOESBOVRG ville bien 
peuplée 3 eft aflife à l'entrée 
du Canal ancien de Drufe, 
., .où il va fe rendre au fleuue 
Uflel : & à vne licuë Doef. 

bourg 
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bourg eft Doerecum , poïce 
iur l'ancien Iflfel. 

TSEREMBE&GHE 
eft à vne lieuë & demie de 

* Doerecunij bonne ville 3 ayât 
dignité de Comté. Il y aen- 
cores aucunes petites villes 
en ce pays d'aflez bonne qua- 
lité 3 riches & populeu/es: 

, comme Locchemà 2. lieues ^ mrrf 
près de Zutphen : GroJ & 
Brederuoerde diftantes : l'vn ™Z dt 
de 1 autre deux lieues -, Guel- auec leur 
der (qui a donné le nom à 
tout le pays) eft à deux lieuës 
deStralen, &àlieuë 6V de- 
mie deStraleneftla pïâce de 
Venloo aflez forte , & bon- 
ne ville. VachtendoncK à 2. 
lieuës de Guelder 5 fur le 
>îiers. ErKelenseii bonne pe- 
tite ville à quatre lieuës de- 
Ruermonde. Plus y a tf.au- 

p 1 

t 
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très villes non clofes à fça- 
4. uoir Keppel gifante à demy 
six MUs Iieuë de Doelbourg , fur le 
non c/o/« vieil lflel : Et fur le mefme 

%*nlT. viei l ïff e * * vne ^ euë -^'Aen- 
' holt eft Burg : puis il y a 
Gendt proche de Nimegue 
vne lieue , & à deux lieues de 
Tiel & de Nimegue eft Ba- 
tembourg pofé fur la Meule, 
& Echt qui eft a cofté du bois, 
qui d'icelle a pris fon nom de 
Echtervvalt , à vnelieuë du 
Chafteau de Monfort qui gift 
à vne lieuë près de Ruermon- 
de & autant de la Meufe & 
eft vne place de grande im- 

g portance. Suit en apresCu^ 
lçmbourg pofée fur le riuage 
feneftre du fleuue de LecK à 
vue lieue près de Burren ,qui 

pareillement eft alïife près de 
la riuiere Linghe , fur le rui£ 

' ... .' "X >• ■ ■ ' . : > • • • 
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/eau iadîs appelle la Foffe aux 
Meules , àvne Iieuëde Tiel. 
Qje cecy foit aflez pour le 
Pays & Duché de Gueldres -, ' 
feulement ie diray que ce païs 
a eu par " 



■ 




plufieurs Ducs & Seigneurs 
qui en ont eu radmmift ra- 
tion, mais l'Empereur Char- 
les V. en fut fait paifiblepof- 
feffeur l'an 1 543. & l'an 154?.' 
fut encores receu & accepté 
pour Prince Philippe fon fils, 
& luy fit-on hômage comme 
futur & légitime Seigneur de 
ce pay s & Pr ouince. 
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Ejteniuë ,T • - iBàads 'Seigneurie 
J^'" fvyiïtà*** ififel eftûcsïéde 

M de Septentrion La Frifeap- 
-pelléé Occidentale & partie 
.de Groninghe , du Midy a . 
Gueldres, à l'Oriét le pays de 
VVefphalie , & à l'Occident 
legolphe dcXuiderzée auec 
le fleuoe d'iffel. Cette région 
. . eft depactie en trois iutifdU 

Trots tu* _ . 1 x . y " 

rifdiêthns àions , a (çauoir : îlelant , 
*noutr- Drent , & Tuent y Se eft ce 

gf ains$îl erobraffe huici villes 
clofes : à fçauair , Deuenter^ 
Zuol , Gampen,Vollenhoue, 
Steenvvfck , Haflek , Oet- 
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marfen & Olderzecbe 5 & de 

, , , des l-tvti 

.plusily-a io.places& bourgs Sb«>p*; 
d'importance qui iouyffent 
de très -amples priuilegès , 
qui font J Mepel , Gheelmuy- 
den , Coeuorden 5 Harden- 
berghe , Om'mc , Almeloe, 
Goer , Diepenhen , Delden, 
& Enitede-, & outre ce plus 

de-cent villages. 
•L'Eftat de cette Seigneurie 

confifte en deux membres:en 
IVn , les Officiers du* Prince 
&laNobleiîe, & en l'autre 
les trois Villes capitales. Les 
habitans de cette région (qui 
eft pofée entre les Gueldrôis 
& Frifons ) participent auffi 
ée la nature , conditions & 
connûmes deldias pays. iadhda 

Ce pays appartenoit iadis 
aux Euefques d'Vtrecht , 
mais l'an 1527* l'Eue/que *rm& 
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Quer-Ijfil. 
Henry de Bauiere , pour les 
mefmes difficultez & caufes 
qu'il tranfporta & quitta le 
temporel de l'Eftat d'Vtrecht 
à l'Empereur Charles cin- 
quiefme , au (fi luy tranf- 
porta- il fon droit de la Sei- 
gneurie d'Ouer-liTel.Le Chef 
^principal lieu de toute çefte 
Prouince eft Deuenter ,de là- 
quelle parlerons première^ 
ment deuant que de venir aux 
autres. L 

■ 

defenter: 

^Efte ville eft aflifefur 
wcofté-droia dlffei 
à quatre lieuës de Zvvol: 
'& vne place fort bien mu- 
nie & ceinte d'vne pu i (Tan- 
te muraille , & eft vne vil- 
le grande & fpatieufe , où 
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îî y a beaucoup de beaux 
édifices & abondance de 

« 

peuple. 

XV VOL eft pofée fur 
vn ruiffeau entrant en la 
riuiere Vidre à vne lieue 
près ide Campen , au for* 
plus ville très- forte & af- 
aeurée par vn double roffé 
qui «nceint les ramparts d'i- 
celle. 

La ville deÇampen eft fi- 
tuée à gauche d'iflel près de 
rfonembôucheure, à 5. lieuës 
( près de Deuenter,& eft bonne 
petite ville , belle & affez 
d'importance. 
VOLENHOVE eft vne 
abonne petite ville à deux 
lieuës de SteenvvicK fur le 
golphe de Zuiderzée , bien 
aflize pour la commodité des 

\ viures y amenez & par eau 

h- 
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& par terre , & c'eft pour- »• 
quoy leConfeil & Parlement 
du pays y refide , qui iuge ' 
vfans aucun appel y eftaotpre- 
j fent leQpuuerneur de la pro- 
uince qui auflï fait en ee lieu 
. fa rel^dençe ordinaire'. 0 « 

Stee*. 1 ; \ S T g« N.V VICK gfft 

wwk. .jfurila^tl^duiefffBîockeiii, 

. .laquelle auprès de Meppel le 
va rendre en Zuiderzee , 5c 
eft loin de cette VîHe. ync 




B*g& Sur le fteuue Vcdre à deux 
lieuës de Vollenhoub gift 

» Halfel bonae & riche ville. 

OETMARSENeftvne 
a- petite vule tort ancienne, à 

' • f» J'AI I 

trois lieues près dAlmeloe,- 

fondée ( félon Tri thème) par 
OdemarRoy desFrançoisj&. 
dN* à vne Heuë d'Ocmarfeo e.'l 

. a; 
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dire Oldezeel : mais venons, 
à defciire l'ariette des dix 
bourgs fus -alléguez en pre- 
mier l;eu , Meppel gift fur vn G ÏJfLy 
petit ruilfeau à 4. lieuës de dcnCb *- 
Coeuorden. Ghéelmuy - dcn^' 4 *' • 
fur l'entrée du Vidre à vne 
lieue de Hafifelr } & Volenho- 
ue , c'eft vn bon Chafteau & 
fort , où il y a toujours bon- 
ne garnifon pour le Roy. .Har- 
demberghe eft fitué fur le Vi- R ar <? em - 

dre 3 voiiïn de Coeuorden clf"riiï 
d'vne lieuë : & à deux lieuës 
de Hardemberghe eft Omme 0 '™'' 
fur le mefme Vidre , auec 
Ghoer , qui eft à vne liéuë GW " 
pres de Diepeuhen & d'A- 
nieloe 2. lieues. 

D l E P E N H E N eft loin nupnhm 
de Delden 2. lieues. Delden eft Deidm. 
près d'Enfchcde vne lime & Enfihede ' ' 
demie , & Enkhede prochai- ' 
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ned'Oldezeel vne lieue. Paf- 
fons outre. 




FRISE. 

r . 
Kl 

LA FRISE Occidentale, 
qui appartient au Roy- 

la Frife. comme du coite de Septen- 
trion & Ponant ,à la mer Oc- 
ceane,du Mîd*y luy eft leZuy- 
derzee en partie , & le pays 
d'Ouer-llfeliau Leuant la Fri- 
fe Orientale & lefleuue d'A- 
mafie qui la fepare du pays de 

jw/c. VVefphalie : Cepaysa fous 
fa Seigneurie plufieurs iflettes 
voi fines en la mer , dont les 
principales font SebelfnCK & 
, & Ameland , où il y a quel- 
W "' ques villages : Les riuieres 
qui courent par ce pays fonc 
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Amafie ( appellée par ceux 
du pays Ems ) & Lauvvers 
auee plufieurs canaux tref- 
grands jfaicls artificiellement 
pour plus aifément tranfpor- 
ter tant les marchandifes 
qu'autres chofes de lieu en au- 
tres 5 & pour y faire efcouler 
les eaux qui feroient par trop 
abondantes en ce pays , à 
caufe qu'il eft plat , plein 
d'eaux & marefcages , & 
fans culture , ie dis cultu- 
re, d'autant que l'on n'y feme 
point de grains , àcauleque 
ii on le femoit il feroit incon- 
tinent perdu pour la trop 
grande abondance des eaux 
qui y commencent des le 
temps de la femaille. II y a 
beaucoup de praires pour la 
nourriture du be'tial qui y 
eit en grande foi|on , & 
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Spécialement ,ce pays abôde 
en boeufs tref-grâds plus que 
nul des pays bas,enfemble en 
beaux cheuaux propres pour 
la guerre. Ils. ont fort peu <Je 
bois à brufler croiffant en ce - 
pays , niais au lieu de ce ils 
vient de certaines mottes qui 
font es terres feiches , plai- 
nes dé bruyères & herbes râ- • 
pantes & d'autres , es lieux 
marefcageux , lefqueMes eftâs 
bien feichees s'allument au Ai 
toit qu'elles font approchées 
du feu , fans amorce aucune, 

v & rendent charbon plus dur 

' queceluy de bois. 
Çefte région eft repartie en 

r î|..Eftats principaux: le pre- • 
mier defquel* eft Groeninghe 
(combien qu'il foit membre 
quia par-foy tient degré Se 
titre.)Le fécond en IeG'Jmté 
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d'Oftergee : le troifiefme le 
Comté de VVerftergee , le 
. quatriefme le Comte des fept* 
forefts ,ain(i nommé pource 
qu'il y a fept forefts qui auoi- 
finent l'vne l'autre , & cha- 
cun de ces Eftats a fous ion 
domaine aucunes villes , vil- 
lages &iurifdiétion de pays. 
Or on fait eftat qu'il y a en 
toute la Frife Occidentale ij. 
villes , tant tnureés que celles 
qui font ceintes de dicques 
& foffez , iouyfifans toutes de 
mefmes priuiîeges: Se 490. 
villages ou enuiron. Les 
Eftats de Frife confiftent en 
Prélats jNoble|f& Adherens. 
Mais pourfuiuant l'ordre 
commencé venons à particu- 
larifer les villes de cefte con- 
trée & région. 
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GROENINGHE, 
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E pays de Groeninghe 
( bien qu'il fait vny à 

«fer chef Hera part 5 & a fa iurifdi&iou 
du Tyt. feparée , dont la ville capita- 
le a nom Groenînghe 5 de la- 
quelle Je pays a prins fon 
. nom. Cefte ville eft pofée à 
28.degrez& 24. minuttesde 
y longitude & 53. degtez & 16. 
minuttes de latitude , voili- 
ne de Leevvarden fix lieuës. 
Ztjjtetttdt La Ciré eit grande & belle, 
Gnenin- & ornée de beaux édifices, 
* ' bien peuplée & abondan- 
te en richeflfes , auec gran- 
de iurifdiéHon& Seigneurie. 
A icelle Cité eft vnie la ré- 
gion appellée Omelandcs, 
pays véritablement bien peu- 
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plé & abondant en beftails, 
. bons pafturages,&: bon nom- 
bre de villages , lequel con- 
tient en foy Prélats , No- 
bles j & confederez tous les- 
quels font eniembîe le fé- 
cond membre des Eftats de 
Groeninghe 5 laquelle eft le 
chef du premier eftat de la 
région , en laquelle on vit 
fort ciuilement & en bon- 
ne police , tout ainfi qu'en 
vne cité libre & franche , 
de forte que les Magiflrats 
fe conduilans fuiuant fes 
. loix & couftumes : ils iu- 
gent en icelle dirHnitiuement 
tant au Ciuil qu'au crimi- 
nel. 

Adeuxlieuës de Groenîu- 
gheeft vne petite ville nom- 
mée Dam qui fut iadis bon- 
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* ne , mais ayant efté déniante* 
lée depuis l'an 1536. lors 
qu'elle fut prife dallaut par 
Jes Impériaux , iceile eftant 

- fous la Seigneurie des Guel- 

- drois , i 1 fut conc! u & açcoa- 
dé que de là en auant il ne 
feroît plus loi Gble de la^ cein- 
dre de murailles ? ny forti- 
fier. 

' Surlariue de la mer à vne 

lieue près, & à 3. liëuespres 
de Groëninghe & Einden eft 

Wfrk pofé le village. de Delffiel-, 
auec vn fort qui par plufieurs 
fois a efte ruiné & par plu- 
fieurs fois remis fus. 

Gro-nïn. J De cefte Seigneurie de 
& ^ 4 W 4r - Groenin&hc ICPrince prend 

disauxE-vn tltre îepare entre les au- 
uefquts très de fes pays, lequel eftat 
* a eite long - temps lous la 
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Seigneurie des Euefques d'V- 
trecht, qui eftans négligent fc 
de la deffer.dre de lès ad- 
uerfaîres donnèrent occafton 
aux habitans de prendre au- 
tres Princes protecteurs & 
gardiens , fi comme l'An 
1515. & 1518. ils fefubmireilt 
du rout au Duc de Gueldres, 
alleguans pour eux iuftifîec 
que 1 Euefque,au Heu que fe- - 
Ion fort deiioir il les deuoit 
derîendre , pluftoft il fe li- 
guoit auec leurs aducrfai- 
res. »■ 

Depuis n'ayans trouué au, 
Duc Gueldrois l\nfliftan<:e 
qu'ils en attendoient , . ils 
accorderent lan mil cinq^,^ ^ 
cens trente -fix àuec l'Em- «»* i>»« 
pereur Charles cinquiefme*^* 
le foumettans à à fes 

. hoirs à perpétuité^ mais au«c 




conditions , priuileges » frar^ 
chifes & libertez tant pour 
eux que pour ceux de leurs iu- 
,rifdi&ions > ligue ; ,& yoifms» 



f* 





: LEEVFARDEN. 

- • 

EEVVARDEN eftvnë 
grande ville & la Ca- 
pitale des Eftats & quar- 
tier d'Oftergee , V Veftèrgee 
& les fept forefts , auec yn 
fort Chaiteau , aflife à deux 
lieues presdeDoccum & re- 
fide en icelle la Chancellerie 
de Frife, qui iuge en dernier 
reflort fans appel. A vne lieue 

de ladite villeeft le bon villa- 
ge de Zuichem. 
* DOCCV M eft vne bonne 
ville en leftat d'Oftergee , à 
cinq grofles lieues de Groe- 

aîpghfi \ huit de Franiç^er. 
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En cette ville on garde en fort 
grande reuerence vn liure des 
Sainâes Euangiles eferit de 
la main de Sain&Roniface, ^Jflfin 
auparauant appelle VVinfri- desfrifa, 
de , celuy qui après Sainft 
Clément augmenta, grande- 
ment la fainte Foy de lefus- 
Chrift en ce pays , & qui fut 
martyrizé auec 52. de les 
compagnons en VVeftfri- 
fe qui eft vne partie de Hol- 
lande. 

. F R AMICKER eft à deux 
lieues de Leevvarden^lfisen 
l'eftat & quartier de VVefter- 
gee & eft vne bonne groflfe 
ville doiiée de beaux priuile- 
ges en laquelle les Gentils- * 
hommes du pays font leur fe- 
iour ordinaire. 

A 3 . lieues de Leevvarden 5c 
. vne de SnecK eft vne affez bô- 
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nc vil] ? a PP ellée Bols vvard & 
eft vue de celles qui f ont co«- 

fede rées aueç ia 1 igue des- M- 
lemans- I m! ? "ai i»iî .i 

S.NECKeftàdémylieuë 
d'ilftloin de Leévvardeatro» 




Jîeaës , ville pa 

bonne. • ^ -''fSR 

IL STvifle mk mu réeeft » 
"* î vn4f lieue* dêStoteri, laquel- 1 
lé eft voifine du Golphe de | 
1 Zuyderzee du cafté du Midy \ 
a vne lieue deStauerenV 






fur la fine dé la mer vers le 
Ponanr,auec vn fort ch.afteau. 
Et fur le mefme cofté du Po- 
n: nant à ynie -lieue de ' Bole- 
" vvaerdt eft Wor cû tri', com nie 




auflfi à demie ireue d'icelle eft 

•en. - 

* ^ » 

la mer ditfo'fié'd» MU 
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dy & à -l'entrée du Golphe de 
Zuyderzée en. celle pointe 
qui regarde le pays de Hol- 
lande & à demy lieuë de Hin- _ 
delopen, gift Staueren qui fut ^ - 5 
i^disviile puilTante 3 riche, & 
popwleuiè , & de p lus grande : 
îurifliûionquepasvne autre 
de Frife 9 mais ayant efté fou- 
uent endommagée par les dé-»* 
bor4s & inondations de la r 
mer , elle a cM ^oit amoin- 
, drie , & neantmoîns elle eft 
encore allez bonne ville & 
vne des liguées auec les Alle- 
rivaods • Comme aufii toutes 
les autres place: maritimes 
foin paffabics en bonté , y 



ayant, prelque en toutes > 
chafleaux & fortereffe pour 
rieur, defenfe. > 
Or il y a de plus l'Ille de 
ScheilincK. pofce au Septen- 
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0 de tr ion , à c inquante quat re de* 
scheBincKçrçéz de latitude , droitemcnt 

riche en \ cC » x-< ~ r 

hepiai & au mm eu , au deflus de Frife 
(efcherie. & de Hollande , en laquelle il 

y a de beaux pafturages & d<i 
béftial en abondance 5 où 
fait auflî grande , pefcherie 
de poifïbns fpecialement de 
chiens marins au grand profit 
deshabirans. 
Fri * 0m ■ 'Le- Roy Catholique a ou- 
titmaie. tre,la Frife Occidentale quel- 
ques droits , Seigneuries , & 
.. Supériorité en la Frife Orien- 
tale, & eft Seigneur de la peti- 

l'mshen. ^ ^ de Lînghcn qu i e ft a f. 

fife outre la riuiere d'Ems en- 
uironvn quart de lieue , & à 
quatre lieues près deMeppen 
& autant de Rhenen , toutes 
deux gifantes fur la mefme 
rïuieré d'Ems : A i.inghen y 
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a vne grande fortereflfe & de 
confequence Se vn bon ter-, 
roir à l'enuiron. 

D'auantage le Roy aencoresi 
droit & fouueraine Seigneu- 
rie fur plufieurs fiefs de là les 
fleuuesd'Ems & Vifurge 3 à 
fçauoir : Les Eftats de leueré, numnl 
Elfens , Vittemont & autres. E Jp M ; - , 
Il a pareillement authorité mot * 
fur le Comté d'Einden qui eft 
vne petite ville laquelle a vn 
des beaux ports de l'Europe, 
Se a fous fa iurifdiclion bonne 
eflenduë de païs & plufieurs 
villages. En outre , confideré 
qu'il eft Seigneur de ces Pays- 
bas , par confequent il eft V i- 
ce - Regent Se Vicaire du 
fainft Empire à perpétuité 
partout le pays deFrife iuf- 
ques à la région de Ditma- 
rie aux côfins de Dannemark> 



ce qui fut acquis par l'Em- 
pereur Maximilien tant pour 
ibyque pour fes fuccefleurs 
qut(au récit de R Nicolai) 
l'achepta de fotr jpere l'Em- 
pereur Eredérïc. ? . . 

Ce-peuple Frifon fouloit ja-; 
dis oeftre beHiqueuXjaddonné 
aux armes , hautain & fcuere,' 
mais du depuis il s'eft beau- 
coup* «addonné à .la negotia-- 
tion & macchandifev &; à la 
gaiiigation & pefcherie , de- 
quoy il en tire grand profit. II 
futcoDUerty à lafby Cbreftie- 
ne par la prédication de faint 
Clement,auparauant appelle 
Villebrod du temps de Char- 
les Martel* , • 
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POur entrer en la deferi- 
ption du pays de Hollan- 
de , il faut noter qu encores 
qu'il foit de petite étendue- 
il eft néant moins plain & a** 
bondant de chofes rares Se 
dignes de mémoire , & com- 
prend en foy plufieurs bon- - 
nés & belles vHles , des^ 
bourgs fort riches , & beaux 
villages : les hommes & fera- * 
mes y font de grande ftatuë, 
& de belle taille. Ce pays 
eftoit iadis nommé Batauia 
de Bâton fils du Roy des Cat- Tachg âtt 
tes 9 peuples ( félon Tacite ) ntaurt des 
venus de Germanie , & com- 
prend tout le pays 

Q 



v 2 6 2 Hollande^ 
entre les deux cornes & bou- 
ches du Rhim & de l'Occeau 
où font pareillement enclos 
& le pays d'Vtrecht , & vne 
partie du Duché de Gueldres, 
à fçauoir la Septentrionale. 
Hollande a pris fon nom ( fe- 
D'oà viêt l° n aucuns ) de ces deux di- 
hnomde étions teutoniques Hol , &, 

Hollande, t . r 'C 

Lanr,qui lignifient payscon- 
caué & vvide 5 ce qui ie voit 
clairemêt par ceux qui voya- 
gent en ce pays : lequel a du 
cofté de Septentrion Se Occi- 
dent la mer Occeane au Midy 
- la Meufe , & BrabantauLe- 
uant en partie le golphe de 
Zuyderzée-, & partie de Guel- 

Fieuues dres. Il a les très- grands fteu- 
quipajfent ues du Rhin & de la Meule 

wf l ' q ui P a(rent P ar iceîu y & l ' ar - 

roufent par plufieurs canaux 
& branches, faites par les ha- 



Hollande, 3^3 
bîtans dé cette région auec 
grande induftrïe & trauail 
pour la commodité dutranf- 
port des marchandifes Vau- 
tres chofes neceflaires. Ce „ „ , 

r Hollande 

pays elt marelcageux auec f Ays m*. 
beaucoup d'eftangs, & néant- 
moins l'air y eft bénin & fa- 
lubre , principalement à cau- 
fe des bons vents cV de la ia- 
leure de la mer 5 & pour le 
grand nombre des habitans 
qui le purgent. 

Le terroir eft tant basque 
prefques tous les fleuues 6c 
les plus grands canaux ou ei^- 
tre la marée ou guettie font 



remparez de dicques , afin 
que la terre ne foit inon- 
dée 3 fi bien que ( non fans 
grand merueille) on voit en 
plufieurs lieux l'eau plus hau- 
te que la terre ; E t eft ce pays 

■ ■ Qj 
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mottes à brufler : les cheuâux 
y font grands & bien fournis 
& fur tout propres pour la 
guerre : les boeufs y font très- 
grands comme aufli les va- 
ches , & y en a fi grande abô- 
dance que le fromage & 
beurre qu'ils en font monte < 
par an vn million d'or & d'à- ; 
uantage , dequoy ne fe faut f 
efmerueiller , d'autant qu'en •.. 
vn feul village Hollandois ont 
e/ré comptez iufques à 4000. 
vaches,rendans par iour(l efté 
récompenfant l'hyuer)8 000. 

lots de laid. 

Ils tirent aufli vn grand $j r £ 
profit de la pefcherie qu'ils 
exercent continuellement & * 
le nauigage , qui font les 
arts propres & peculiers 
aux Hollandois , aufli pour 
tel effe& ce pays tient plus de 

• ■ 

«1 V- 




f66 ï&iollande. 
8oo.nefs qui portent de 20 cf. 
iufqtres à 700. tonYieaùx de 
charge , & outre ce plus de 
600. Naifelles qu'ils appel- 
lent bulles pour pefcher. 
circmt & Cette région a enuiron 
utgvtj de foîxante lieues de circuit , fi< 
H^anic. ç a i argeyr p eut e ^ re trauèrfée 

Nombre en fix heures , & neantmoins 
des ruus*\\ y a 29. villes clofes , & plu- 

çadeHoi- firars «Btfes qui îadis ont elté 
Uitde. murées ioiïiffans des priuile- 
sesde villes murées : enfem- 
bie environ quatre cens vil- 
lages . 

Outre, cefteprouînce tient 
fous fa Seigneurie aucunes 
Ifles qui lauoiiinent , donc 
les plus remarquables font 
Vieiand , Texele & VVirin- 
ghen. 

Les Eftats de ce Comté font 
du* corps de 1 a N ^bleffe & les 
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{îx Villes capitales, lèfquelles 
defcriuerons prelentement. ' 

DORDRECHT* 

A ville de Dordrecht eft 
fort ancienne , & eft 
comme vne Ifle entre les ri- 
mères de Meufe , Mervue, le 
Rhin , & la Linge , aflize à 
fept Keuës prés 'd'Vtrecht & 
à quatre de Goude. 

Cette Cité eft magnifique- £* £ ' '<j 
meirtrbaftieirichejSc^uifran. p^^\ 
te, ayant vne Eglife tres-belle 
& magnifique dédiée à la 
Vierge Marie. 

C eft en cette ville qu eft 
1 eitape des vins du Rhm , en- à 
femble des grains qui vien- Do ^e(ht. 
nent en ces quartiers des pays 
de Gueldres , Cleues , luliers 
& autres régions : mais parce 

9 4 
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quefouuentceirnot d'Eftapë 
eft par nous répété en ce li- 
ure, il eft bon d'en donner la 
jfignirîcation : Eftape eft vn 
mot François venant du La- 
tin Stabulum': Et eft vn lieu 
publie-en vne ville , député 
pour y eftre conduits tous 
les vins , grains & autres den- 
rées du pays eftranger , fui- 
uant que telle ville en a le pri- 
uiîege. Or les priuileges de 
l' Eftape de Dordrecht font de 
TrhiUg/t tc ^ e fubftance que tous ceux 

* l'ïftafe qui conduifènt des grains, des 

à dox- v i ns > du bois par le Rhin Se 
R* la Meufe , paffans par là ils 
font tenus de décharger leurs 
barques ou bafteaux en ce 
port > & payer tous deuoirs 
deus , & décharger leurs den- 
, rées és barques delà ville ou 
des Marchands d'icelle pour 

4, "■ * » 



les conduire & diftribuer où 
bon leur femble. 

HARLEM. 

HARLEMeft vne tres- 
bonne ville fuuée à 3. 
lieues près d'Amfterdam , & 
ornée de plufieurs beaux édi- 
fices: & dedans & dehors em- 
bellie de plufieurs prairies 3 & 
d'vne foreft belle & gratieu- 
fe , ayant particulièrement 
l'air bon & falubre. 

Cefte ville eftla plus gran- 
de de tout le pays de Hollan- 
de , & la féconde- enrrc les 
principales :bien baftie , & 
ayant fon Eglife principale 
dédié à Sà'mtl Bauon. C'a 
efté en cefte ville qu'a pre- 
mièrement efté inuentée l'Art 
de l'Imprimerie, & la façon 
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i 4h de fondre des lettres & cat% 

c 

iXmftU racteres pour imprimer en 
u>ntépre- rueule comme on en vie a 
mieremetà prefent : Mais J'inuenteur ve- 
Harim. nant à m ourir auantque l'Art 
fut paruenu à fa perfection, 
fon feruitèur s'en alla demeu- 
rer à Magonce, où il mit en lu- 
mière cet Art tant vtile & ne- 
ceffaire au public , qui a efté 
caufe que plufieurs ont eu opi- 
nion que cet Art y ait efté in- 
.. . • uenté & non à Harlem. En 
tlTdel ' cette ville (au récit de Mtyer) 
unna'et fut l'an 1403. amenée vue 
éFiadres. f emrne marine prife en vn 

lac de Hollaiids , où par la 
tempefte de la mer elle fut 
TUt ma- iettée , laquelle eiïoit nuë & 
tint no»?- muette , & la vendirent & 
Unu***' i'accouftumerent 5 à man- 
ger du pain , du laicl 3 & 
autres chofes , l'ayant mef- 
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mes appris à filer & fai- 
re autre feruice par la mai- 
Ton , laquelle imitant les cé- 
rémonies Chrétiennes qu'el- 
le voyoh faire à la maiftrelfe, 
elle raifort honneur & s'etv 
çlinoit deuant la Croîx , & 
yefcut ainfiplufieurs années 
toufiours muette. 

• * * * 
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« DELTT. 

■ 

L'Occafion de Taflîette 
de Delft luy a donné 
ce nom , pour eftre affis fût 
Je canal des eaux procédan- 
tes de la Meufe , à caufe 
que ceux du pays appellent 
Delft en leur langue , ce 
qu 'en franco is nous appelions 
canal ou folTé. Celte ville eft 
affizc à deux lieue* de Rot- 
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terodam , belle & grande 
ville , de tous collez bien 
baftie,ayant fes rués larges 8c 
plaifantes , & embellies de 
temples fomptueux & ma- 
gnifiques , le principal des- 
quels eft dédié à Saîn& Hy- 
polite: depuis que cefte ville 
Grand fe» en partie fi defaftreufe- 
à Deift rnent bruflée l'an 1536. au 
■ ? grand dômage des Citoyens, 
elle a efté à grands frais toute 
renouuellée & rendue plus 
belle qu'auparauant. 
juonafiere Auprès de Délit à moins 

de D r S à\n quart de. Ueuë eft vn 

f ret de , _ 

Deift. grand Mona itère de Damoi- 
felles de l'ordre de Premon- 
ftré , fondé par vn Comte 
ancien de ce pays , auquel il 
donna grande iurifduSHon & 
beaux reuenus & Prébendes 

« _ 

r pour i entreteTicnaent des 
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Gentilles -femmes d'iceluy 
Monaftere , s lefquelles au- 
parauant que faire profeflidn 
fe peuuent marier comme 
bon leur femble. 
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L~A ville de Leyde eft fort 
/ ancienne, & eft celle 
que Ptolomée appelle Lur- 
dununr Batauorum , & que 
Antonin appelle en fon Itiné- 
raire CAput Germanorum. El- * 
le eft à trois lieues près de 
Delft 3 aflîze en pays plat & 
bas ,plein de foftez & canaux, 
auec beaucoup de prairies & 
ïardins és enuirons , & a en 
fon enclos trente & vne Ifles 
vers lefquelles on va de lVn 
à l'autre par bafteaux : outre 
dix-neuf autres pouf lefquel- 
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les aborder" , il y a des 
ponts faits fort commode- 
ment. IJ y a en celte ville 
145. ponts dont 104. font 
fiic-ts de pierre & les autres 
de bois. Leyde eft vne des 
fix capitales de Hollande 6c 
chef de Rhinland ayant fous 
elle quarante neuf , que 
bourgs que villages. Cefte 
ville eft yrayement bonne , 
belle, & aflîfeen belle profpe- 
diue, bien & commodément 
•baftie & pour le public , & 
pour le particulier 5 où il Ce 
fait journellement grande 
quantité de draps. A vne peti- 
r^hbouiz tQ lieuë de Leyde eft le villa- 

Ubba d 8 e ^ Reinsbourg où eftvre 
grande & magnifique Abba- 
ye de Tordie de S. Beiioift, 

où TEglife Se le corps du 

fQpnlrteee font baftls dexd&t 
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lent ftru&ure & a eftc fbn- 
dé & édifié par quatre 'diuers 
fondateurs qui fucceffiue- 
ment L vn après l'autre ont 
fondé & dotfie ce Contient 
Iuy donoans iurifditHonsfur 
plufieurs villages. L'Abbef- 
îe du lieu eft Dame tem- 
porelle & fpirituelle , ayant 
droi& de luftice haute, mo- 
yenne & bafle , & ne fe 
reçoit en ce lieu nulle Reli- 
gieufe qui ne foit Gentil- fem- 



.me. 
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Efte ville eft aflîfe fur le %fj tué 
_ fleuue d'iffel, à la bou- 
che du ruilfeau Goude , d'où 
la ville prend le nom , a 
4. lieues de Leyde & éft bon- 
ne, forte, riche > & bien pea^. 

A- " - M - v » 
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plée. Elle fat baftie l'an de no- 
£lre falut , mil deux cens foi- 
xante & douze. 

AMSTERDAM. 

A ville d'Amfter dam eft 
m pofée furleGolpheTie 
duquel on conduit plafieurs 
canaux pardiuerfes voyeseh 
la ville, le plus beau& plus 
grand defquels eft celuy ap- 
pelle Ambtack , par iefqueîs 
canaux du cofté d'Orient en- 
trent & fortent les bafteaux 
qui iournellement vont & 
: viennent par le grand lac & 

; « golphe de Zuiderzée en la 

mer Occeane de toute l'Ea- 
; rope en très-grand nombre, 

' & forte que celte ville fe rend 

vn port merueiileux , & qui 
donne eftonnemêt lors qu'on 
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y voit telle fois plus de 500. 
grofles nefs deuant icelle, s 
ce qui faiéï iuger qu'il y 
a grand commerce en cefte 
ville. 

Cefte Cité eft toute fon- 
dée fur pillots > ornée & en- 
richie de beaux baftimentsj 
tant priuez que publics elle, 
eft puilfante d'hommes & de 
riche (Tes, forte & imprenable 
pour la confideration de (on 

afiiette. 

A trois iieues près d'Amî 

fterdam fur le Zuiderzée . 
Edam ville renommée à eau* Edanu 
Se du grand nombre des na- 
uires qu'on y fait : & à vne 
Jieued'icelle eft MonicKedam Monitke 

villette bien fituée & bonne. 
Einchuyfen amfefur le Gol- 
phe de Zuyderzée du cofté 
qui regarde le pays de Frize» j 
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378 WolUnâel 
eft à trois lieues de Hoorne,^ 
cft vne bonne ville,où on fait 
grand nombre denauires. 

HORNEgtftfurle niefme 
GolphedeZuiderzeejà deux 
grottes lieues de Edam 3 ville 
aflfez grande , riche & belle, 
fournie du bon port,& capa- 
ble pour Tabry de grâd nom- 
bre de vailTeaux , bien fituée 
auec tant de canaux es enui- 
rons qu'il femble que contre 
toute force elle tvh comme 
inexpugnable: La Foire de cet- 
te _yi lie ie tient tous les ans 
au mois de May. 

ALCMAR ville fort rf- 
che(à caufe que de fon terroir 
& finages voifins fort plus 
de beurre & de fromage que 
d'autre lieu que ce foit en 
tout le païs de Hollande ) gift 
à 5. lieues près de Harlem. 



HoUàndt. " $$9 
: PVRMERENDE eftà 
Vne bonne lieue de Moniaie- \ 
damayant vnbonchafteau. 

VVESP eft à demi lieue 
près deMuideiijVilIette aflhse 
. en beau pnïfage : & à vne 

bonne lieiïe d'icelle& autant 
deMuyden & Naerden. 

VOERDEN auec Ton 

; Chafteau elt afllize à 5. lieues 

de Leyde.-^ 

OVDEVVATER eft 
comme Goude pofé fur Tlifel 
à vne lieiïe de Voerden , près 

- defquelles deux villes y croift v ! 
fi grand quantité de Chanure 
qued'icelle ils font prefqnes 

tous les cordages , rets & fif-' 

- " lets defquels les Hollandois & « 
' Zeîandois fe feruent pour la 

_ pefcherie. • 
SCHOONHOVEN efi aflfîs 
codé droi& du flèuue Lece 
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à vne îîeuë - 5 
Ceft vne bonne vHle auec vn 
% port afifez bon , & eft en 
kelle ville Teftape des Saifr- 

- % *5* VIANEÎSI gHVaù co- 
^ - fié gauche de Leck à deux 

lieues de Schoonhoue 5 H* 
quelle encores quon la due 



eftré eftat & feteneûtfé à 




part , fi èft-elle enclauée =cn 

Hollande, 

LEERDAM eft affifefûr 

le fleuue Linghe à demy lieue 

^ h$ ton terroir 

delà le fleuue. • •' " 

ASPERBNgiftfurlemeC. 
ine fleuue Linge à demy lieue 
depuieselen * lequel Heuue 
fe parle i milieu4éjrvilîe > 
auec vn doux &plaifêt bruits 
parquoy en ces endroits: il eft 

«ppell© Amour 
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fut du tout faccagée & brû- 
lée Tan 151 par les Guel- 
drois,& quelques mutins du 
pays de Hollande du temps de 
Charles Duc deGueldresrcar 
ayant icelleefté prifedafTaut 
les vainqueurs firent palfer 
tous ceux de dedans par le 
fil de l'efpée , & y mirent 
le feu fans mefmes efpar- 
gner les Eglifes où les fem- 
mes & enfans s'eftoient re- 
tirez* 

HVECKELEN eftpar 
Reginon appellée Herculc,& 
monftre qu'elle fut baftie dés 
l'an 784. elle eft alfife fur 
la riuiere Linghe à demy 
lieuë de Leerdam & trois 
& demie de Schoonhouen , 
où il y a vne fortereffe fort 
antique. 

GORCHOM gift fur la 

S . 

V 



i ajfï HolUndc 'S 

riue gauche du Vahal au jiiètp 
où il s 'engolphe dans le Lin|j- 
ge, à 3. lieues de Schoonho^ 
uen : Celle ville eft paflable^ 
ment bône ayant vn fortCha, 
(teau, bafly du temps de Ho*3 
rent IV. Comte deHollan— 
de par Jean fîeur d' Arieel > qui ? 
ayant commandé à ceux diii 
Village de VVolforte dW 
bandonner iceluy village,^ 
& fe retirer aueç leurs biens 
en ce fort > Se que là ils ba- 
ftilîent leurs demeures 5 il 

<»\é*&MfMm* Ic Iieu de 

mu raillés r Du haut du cJo«« 
cher de cède ville on peut a î- 
fément voir vingt- deux villes 
cjofefc appartenantes; 
^troië 4ïaM a jefléCathoii-; 
ff que ( sas les villages innume^' 
rables & autres lieux qui ren- 
dent la profpe<3iue du pay fa- 

1 
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getres-belle : &prefque vis 
à vis de Gorchon eft Vvoro 
Kura , pofé fur L'autre riue du VvmhlM 
yahaJ. ~ ■ ..... 

A deux lieues de Vvorc*. 
*um eft Huefden , où il y a H „ e /^ 
vn beau Ch.afteau , & plu- 
iîenrs villages qui dépendent ' 
de fa iurifdiâion , & par 
tout /ie pays à i'entour vers 
Ca pelle on faid tref-grandv 
nombre de mottes à b;û- 

% * 

1er. 

ROTTERODAM eft près 
de laMeufe,à trois lieues près 
deGoude, & vne deSchiedâ 
fur la bouche du ^anal die^ 
Rotter ,dont la ville en a pris 
îe nom. Cefte ville eft tres-an- 
cienne & fut baftie ( félon 
Robert Cenalis , & Trhe-£* ,m!s 
niius ) par Ruther Roy des 4 
Fcaricois l'an. après la na- - 



3$4 ^HolUnde. - - 
tiuitédenoltre Sauueur j El- 
le eft bien baftie , riche & 
peuplée , & à fonEglife Rar- 
roichiale dédiée à l'honneur 
de Sr Laurens. 

S G BE I DAM eftaffez 
prochaine de la Meufe pofée 
fur le petit Canal dit Scheie 
qui luy donne le nom , & eft 
à demy lieuë près de Vlaer- 
dinghen. \ 
. ' " San-getrvi>eberghe eft 
gifante fur le riuage gauche 
de Mer vue , loin de Dor- 
drecht , Huefden & Breda 
par égale diftance de trois 
lieues, & eftvnealfez bonne 
ville , où fe fait grande mar- 
chandife deSaumons & Alo- 
ses. . N ' - 

Audeffous deSan-getru- 

> deberghe à trois lieues près 
& autant de Breda eft Seueti- 

berghe 
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fcerghe pofé fur le mefme 
Mèrvue. 

Toutes les villes fus-men- 
^données , bien quelles ne 
{oient fi grandes que celles de 
Flandres & de Brabant^l font 
elles de fuffifante grandeur, 
riches , bien peuplée , & de 
belle profpeàine 5 tnais d'au> 
tant qu'elles fe conforment 
•quafi en toutes chafes, quant 
à la police,nous ne nous>arre- 
iterons point a en parier d'a- 
uantage , ains pourfuiuans 
îrjoftre pointe viendrons aux 

Villes non c lofes. 
MEDEMBLICKE eft 

; pofé fur la mer fur rexweroi- 
té feptentrionnale<ie Hollan- 
de , à-deux lieu es & demy 
<cTEinchufen , place aîTez pal- 
; fable laquelle a vn fort Châ- 
ateaû , '& -eft euuitoniice de 



égallernét des villes de Delff 
.& Rotterodam.Sur la mefme 
bouche de la Meufe à deux 
iiéuës de Delft 6c autant de 
la Haye 3 eft Grauefandt:, ville * . 
puifiante & fuperbe ± en la- 
quelle a efté par le pafle le fie- 
ge du confeii de Hollande, 
mais du depuis il a elié trans- 
porté ailleurs. 

LA HATE. 

A Haye eit pofee allez uh*j: 
- v pres de la mer du cofié^'f î" { 
de 1 Occident ,3 yne^ lieue /4H<y ,. 
près de Delft, 2. de Ley de & 
troisde Roterodam: & eft vn 
village qui eft bien le plus 
beau , le plus riche & peuple 
&Je plusgr5d de toute l'Eu- 
rope car il cor tient en fby 
enuiron % o oc*. tnaifons,entre 

R 2 
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'Hollande 
îefqueîles il y a beaucoup de 
fomptueux édifices , & fur 
tout le Palais Royal en forme 
de Cn a fi eau , garny de bonne 
muraille & de larges foflez, 
lequel le Comte Guillaume 
fit édifier après qu'il fut efleu 
Roy des Romains, yfaifant 
venir le Confeil de Hollande, 
qui auparauant feoit à Gra r ' 
' uefande : En ce Confeil y 
a vn Prefident , quatorze 
+ ConfeillerV, vn Procureur 

General & quelques autres 

cfo»â« • , Ceft en ce mefme lieu 
des cvmp- qu'eft la Chambre des Coin- 

Jp4^ f & pour les pays d'V- 
trecht & de Zélande, de Frii 
•ft & d'Ouer-lfTe!. %i la mef- 
ine eû gardée la Biblioteque 
Roy aile ? laquelle a toujours 
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> ' Hollande, 
eu vn gardien particulier. 
Les habitans de ce villa- 

r - 

9 

ge ne le voulurent clorre ny 
' enuironnèr de ^murailles * 
& ce pour la grandir de leur 
courage , car il leur ftmbloit 
eftre chofe plus honnorable 
d élire Seigneurs du plus 
beau & plus puiflfant villa- 
ge de l'Europe , que d'vne 
ville > laquelle eftant murée 
feroit par manière -de dire , 
des mineures. A la Haye ii 
y a vu bois très- plai faut & 
délectable plein de diuerfes 
fortes de, fauuagine ; aux eiv? 
uirons duquel font aucunes 
antiquitez & mémoires en 
marbre desEmpereurs Adriâ, 

Anthonin, LuciusSeuerus & 
d'autres. A vnedemy lieue de 

la Haye eft vn monattere de 

l'ordre de S. Benoift , où 1 fe 

R 3 



2ço Hollande. ■ v 
2$2? voit lefepùlchre Royal deîa 
wntd'v- Comteffe Marguerite , la-' 
fide Zt q ue ^ e mourut bien t >ft après 
i*nde, qu'elle eus- enfanté 364. çik 
fans dViïe Ventrée, qui tous 
ont eftezbaptifez parl'Euef- 

que Guy , & ( incontinent 
après morts ) ont eftez pa- 
reillement mis en iceluy fe- 
pulchre auec ladite Cô te/Te» 

SCHAGHEN gift en 
l'extrémité Septentrionale de 
H )lUnde 5 à trois lieuës près 
de MedemblicK & autant 
d'Alcmair 5 où il y a vn plai- 
fantChafteau. 

I S LE M ONT eft Vit' 
beau village fur la bouche de 
Meruue à vue demi lieuë près 
de Rotterodam & deux de 
Dordrecht. 
• . EGMONTeftpofépres 
delà mer vers l'Occident à 
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.Hollande* x gjt 
lieue' & demie tfÀlcnfcit & 
deux de Beruervvick \ ce viU 
lage eft fort beau , plaifant & * 
gracieux , & tvonnoré 4a t li- 
tre de Comté. 

, BREDERODE eft vn 
Chafteau ûtué entre Harlem 

^^^^ s „ 

■ + m • » 

&BeuervviCK. 

VALCKEMBOVRG 
eft yn petit bourg à vne lieue 
de Uyde , & qui a dignité 

de Comté. 
C ATV VICK eft vn villa- c*™>Uk 

ge pofe près de la mer, à l'en- fj^ 
droit où iadis vne bouche de ,^w». . 
. l'ancien Rhin, à fçauoir celle - 
qui veaoît d'Vtrecht , fouloit 
entrer en la mer. Ce lieu eft 
fort ancien , & fut bafty 6c 
nommé par les Cattes , peu-, 
pie Germain , qui vindrent 
en Hollande auec Bâton du- 
quel auons cy deuât tait me»; 

R4 
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tioi», & efleurent cefte place 
pour leur demeure & régen- 
ce ordinaire. 

P E T T E N eft vn vil- 
lage a Jîîs prefquetenjçxtre- 
ruité Septentrionale de Ho]- 
knde , & fort proche de 

la mer Occidentale ^ & non- 
loin de là eit vneDique qu'ils 
appellent Montbofc , qui eft- 
de grande importance^ frais 
pour le pays. 

j? 1 17' r . Ho]1 f "de aen<?ores fous 
comt» de fa iurffd*ccion cinq petites 
**«-»*. Mes 3 àfçauoir, Voorn ,Co- 
ren dicfc v*<Goer ede, Somerf- 
dyck & PierfchHle v anec , 
trois villes murées & au- 
cuns villages propres pour la 
nourriture du bertaïl , aflifes 
tomes entre Mer vue & HA. 
lue de. la Meule , auprès de 
Zélande, 
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Tout le pays de Hollande 
,eft bien peuplé , & y font les 
hommes ordinairement de 
grande ftature , alaigres 8c 
difpos , ciuils induftrieux & 
riches , les femmes au (H 
font ordinairement de grand 
corfage,blancbes & de grand 
efprit , & tant aéHues, & à 
leur volonté que pour la 
plufpart elles s'adonnent aux 
exercices & œuures virils 

& principalement à la mar- 
chandife. 

- 
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y * 

ENcoresque le pays d'V- 
trecht foit joint à Hol- 
lande , fï eftce qu'il eft vu 
Eftat & Domaine à part,com> k 
prenant en foy cinq villes clo- 
fes, à fçauoir: Vtrechr(qui eft 

la capitale de cette région ) 
VVick àDuerftede, Rhenen, 
Amersfort & Montfort, & le 
nombre de 7 o. villages: Ceft 
eftat eft du cofté de Septen- 
trion ,Midy & Ponant , preÂ 
qu'entièrement circuit du 
Comté de Hollande, & vers 
le leuarit du Duché de Guet- 
4res. Le pays eft bon & fer- 





Vtrecht, 

til ,bîen-cuhiué> en: 
releué & fec. 

La ville d'Vtrecht eft po- 
fée fur *f ancien \\Ù du Rhin 
& fife en tel lieu que fi quel- 
qu'vn partoit d'icelle^il pour- 
voit aller à laquelle il vou- 
droit de cinquante villes mu- 
rées qui lenuironnent^ eh vu 
iour , lefquelles toutes luy 
font voifines quafî de mefme 
efpace. Il y a. en cette ville 
vn bon & fort Chafteau que 
l'Empereur Charles V. y a 
fait baftir peu après qu'il s'en 
fît Seigneur. La Çité eft gran- 
de & puiffante , & ornée de 
très beaux edifices>& fur tout , 
lesEglifes y font tres-belles, 
entre lefquelles la plus fom- rtrLbt. 
ptueufe eft celle de S. Mart in 
qui eft i'Eglife Cathédrale où 
l'Empereur iufnôme célébra . 
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rg^lé chapitre de lWdre cfc U< 
ceiebn à Toyfon l'an 154^. & puis.il y. 
yjrtcbu a encores quatre Eglifes coU 
legialles , vne belle & riche. 
Abbaye de l'ordre S. BenoUt, 
.deux Monafteres de Damoi- 
felles l'vn de l'ordre de S.Berv 

nard & l'autre de PreraôftreV 
' m II y a pareillement 2. Com- 
* ' manderiesenVtrecht^enfem* 
ble plufieurs autres lieux de 
pieté & deuot ion /:e qui mon» 
ftre euidemment combien les 
anceftres ont efté affection- 
nez au feruice de Dieu & à 
l'ornement & décoration d'i- 
celuy , à la honte & confufion 
de ceax qui maintenant ( aii 
lieu de baftir & édifier des 
Egîifes & hofpitaux ) les de- 
ftruttent. - ' * . 

^LeshabiransdVtrechtiront 
Ciuils, courtois & opulensy 
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Vtrecht.. . 3 
Eh içelle ville refide vn con* 
fui Royal, où fe. rapportent 

l 1 ' 1 C«n;etl 

tous les appeaux de tout le^jau 
pays de la Seigneurie de cefte rtrtiht, 
ville , & conlîfte ce Confeilj 
en vu Prefident,neufConfeil- 
lers, vn Rente-maiftre , Gref- 
fier, & autres Officiers. L'E- 
uefchéd Vtrecht efttres-an- 
ciê>& en fut le premier Euef- 
que S. VVillebrod Anglais 
confacré perfonnellement à 
Rome par le Pape Sergius, & 
par luy appelle Clément, qui 
mourut l'an 6 3 6. auquel fuc- 
ceda S. Boiiiface qui y fut 
martyrifc 5 TcauIrdeqûoy^e* 
te ville pesdit cefté preemfcfe . 
pence & dignité Archepifco- 
pale eftant deftruite par les 
Norrnans &,fut transféré à 
Cologne,mais depuis elle luy 
•fut rendue pfr Pépin &Çhaf- 



Vtrecht, ;. 
lemagne lequel concéda à 
l'Euefque la puiflance- teav- 
porelle , afin qu'il fe peut dé- 
fendre contre Tes aduerfaires> 
& tant augmenta fon domai- 
ne qu'il s'eftendoit prefqu« 
partout! ancienne Bataue.' , 

VI LL ES DE L A 

ItirifiiUion d 9 Vtrecht* 

VICKàDuerftedeeft 
' V pofée & baftie fur va 
bras du Rhin appellé Lecic à 
vue-lieue près deCulembourg 
& trois d' Vtrecht 3 villei>on- 
lie & riche^laquelle eft munie 
d'vn fort Chafteau , &: fur 
le mefme bras du Rhin à 5. 
lieues d'Vtrccht & deux de 
VVicxeftRIienen , ville fort 
ancienne laquelle Gornille 
Tacite appelle Grimes, 
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AMERSFORTgUtfur 
la petite- riuiere de Eem à 
trois lieues d'Vt recht y & eft 
vne ville bien peuplée. 

MONTFORT, ville gen^ 
tille & forte, gift fur le rkuue 
Iflfel à vne lieue près de Vvo- 
erdê,Oudevvater & Ifelftein. 

Ce pays d'Vtrecht eftoit 
iadis fi puilfant qu'il affem- 
bloît en vn befoin quarante 
mil hommes de fes fuie&z , 
& combien qu'il fut conti- 
nuellement vexé & alfailly 
par fes voifins les Hollandois 5 
Frifons 3 & Gueldrois , fi fe 
deffendoit-il neantmoins va- 
leureufement contre tous. 
Mais du depuis les fujets ayâs 
expulfé leur Euefque Henry 
deBauiere,& ayans introduit 
Martin van Roffe Capitaine 
du Duc de Cleue's dedans 
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Ta ville dVtrecht /l'Eue^uc 
quitta & céda le temporel & 
^ine d'Vtrecht à ÏEmpe- 
f 4yf#«- reur Charles V. le reteruant 
| fifti le fpirituel, parquoy l'Empe- 




r<M^' reUr conquefta ce pays par 
reur&fes f orC ed'armes auec .celuy d'O- 
'^"'uer-lfTel , & lors ce pay s fut 
yny auec celuy de Holîande.& 
de Brabant y & les fuiets à ce 
confentans , rEuefque fut re- 
mis eafon fiege , lequel par- 
ti donna par abfolutÎQn geneca^ 

le à eux tous,à condition. tpà- 
tes-fois qu'ils rendrbient 
l'hommage deu à fEmpe- 
• reur & à fes fuccefleurs légi- 
times j cé qui fut par eux ac- 
cord folemnellgawiu. 
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Z EL AND E. 

LE pays de Zélande qui 
comprend ( félon l'op- 
pinion d'aucuns ) ces ifles 
iadis appellées Arboriques, 
eftainfi nommé & bien pro- 
prement , du mot flamen 
Zeejant qui figniHe Terre de 
mer , ou maritime -, Se font 
en ce pais le nombre de 15. à 
16; îflettes 1 fa i fans tqutes vn 
corps de Comté. Elles font! 
pofées en celle partie de la 
mer> ou maritime , & font en 
ce pays le nombre de 15. à 16. 
ifl^ttes , fiifaris toutes va 
corps de Comté. Elles font 
pofées eu cette partie de la 
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mer Occeane qui regarde. Je 

ventde Libec & Ponant. .Le 
fkolphe de Ela-ctcee diuife ee 
$iw4%Un pays d'auec Hollande , du* 

*». flre de l'Efcaut qui le diuife 
de Flandre : au Leuant il a 
le bras dextre du mefme 
Efcault qui luy fert de fepa- 
rat ion d'auec 1 e pays de B ra- 
. bant s & au Ponant il a la 
mer regardant vers l'Angle- 
terre; . . 
J^ty ie C e P^s eft tref-gras 6c 

tfvdr. fertil pour toute culture , & 
y croift fpecialerpént du boa 
bled le plus beau & meilleur 
qui fe puiffe voir. Là croift 
aulfi grande quantité de cori- 
andre & tref- bonne garance 
en telle abondance qu'on en 
pouruoit grande partie de 
l'Europe. Il y a pareillecceat 
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Zélande. 403 
bôspafturages pour iebeftail 
& infinité de pefcherie pour 
la nourriture des hnbitans. FiBes 
On compte en cefte région ZeUni* 
huid villes murées , & 102. 
Villages. Les eftats de ce 
pays n'ont qu'vn feul Prélat 
& vn feul Gentil-homme , & 
le refte eft des communautez 
des Villes. 

Venons à la defcriptioij 
d'icelles. 

SIRIX1EE.. 

S* l RI X Z E E , ville prin- 
cipale en i'ile deSchou- 
" vve,eft à cinq lieues & demie 
près de Rammue & fix de 
Mildebourg. Elle eft eftimée 
la plus ancienne place de tout 
le Comté de Zélande & fut 
fondée ( comme recitent les 
annales du pays ; lan 84?» 
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t*rd». & fort renommé y mais il eft 
ores perdu , bouché , &c cio$ 
du fablon de la mer , à caufc 
dequoy la ville aencoumvn 
grand dommagejles habitans 
d'icelle font grand trafic de 
fel& de garance. 

\ BROV VER SH AVEN eft 
auffi en ladite ifle prochaine 
de Sirixzee deux petites 
lieues , ville riche & peuplée 
' & fur toue de pefcheurs opu- 
lens. 

. > * 

II y a d'auantage en Schou- 
vve plufîeurs ' chafteaux Se 
villages appartenais à diuers- 
Gentils hommes > & à cette 




me de circuit 7. 
tjiedeDu-, La féconde ifledes Onen- 
mtm. j a j es g ft . a p-peij^ e Duuelanr 

le a^lieues-decircuit 




1, ..* 1 

<x contient beaucoup de yiK 
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[âges & màifons de piaffant 
ce, mais quafi nulles villes 
murées qui foient d'impor- 
tance, à eau fe des danger s de s 
diques delà mer. Cefte ifle 
fut toùte couuerte des eau?: 
de la mer l'an 1530. non fans 
grande perte d'hommes & 
de beftail , mais elle fut re- 
couurée & remife fus par la 
d i ligence d'Adolphe frère de 
Maxtmilien de Bourgogne, 
combien que ce fut auecgrâd 
frais , trauail & induftrie. 
- La 3.desifles Orientales çfrrolltnifie. 

nommée Toleit^querJe e 0 
jointe au terroir du Dicqujs. 
de S. Martin : en icelle y a 
deux villes médiocres & au- 
cuns bons villages. * ; * 

Quant à la^artie Occiden- 
tale il y a l'Ifle de VValacrie ' 1 ' 
T qui eft la principale de toutes 

1 î 
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%o6 • Zélande. • . * 
les autres de Zélande , nort 
tant pour fa grandeur que 
pour la force & feureté de 
îbn aflîette, pour les qualitez 
de Ces villes , &pourlarnul* 

tieude& richefifes de fes ha* 
bitans: Elle a affez de villes 
murées & fameufe , ainfi que 
ferons voir par la defcription 
fuyuante. • ? , 

M 1 LD EB 0 

CiEtte ville ( dite Milde- 
ibouig , comme bourg 

du milieu de l'Iflefufdite)ett 
très- bien fituée à 51. & trois 
quarr de latitude,& à vn tiers 
de lieuë proche du port de 
^f" RamueversleLeuant , VEC- 

(fui (twoi(t m 

mm Mil- clufe( versLibec) luy eft à 
ttbntrg. ^ t lieues j & eft loing de Dor- 

drecht en Hollade 17. lieues: 
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î J y a deux Canaux qui vont 
s'engoulpher en la mer , près 
deRamue 5 dont iVneett com- 
me inutil à eau Ce de fa tor- 
tuofité & trop petite largeur: 
l'autre qui a efté fait deno- 
Ifrc temps à main droite , lar- 
ge & profond 3 eft celuy du- 
quel les habitans fe feruenc 
pour conduire les marchan- 
dises depuis le port de Ra- 
mue iufques à Mildebourg y 
auec grand commodité. 
' La Ville eft plaifante, & 
ornée de beaux édifices , bel- 
les rues & Eglifes -, «moarée 
& ceinte de bonne muraille 
& très. profonds folTez, flan- 
quez par dehors d'vn autre 
mur & contre-efearpe. Il y a 
vn très -beau & fomptueux 
Conuent de l'ordre de Pre- 

V N • ♦ 

monftré - lequel eft fort 
riche , dont l'Abbé eft de 



\oZ ■'. Zélande' . 
• ' " telle authorité & prééminen- 
ce, que feul il donne la parole 
6i confentement en toutes 
occurrences du Comte de Ze- 
lande au nom de tout l'Eftat 
Eccîefiaftique. 

JËÇ* L'Etape des vins de Fran- 
iW/We- ce 3 Efpagne , Portugal & 
d'ailleurs eft à Mildebourg , 
de ceux que 1 on y apporte 
par mer. Cette vil ie eft foft 
y marchande & tire vn grand 
profit de la marine. 




•A féconde ville clofe de 
_ cette Ifle eft appel lée 
Veere ( autrement Canfer) 
eîleeft pofée fur lariue de la 

hier qui regarde le Septen- 
trion, fur vn canâl venant de 
Mildebourg de laquelle elle 
«ft proche a vne lieuë , & de 
deux de Vlymughen. Cette 

ville 
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fut ceinte de murs 1 an . - 
13 5 8- & eil aflfez pa (Table,* 
feeiie & marchande principa- 
lement pour le commercedes ' 
Efcoflfois qui là viennent pte- _ . . 
dre port. Elle a dignité de 2^22! 
Marquifat,& a Ton ieigncur, f«* * 
par ancien ttatut , telle pree- r "?* 
nîineoce qu'il peut luy feul . _ 
fans autres concurreas don- 

1 

ner la paroile en toutes les de- . . 
libérations des Eltats pour 

:oute la NoblefTe de Zélande. 
5n celte ville y a vn Arlenal - 

>eau & trefgiand auquel Te 
;a rden t les a 1 ulte**fc%& ton-* ô 

es autres munitions Royalies 
pur la nier. 
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LYSSINGHtN eft f* 
3 .Ville de i'Iile de Vv* 
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'^io "Zelindt '. , 
lacrie jVÎsàvis de Flandres à 
vne lieue près deMildebourg. 
C'eûoit jadis vn lieu rout châ- 
peftre feruant feulement de 
■ . ». paflTaeepourlaFlandfc^nui- 
tepâr qui roo 1 an 1400. mais du depuis 
*c u4e {q fus- nommé Adolphe de 
Bourgogne l'a faitclorre de 
muraillb,& y mettre des por- 
~tes } & peut-oa feurement dire 
que ce lieu eli le paffage pour 
* tout le monde , d'autant qu'il 
tâ pofé & accommodé dVn 
Port fi excellent qu'il faut 
quafi que tous les vaiifeaux 
alfâns & venants de Leuant 
Éonant & Midy paffent par 
]à,parquoy bon droiton peut 
dire que cefte ville eft la clef 
de4a mer de ces Pays-bas; 
t t^me S dus les co 1 i n es fa blo n n e u- 
dïlvwl ueules de cefte ifle tirant à la 

♦ Veeçre vers le Posant on voie 

» 
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quelques Villes non clofes 
de murailles & bon nombre 
de filages, les principales de 
ces Villes font Sautlant 
Vveftcapelle puis après fuit DabMr S' 
Dambourgprésde laquelle eft 
le Royal-Palais de Vvelthouê 
qui eft des appartenances de & 
l'Abbé de Mildebourg-.Entre 

Vlyifinghen & Milckbourg 
eft la pointe de Ramejcen oiî.^?»ïI:^. 
eftîeChafteaude Zeerbourg 
qu'y fit bafiir l'Empereur,,. ' 
Charles V. pour affeurer Pet*- 
-frétée la riuiere de ce cofté* 

R AMV E(ou ffcioa le langa- 
ge du pays 5 Armuy den ( eft la 
dernière ville de l'Eftat cb Va- 
fa crie petite &fans murailles, XZlT' 
niais ayant vn haure tref- re- 
nommé par toute l'Europe 
pour le nombre infiny des na- 
«ires qu'il reçoit Se enuoye 

~ S 2 . 
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iournelleméî de toutes parts* 
' ' y de forte que par plulîeurs fois 

en l'an y arriuént des flottes 
d'Efpagne, Portugal, France, 
& Angleterre de 30.40. cm 
50. nauires de compagnies, - 
I' fans compter les autres 3 dfcès 

voyageres,defquelies y a bien 
. ( fouuent 400. ou 500. à l'an- 
cre allans & venans à leurs 
" _* rTy " cômodirez. Auprès de Ram- 
orKG' ue ïj y a y n «beau vilIage,fou*E- 

ny d'vn beau & ample Palais, 
auquel l'Empereur Charjes . 
V. feiourna lotîguetïient atten- 
dant vent propre pour fou 
pacage en Efpagne pour la 
j , dernière fois Tan 1 5$ 6. - 1 

ifUie . En la partie Occidentale de 
: Zélande fuit l'Ifle de< Zuidbe- 

;•■ * ueland la plus grande des Ifles.. 
d^ toutela Zelâde,& a eu pour 
quelque temps 20. lieue* de 



». 



Digitized by Google 



v * 

circuit , mais clic a ëflé de 
beaucoup appetiffée à caufe 
destempeftes & inondations 
de la mer & par le flux & re- 
flux continuel & vehemét de 
]'E(caut ) & eft diminuée pres- 
que de la moitié. Cédé Ifle 
côtenoitiadis 3. villes de mar- yiiu a 
que , la première eftoit Bor- Fey ^'.. 

iule , laquelle rut lan 1532. umrv^ 
noyée , aucc tout le païs qui 173 
j'auoifinoir. 

La féconde ville>& celle qui 
rient le premier rang eft Ro- Tm ^ 
merfual,t égards Bergue vers /«i^ * 
l'Occident d'où elle eft efloi- 
goée d'vne lieuê,mais lej mef- 
mes tempeftes & débords de 
la mer, au mefme temps que 
Borfulefutabforbée, fepare- '\ 
ret cefte ville de Tille de Zuid- 
beuelant, la laiflans elle mef- 
me comme Ifle , & eft icelle 

s 3 
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contrainte de fe deffendre fa£ 

• * 

ceffeauec grâd frais & trauail 
^Tv^nce contre les dehors & tempe*. 
?>&;/tfl>e ftesdelamer& deTEfcaulr.! 
9ffZtU ^Ce fut encefte ville que Je 
Prince Philippe fut ( fuiuanc 
l'ancien priuilege de cefte vil- 
le) receu l'an 15 4^, (ayant fait 
& receu le ferment de tons le* 
Eftats là afiferoblez ) pour 
Comte futur de tout le pays 
de Zélande. 

GOES ou Tergoes eft de> 
meurée feule du co-fte-de 
2e fu r vn bras de l' E fea ut no « 
méSchenghe :ellc efi belle Si 
bonne ville iaiiiffa me de plu- 
fieurs beaux priuilege?. En 
cefte Ifle font plufieurs tref- 
beauxbois abondans en fau- 
uagine& oyfcanxj & propres 
pour le déduit de la chaffe. 
La froifiéme des Ifles de Ze- 



; 



/ 



• • * 



*2 . PiqitftéEl by. Google. 



'Zehnâtl 415 
Jànde cft appellée Nortbeue- r A 
lant laquelle ayant efté iadis^^'* 
tant fer tille fut du tout détrui- 
te Se defolée Tan 1532. parles 
inondations des eauës. 
. La quatrième & dernière de Vvtfàfc 
ces Ifles Occidentales de Ze c * jck * 
ladeeft apelléeVvolferfdîjcK 
qui eft la plus petite de toutes 
n'y ayant en icelle que deux 
villa ges kaffez de pafturages 
pour le beftaiU - ■ . , ;}{ 

Pour le Gouuernement de D . ew * 
ces Ifles Zelâdoifes il y a deux j^**,* 
Officiers Royaux , dits Rent- ZeUnè** 
meeftre,rvn defqaels refide 
Mildebourg & ceftuy eftRêtf 
roeeftre de la partie principa- 
le qui efl au Ponant. L'autre 
fe tiét à Sirixzée quia chatge 
ducoftéOrientalj & ceux-cy 
font Lieutenansdu Prince 3 le 
jeprefentans comme Comte 
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tfyê V • éeUnâel / , 

de Zelande,& reçoiuët droits 
dés fîefs du Comté & font ho- 
norez du tiltrc de Confeîllers 
«ïu Roy , enfemble reçoiuent 
les reuemis & rentes du Prin- 
]' - ce auquel faut qu'ils rendent 
v compte: A eux s'àddrelfent les 
ordonnances du Roy a àfîn 
qu'ils les fa (Têt publier Se gar- 
-der 3 & ont authorité & pui£ 
fànceen la campagne & par 
tous les villages d'appréhen- 
der & faire pendre lés malfai^ 
coeurs jlefquels ils dokient re- 
prefenteraux deux telles carpl- 
Hdtoms , taie s pou r en fai re i u R ice. . 
dt zeisde- Les habitans de ce pays 
K^t s'appliquent principalement 
g**' à la nauigatiqiv & ; pefcherie, 
à l'agriculture & à la nourri- 
" ture du beftail : Us cuifent Se 
affinent grande quantité de 
gros fel qu fis rendent auifi 
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blanc qu'il eft poflfible de di-* 
re j & non feulement ils l'af- 
firment, maisaufifi ils l'aug- 
mentent de beaucoup. 

Le langage des Zelandois eft 
Flamen , combien que par la 
haritife & accointance qu'ont 
ceux de ce paysaûec les mar- 
chans François , ils fçauent 
quafi tous parier François, 
comme au (fi d'Italien & Ef- 

■ 

pagnol, le tout au moyen du 
commerce. Le peuple de ce 
pays à reçeu la Foy du Sain& 
Euangile l'An foo.par la pré- 
dication deS. VVilleJbtocL 

Voîla'tout ce qu auions a 
dire, & du pays Zelandoïs & 
de l'eftendue/it & conditions 
de tous les Pays- bas, le tout 
afifefc briefuément & fuccin- 
étemem defcrir. Que fi nous 
fembîons eftre trop fobres ea 
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celle defcript ion 3 il plaira au 
lecteur en prendre Ja patien- 
ce 5 renuoyant celuy qui en 
voudra voir plus long narré, 
au grand œ inre duquel ce- 
ftuy ty elt extrait. 



Tin de la defdrhtion des 
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NOMS DES VIL. 
les 8c foitereffes du 
Pays-bas que le Roy 

. de F ractce à reduittes à 
(on Gbeyflancc depuis 
l'année 1637, iufquès 

* à prefent. 

l ANDRECY , MÀVMV- 
ÇE , DAMVILLIERS. 
4 M 3 8. 
RAtfTL 

HEDIN , D1VES. 

ARRAS. 



440 

1 ©'4 1. - 

BAPAVME, 
THI ON VILLE. 

t 

164 4* 

<5r aveline, 

le fort de link, 

BOVRBOVRG , BEÏHV- 
NE , LILERS , S. VE- 

KANT,ARMENT1ERES» 

COVRTRAY , MARDIK, 
BERGVES , FVRNES, 
DVNKERQVE. 
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